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Nous sommes fiers de vous présenter le premier 
numéro d'un document qui deviendra un 
rendez-vous annuel majeur de contribution de notre 
réseau, de ses partenaires et de chercheurs à la 
réflexion et au débat sur les questions de jeunesse. 

Les Missions Locales accueillent et accompagnent chaque année plus 
ēɄǧɉŞiŕŕion�ēe�ŏeƭneƙ�ēe�ǧǬ�ā�Ǩǫ�anƙȦ�/ŕŕeƙ�conƙtitƭent�ainƙi�ƭn�eǊceƎtionneŕ�
Ǝoƙte�ēȪoċƙerǄationȡ�ƙanƙ�ěƐƭiǄaŕent�Ǝar�aiŕŕeƭrƙȡ�ēe�ŕa�ƙitƭation�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
Ɛƭi�ont�ċeƙoin�ēe�ƙoƭtien�Ǝoƭr�ȩentrer�ēanƙ�ŕa�ǄieȩȦ
/n�ƙɄaƎƎƭǋant�ƙƭr�ŕɄinteŕŕiĳence�coŕŕectiǄe�ēe�ce�rěƙeaƭ�et�aǄec�ŕȪaƎƎƭi�
ēeɉnoŞċreƭǊ�Ǝartenaireƙȡ�noƭƙ�conƙtrƭiƙonƙ�ƭn�Ǆěritaċŕe�oċƙerǄatoire�
ēeɉŕa�rěaŕitě�ēȪƭne�Ǝart�iŞƎortanteȡ�troƎ�ƙoƭǄent�Şěconnƭe�oƭ�iĳnorěeȡ�
ēeɉŕa�ŏeƭneƙƙeȦ

gȪÀnion�sationaŕe�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȡ�et�ŕȪTnƙtitƭt��ertranēɉ¬cĺǅartǕ�
Ɛƭiɉen�eƙt�ŕȪěŞanationȡ�ƙe�ƎroƎoƙent�ēe�ĲorŞaŕiƙer�cette�Ĳonction�
ēȪoċƙerǄation�ēeƙ�atoƭtƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�Ǝoƭr�notre�ƙociětěȡ�ēeƙ�
ƎroċŕěŞatiƐƭeƙ�aƭǊƐƭeŕŕeƙ�iŕƙ�ƙont�conĲrontěƙȡ�et�ēe�ŕa�Ǝertinence�ēeƙ�
politiques publiques qui leurs sont destinées ainsi que des actions que 
noƭƙ�Şenonƙ�aǄec�eƭǊȦ

¡oƭr�rěƭƙƙir�ce�Ǝroŏet�aŞċitieƭǊȡ�noƭƙ�noƭƙ�aƎƎƭieronƙ�ƙƭr�toƭteƙ�
ŕeƙɉƙoƭrceƙ�ēe�connaiƙƙance�ā�notre�ēiƙƎoƙitionɊȠ
• ge�ƙǋƙtĩŞe�nationaŕ�ēȪinĲorŞation�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȡ�en�

évolution permanente, qui permet d'agréger, de capitaliser 
etɉēe�Ǆaŕoriƙer�ŕeƙ�inĲorŞationƙ�noŞċreƭƙeƙ�coŕŕectěeƙ�ēanƙ�
ŕeɉcaēre�ēeƙ�accoŞƎaĳneŞentƙ�ƎroƎoƙěƙȦ

• geƙ�ětƭēeƙȡ�rěǜeǊionƙ�et�innoǄationƙ�ēěǄeŕoƎƎěeƙ�ēanƙ�
ŕeɉcaēre�ēƭ�rěƙeaƭȡ�aƭ�niǄeaƭ�ŕocaŕ�et�rěĳionaŕȦ

• geƙ�traǄaƭǊ�ƙcientifiƐƭeƙ�Şeněƙ�Ǝar�ēe�noŞċreƭǊ�
cĺercĺeƭrȞeƭƙeƙ�et�ŕaċoratoireƙ�Ǝoƭr�aŞěŕiorer�et�Şettre�ā�
ŏoƭr�ŕeƙɉconnaiƙƙanceƙ�ƙƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�et�ŕa�rěƎonƙe�ƎƭċŕiƐƭe�
āɉŕeƭrƙɉenŏeƭǊȦ

• geƙ�traǄaƭǊ�ēeƙ�orĳaneƙ�nationaƭǊ�ēe�recĺercĺe�et�ēe�
coordination, tels que l'Institut National de la Jeunesse et 
ēeɉŕɄ0ēƭcation�¡oƎƭŕaire�ȳTsc/¡ȴ�et�ŕe� onƙeiŕ�ēɄ~rientation�
ēeƙɉƎoŕitiƐƭeƙ�ēe�ceƭneƙƙe�ȳ ~cȴȦ

Stéphane Valli
président de l'UNML
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Le réseau porte la vision d’un observatoire pour mettre en œuvre une stratégie 
ambitieuse de recherche et développement des Missions Locales et de leurs 
partenaires.

Les objectifs de cet observatoire sont donc multiples :
Observer : recueillir et analyser des données (quantitatives et qualitatives) sur la situation 
des jeunes. Valoriser : exploiter les données et partager, en interne et en externe, les savoirs 
produits par les Missions Locales et le réseau de partenaires, ainsi que relayer la voix de 
jeunes. Évoluer/Innover : permettre l’amélioration des pratiques, favoriser les innovations 
des Missions Locales et les mutualiser, afin d’augmenter les impacts. Apprendre : croiser 
les savoirs de terrain et les savoirs académiques pour faire émerger ensemble des solutions 
aux problématiques des jeunes ou en lien avec les jeunesses. Éclairer : s’appuyer sur les 
connaissances produites pour contribuer à l'élaboration de politiques publiques d’insertion 
des jeunes.

Produire des connaissances, valoriser les expérimentations, innover, contribuer 
aux politiques publiques de jeunesse et accompagner les jeunes de façon 
toujours plus exigeante et adaptée sont les aspirations partagées sur la 
conception de cet observatoire. 

Stéphane Valli
Marc Godefroy

ge�raƎƎort�annƭeŕ�ēe�ŕɄ~ċƙerǄatoire�nationaŕ�ēƭ�rěƙeaƭ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�
gocaŕeƙȡ�aƎƎeŕě�ā�ěǄoŕƭer�conƙtaŞŞent�Ǝoƭr�toƭŏoƭrƙ�ŞieƭǊ�rěƎonēre�
āɉƙeƙ�aŞċitionƙȡ�coŞƎortera�cĺaƐƭe�anněe�ēeƭǊ�ēiŞenƙionƙɊȠ
• Àne�ƙǋntĺĩƙe�ēeƙ�ēonněeƙ�iƙƙƭeƙ�ēƭ�¬ǋƙtĩŞe�ēȪinĲorŞation�

des Missions Locales, qui devront être enrichies 
ƎroĳreƙƙiǄeŞent�aǄec�ēeƙ�noƭǄeaƭǊ�ēěǄeŕoƎƎeŞentƙȦ

• Àne�aƎƎrocĺe�tĺěŞatiƐƭe�ƙƎěcifiƐƭeȡ�cĺoiƙie�cĺaƐƭe�anněe�
enɉaccorē�aǄec�ŕeƙ�ŞeŞċreƙ�ēƭ�rěƙeaƭ�et�ƙeƙ�ƎartenaireƙȦ

¡oƭr�cette�ƎreŞiĩre�anněeȡ�ŕe�tĺĩŞe�retenƭ�a�ětě�ceŕƭi�ēe�ŕȪaccoŞƎaĳneŞent�
ƙƎěcifiƐƭe�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙȦ� oncernant�ceƙ�aƎƎrocĺeƙ�tĺěŞatiƐƭeƙȡ�
ŕe�raƎƎort�ƙȪeĲĲorcera�en�ȼɊHranē��nĳŕeɊȽ�ēe�rěƭnir�et�ēe�Ĳaire�ēiaŕoĳƭer�ŕeƙ�
reĳarēƙ�ēeƙ�Ǝartieƙ�Ǝrenanteƙ�ƙƭr�ŕe�ƙƭŏet�retenƭɊȠ
• ��coŞŞencer�Ǝar�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�eƭǊȹŞğŞeƙ
• geƙ�raƎƎortƙ�eǊiƙtantƙ�Ǝroēƭitƙ�Ǝar�ŕeƙ�orĳaneƙ�
nationaƭǊɉēeɉrěĲěrenceȦ

• geƙ�ƙcientifiƐƭeƙ�et�eǊƎertȞeƙ�ēont�ŕeƙ�traǄaƭǊ�Ĳont�
ěcĺoɉāɉnoƙɉƎrěoccƭƎationƙȦ

• geƙ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�Ɛƭi�ŕeƙ�accoŞƎaĳnent�aƭ�
ƐƭotiēienɉetɉenɉƎroǊiŞitěȦ

• geƙ�ěŕƭȞeƙ�ȫ�ēěciēeƭrȞeƭƙeƙ�ȫ�acteƭrȞriceƙ�ŞoċiŕiƙěȞeƙȦ
• geƙ�Ǝroēƭctionƙ�ēe�toƭƙ�tǋƎeƙ�rěaŕiƙěeƙ�Ǝarȡ�aǄec�et�
aƭɉƙeinɉēƭɉrěƙeaƭ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ

soƭƙ�eƙƎěronƙ�Ɛƭe�Ǆoƭƙ�ƎrenēreǕ�aƭtant�ēe�Ǝŕaiƙir�ā�ŕire�ŕeƙ�Ǝaĳeƙ�ēe�
ceɉƎreŞier�raƎƎort�Ɛƭe�noƭƙ�en�aǄonƙ�Ǝriƙ�Ǝoƭr�ŕe�ƎroēƭireȦ�soƭƙ�tenonƙ�
ici�ā�reŞercier�cĺaŕeƭreƭƙeŞent�toƭteƙ�ŕeƙ�ƙtrƭctƭreƙȡ�Ǝartenaireƙ�et�
Ǝerƙonneƙ�Ɛƭi�ont�contriċƭě�ā�ƙa�conceƎtion�et�ā�ƙa�rěēactionȦ

×oƭƙ�ŕɄaƭreǕ�coŞƎriƙȡ�ce�raƎƎort�eƙt�ŕe�ǄŮtreȡ�ceŕƭi�ēe�toƭƙ�ceƭǊ�Ɛƭi�
Ǝartaĳent�ŕa�conǄiction�Ɛƭe�ƙeƭŕe�ƭne�ƙtratěĳie�Ǝartenariaŕe�Ĳonēěe�ƙƭr�
ƭne�coŞƎrěĺenƙion�fine�et�Ǝartaĳěe�ēeƙ�rěaŕitěƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ƎerŞettra�
de leur apporter des réponses adaptées pour assurer la réussite de 
toƭƙȞteƙɉŕeƙ�ŏeƭneƙȦ�soƭƙ�ƙoŞŞeƙ�ēonc�Ǝŕƭƙ�Ɛƭe�Ǝreneƭrƙ�ēe�toƭteƙ�
ƎroƎoƙitionƙ�ƙƭƙceƎtiċŕeƙ�ēɄaŞěŕiorer�ŕeƙ�Ĳƭtƭreƙ�ěēitionƙ�ēe�ce�raƎƎort�
et�eƙƎěronƙ�ƐƭɄāɉƙa�ŕectƭreȡ�Ǆoƭƙ�aƭreǕ�enǄie�ēe�reŏoinēre�cette�aǄentƭre�
coŕŕectiǄe�Ǝoƭrɉcontriċƭer�aƭǊ�Ǝrocĺainƙ�nƭŞěroƙȦ
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Description du  processus de production des 
données issues d'I-Milo pour les publications de 
l'Observatoire national des Missions Locales

geƙ�ēonněeƙ�ċrƭteƙ�ƙont�coŕŕectěeƙ�ā�Ǝartir�ēeƙ�
ēiĲĲěrenteƙ�inĲorŞationƙ�renƙeiĳněeƙ�Ǝar�ŕeƙ�
conƙeiŕŕerȞĩreƙ�ēe�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ƙƭr�ŕɄenƙeŞċŕe�
ēƭ�territoire�nationaŕȦ� eƙ�ēonněeƙ�coŞƎrennent�
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1er accueil

Nombre de jeunes par domaine

Niveau validé

Âge moyen

Habite en zone de 
revitalisation rurale 47 567

Habite en quartier prioritaire 
de la politique de la ville 72 402

19,42
11,2% 17%

Hommes
228 108

Femmes Part des mineur·es
197 497 107 094

53,6% 46,4% 25,2%

Chiffres Clés

Non renseigné

2 704

Niveau V bis

41 759

Niveau III

16 441

Sans
certification

validée

170 013

Niveau V

43 189

Niveau II

14 823

Niveau VI

5 519

Niveau IV

125 738

Niveau I

5 419

425 605
jeunes au total

Niveau IINiveau IIINiveau IVNiveau VNiveau V bisNiveau VISans certi�cation validéeNon renseigné Niveau IIINiveau IVNiveau VNiveau V bisNiveau VISans certi�cation validéeNon renseignéNiveau INiveau II

Aide à la lecture
86,6% des jeunes accompagné·es 
ont ċénéficié d’un acte de service 
concernant la dimension ȼ �ccès 
ā l’emploi Ƚȡ ǫǨȡǨ% concernant la 
dimension ȼ  itoǋenneté Ƚ et Ǩǫȡǫ%

concernant la dimension ȼ ¬anté Ƚȡ etcȦɉ

Vocabulaire métier à retrouver dans le glossaire p. 68

Accès à l'emploi Projet professionnel Citoyenneté

total 425 605

86,6%

931 672

63,6%

683 727
52,2%

561 064
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Niveau validé

jeunes accompagné·es

Âge moyen

Habite en zone de 
revitalisation rurale 126 991

Habite en quartier prioritaire 
de la politique de la ville 205 555

21
11,8% 19,1%

Hommes
574 611

Femmes Part des mineurs
500 991 97 170

53,4% 46,6% 9%

Non renseigné

12 266

Niveau V bis

99 837

Niveau III

40 888

Sans
certification

validée

405 604

Niveau V

147 025

Niveau II

 29 413

Niveau VI

19 271

Niveau IV

312 108

Niveau I

 9 190

1 075 602
jeunes au total

Niveau IIINiveau IVNiveau VNiveau V bisNiveau VISans certi�cation validéeNon renseignéNiveau INiveau II

Citoyenneté Formation Santé Logement Loisirs, sport, culture

ēeƙ�inĲorŞationƙ�ƙƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙȡ�teŕŕeƙ�Ɛƭe�ŕeƭr�÷ĳeȡ�
leur niveau d'éducation, leur situation au regard de 
ŕȪeŞƎŕoiȡ�ēe�ŕa�ĲorŞationȡ�ēe�ŕa�ƙantěȡ�ēe�ŕa�citoǋennetěȡ�
ēƭ�ŕoĳeŞentȡ�ēƭ�ƙƎortȡ�ēe�ŕa�cƭŕtƭre�et�ēeƙ�ŕoiƙirƙȦ�
geƙɉtǋƎeƙ�ēe�ēonněeƙ�ƎoƭǄant�ğtre�coŕŕectěeƙ�ƙont�
ēěfinieƙ�Ǝar�ƭn�ēěcretȜȦ�
Àne�Ĳoiƙ�coŕŕectěeƙȡ�ceƙ�ēonněeƙȡ�via la direction des 
ƙǋƙtĩŞeƙ�ēɄinĲorŞationȡ�ƙont�ƙoƭŞiƙeƙ�ā�ƭn�Ǝroceƙƙƭƙ�
ēe�ǄaŕiēationȦ� eŕa�iŞƎŕiƐƭe�ēe�Ǆěrifier�ŕa�coĺěrence�

des données, de corriger les erreurs éventuelles 
etɉēe�ƙȪaƙƙƭrer�Ɛƭe�ŕeƙ�inĲorŞationƙ�ƙont�coŞƎŕĩteƙȦ�
geƙɉēonněeƙ�ƙont�enƙƭite�aĳrěĳěeƙ�et�anaŕǋƙěeƙ�
Ǝoƭrɉiēentifier�ŕeƙ�tenēanceƙ�ƙiĳnificatiǄeƙȦ�

* décret n° 2021-634 du 21 mai 2021 modifiant le décret n° 2015-59 
du 26 janvier 2015 autorisant un traitement automatisé de 
données à caractère personnel relatif à l'accompagnement 
des jeunes pour l'accès à l'emploi et dénommé « I-Milo ».

Production Nettoyage AnalyseCollecte Validation Présentation

QUELQUES DONNÉES

¬i�ŕɄaccĩƙ�ā�ŕɄ/ŞƎŕoiȡ�ŕe�¡roŏet�ƎroĲeƙƙionneŕ�et�ŕa�
Formation restent les dimensions qui concentrent la 
Şaŏoritě�ēeƙ�acteƙ�ēe�ƙerǄiceƙȡ�ƭn�noŞċre�iŞƎortant�
d’actes concernent d’autres dimensions comme la 
 itoǋennetěȡ�ŕa�¬antě�oƭ�ŕe�goĳeŞent�ȳaǄec�ƭn�noŞċre�
ēɄacteƙ�ēe�ƙerǄiceƙ�Ǝar�raƎƎort�aƭ�noŞċre�ēe�ŏeƭneƙ

accoŞƎaĳněȞeƙ�ēe�reƙƎectiǄeŞent�ēe�ǪǬȡǩ%ȡ�ǨǨȡǬ% et 
ǧǩȡǭ%ȴȦ� eŕa�renē�coŞƎte�ēƭ�caractĩre�ȼ ǩǬǦ�ēeĳrěƙ Ƚ�
de l’approche globale d’accompagnement menée 
Ǝar�ŕeƙ�qg�aƭƎrĩƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙȦ�gȪinƙertion�eƙt�ainƙi�
aƎƎrěĺenēěe�coŞŞe�ŞƭŕtiȹēiŞenƙionneŕŕeȡ�ŕeƙ�Ĳreinƙ�
ā�ŕeǄer�Ǝoƭr�inƙěrer�ŕeȬŕa�ŏeƭne�renǄoǋant�ā�ēiĲĲěrenteƙ�
ēiŞenƙionƙ�ȳƙociaŕeȡ�ěconoŞiƐƭeȡ�ƎoŕitiƐƭeȡ�ēe�ƙantěȦȦȦȴ�
coŞƎŕěŞentaireƙ�et�ƙoƭǄent�ŕiěeƙȡ�Ǆoire�iŞċriƐƭěeƙȦ

Analyse

total 1 075 602

47,9%

514 963 25,5%

273 941 15,4%

166 106
14,7%

158 497
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Catégorie d'âge par domaine

La répartition entre domaines pour les actes de services est quasi-identique entre hommes et 
femmes. Le fait que l'on observe de si faibles différences en fonction du sexe, peut s'expliquer 
par le fait que les besoins des jeunes femmes et des jeunes hommes sont globalement  les mêmes 
(en tous cas analysés de manière générale sur l'ensemble du réseau). Une autre hypothèse 
explicative peut être celle de considérer que les moyens (aides financières, dispositifs) mis en 
place pour l'accompagnement étant généralement les mêmes pour les deux sexes, cela aboutit 
à un accompagnement similaire, indépendamment du sexe.

¬i�ŕȪaccĩƙ�ā�ŕȪeŞƎŕoi�et�ŕȪěŕaċoration�ēȪƭn�Ǝroŏet�
ƎroĲeƙƙionneŕ�ƙont�ŕeƙ�ēeƭǊ�ēoŞaineƙ�ƎrěƎonēěrantƙ�
en nombre d'actes de service, on remarque que, pour 
ŕeƙ�Ǝŕƭƙ�÷ĳěƙȡ�ŕa�Ɛƭeƙtion�ēe�ŕȪeŞƎŕoi�eƙt�ŕa�Ǝorte�
ēȪentrěe�ēe�ŕa�qiƙƙion�gocaŕeȦ

��ŕȪinǄerƙeȡ�Ǝoƭr�ŕeƙ�ŞineƭrȞeƙ�et�ŕeƙ�ǧǮȹǨǧ�anƙȡ�ŕa�
Şoċiŕiƙation�ēeƙ�ēiĲĲěrentƙ�ēoŞaineƙ�eƙt�Ǝŕƭƙ�ēiĲĲƭƙe�
ce qui souligne la prévalence de l'approche globale 
coŞŞe�Şoēaŕitě�ēȪaccoŞƎaĳneŞentȦ
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0 à 1 mois 1 à 6 mois 6 mois et +

38,78% 21,21%

42,53% 26,92%

71,91% 16,61%

61,66%
19,61%

32,1% 26,92%

73,4%
14,55%

56,95% 23,55%

41,7%

30,55%

10,48%

18,74%

40,98%

12,05%

19,49%

561 064  %

Formation

Projet professionel

Loisirs, sport, culture

Citoyenneté

Emploi

Santé

Logement

QUELQUES DONNÉES

Délais de mobilisation de l'offre de service 
depuis le premier accueil

De plus, nous observons que pour les domaines de la formation, du projet professionnel, de l'emploi et 
de la citoyenneté, la majeure partie de la mobilisation des actes de service se fait dans les six premiers 
mois. À l'inverse, les domaines de la santé, du logement et des loisirs, sport, culture sont mobilisés de 
manière plus homogène tout au long du parcours.

'anƙ�ŕe�caēre�ēe�ŕa�Şoċiŕiƙation�ēe�ŕɄoĲĲre�ēe�ƙerǄiceȡ�
ƭn�certain�noŞċre�ēe�ēoŞaineƙ�eƙt�traitě�ēĩƙ�ŕe�
1erɉŞoiƙ�ēe�ŕȪaccoŞƎaĳneŞent�ŞaŏoritaireŞent�Ǝoƭr�
ŕa�GorŞationȡ�ŕa� itoǋennetěȡ�ŕȪ/ŞƎŕoi�et�ŕe�¡roŏet�

¡roĲeƙƙionneŕ�ȳen�Ǝarticƭŕier�Ǝoƭr�ceƙ�Ǩ�ēernierƙ�
ēoŞaineƙȴȡ�renēant�coŞƎte�ēe�ŕɄaƎƎrocĺe�ĳŕoċaŕe�
ēeɉŕȪaccoŞƎaĳneŞentȦ
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La mission « Lien entre les jeunes 
et les institutions » est la plus 
proposée par les ML notamment 
pour accueillir en interne ou dans 
des collectivités. Elle permet de 
mettre en lien les jeunes éloignés 
avec les Missions Locales et/ou 
les collectivités.
La mission « Lien avec les personnes 
âgées » est la plus facile d’accès 
pour les jeunes car elle est très 
concrète.

La mission « Médias 
et numériques » 
permet de répondre 
à l’enjeu de fracture 
numérique sur lequel 
les jeunes se sentent 
concerné·es.

La mission « Manger-
bouger » est très 
prisée par les jeunes 
et surtout des 
mineur·es du fait de 
son lien avec le sport 
et les associations 
sportives. 

Depuis 2010, le réseau des Missions Locales est mobilisé pour 
permettre aux jeunes de vivre une expérience enrichissante leur 
permettant de développer de nouvelles compétences et prendre 
confiance en eux. Son engagement et ses résultats en font un 
acteur incontournable du Service Civique (SC).  

En 2024, le réseau représente 102 ML Plateformes du SC 
réparties sur 12 des 13 régions métropolitaines ainsi qu’en 
Outre-mer. Le réseau des ML est le premier orienteur de jeunes 
vers une mission de SC avec + de 20 000 jeunes chaque année.

En 2023, 3102 contrats ont été signés via l’agréement 
des Missions Locales dont 88% de missions en Intermed’
(contrats internes aux Missions Locales).
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Le Service Civique 
en Mission Locale

Les thématiques privilégiées par 
les jeunes orientés par les ML :

Solidarité

20,6 ans

12,9%55%

36%
24%

40%

Infra
bac

bac
validé autre

filles tauǊ ċien supérieur ā la moǋenne 
nationale sur les autres structuresȦ

65% des volontaires sont
demandeur·ses d’emploi

61%

45%
garçons 

mineur·es (402 jeunes)

39%

Moyenne d’âge 

Jeunes concerné·esRépartition

 ĺiĲĲres du ¬ 

ɤǨ pts par rapport ā ǨǦǨǨ
 ontrairement auǊ statistiƐues 
gloċalesȡ il s’agit d’une majorité 
de garçonsȦ Àne corrélation est 
possiċle avec les profils tǋpes 
ȼɉdécrocĺeursɉȽ ou ȼɉinĲra ċacɉȽ 
Ɛui sont plus maŏoritairement 
masculinsȦ

40% 17% 15%Éducation 
pour tous Santé

+ de 20 000 
jeunes chaque année

Profil des volontaires :

Le réseau des Missions Locales 
est le 1er orienteur de jeunes vers 
une mission de SC
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L’accès à la culture et aux loisirs est un levier essentiel 
pour permettre aux jeunes de s’ouvrir à d’autres idées, 
de se nourrir d’autres cultures. Le pass Culture, dispositif 
porté par le ministère de la Culture, est l’un des outils 
utilisés par les Missions Locales, dans le cadre du 
partenariat signé avec l’UNML depuis 2021, renouvelé 
en 2024.

Au-delà de l’outillage mis à disposition pour informer 
les jeunes du dispositif, les équipes du pass Culture et 
celles des Missions Locales travaillent ensemble pour 
co-construire des propositions culturelles pour leurs 
publics, telles qu’à Toulouse en 2023 autour d’une 
offre découverte des métiers de la musique live. 

• 39% résultent d’un commun accord entre les 
parties. Après enquête auprès du réseau, il 
s’agit la plupart du temps de jeunes qui ne sont 
pas prêt·es psychologiquement à s’engager 
dans un volontariat. Les problématiques de 
« santé mentale » sont les plus fréquemment 
évoquées. Et il y a majoritairement une reprise 
de l’accompagnement.

• 32% sont des « sorties positives » : reprise 
d’études, embauche en CDD ou CDI.

Il est également important de noter que 71% des 
ruptures anticipées ne sont pas des sorties sèches. 
Si le nombre de rupture est moins important qu’en 
2022, des progrès restent à faire pour améliorer 
la qualité des missions et de l’accompagnement 
des volontaires afin d’éviter des ruptures sans 
solutions.

Pass Culture :

La durée moyenne des missions 

8,3 mois et 24,8h/semaine
Les missions se réalisent principalement 
dans les territoires de résidence des jeunes.

Les principaux motifs de ruptures :

Bénéfices
d’un parcoursCe que ça

m’a apporté : 
C’est un moyen de 
découvrir de nouvelles 
choses et de se 
découvrir soi-même 
tout en ayant quand 
même une rentrée 
d’argent.

Du côté des
structures d’accueil :

Avoir une vision extérieure 
de la commune. Il faut 

avoir envie de travailler 
avec des jeunes et de leur 
donner leur chance et se 

dire que s’investir avec des 
jeunes et à leur côté, c’est 

apporter des choses au 
territoire, il ne faut pas 

hésiter à le faire! C’est une 
belle expérience, il ne faut 

pas avoir peur d’y aller !  

Maire d’une commune

Du côté de 
l’insertion 
professionnelle : 
70% des recruteurs 
estiment que le Service 
Civique est un élément 
susceptible de faire la 
différence sur un CV 
lors d’un recrutement. 
Il s’agit là d’un véritable 
atout dans la vie d’un 
candidat. 

Le réseau 
enregistre 
15,7% de 
ruptures 
anticipées.

QUELQUES DONNÉES 11
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 ARML Antilles-Guyane
Expérimentation "Egalité Devant 
l’Avenir" en Guyane
/Ǌplore une nouvelle modalité 
d’intervention pour les puċlics de 
certaines communes enclavées 
géograpĺiƐuementȦ

 ARML Bourgogne-Franche-Comté 
Recherche-action « Obligation de formation : quel 
accompagnement des 16-18 en Mission Locale ? »
Tmpact sur la liċre adĺésion et les cĺangements 
deɉpratiƐues et postures des proĲessionnelȞlesȦ

Sélection d'études
et de recherches

 ARML Grand-Est
Enquête "Aspirations, Inspirations, Besoins"
/nƐuğte sociologiƐue pour comprendre les ċesoinsȡ 
lesɉrğves et les aspirations des ŏeunes ċénéficiairesȦ

 ARML Amilaura (Auvergne-Rhône-Alpes)
Bilan PIC justice (2021-2023)
¬ǋntĺèse des travauǊ menés sur lȪaccompagnement 
parɉlaɉqission gocale et ses partenaires institutionnels 
desɉŏeunes détenuȞesȦ

 ARML Centre-Val-de-Loire
Enquête « Et vous, comment ça va ? »
�nalǋse cliniƐue des proċlématiƐues de santé et de santé 
mentale des ŏeunes accompagnéȞes en qissions gocalesȦ

 ARML Bretagne
Étude territoriale Bretagne
�ccompagnement de ŏeunes en situation de précaritéȦ 
¡réconisations pour assister les diĲĲérents acteurȞrices 
dans leɉcadre de leur activitéȦ

 ARML Corse
« Diagnostic sur le décrochage scolaire en Corse »
�nalǋse approĲondie pour une meilleure prise en cĺarge 
des ŏeunes et lȪélaċoration des recommandations dans 
leɉcadre de la convention avec lȪ0tatȦ

12



ÉTUDES PAR TERRITOIRE

ARML Océan Indien
Evaluation de l'action "Tip Top Challenge"
0tude sur la capacité des ŏeunes ā se 
ȳreȴmoċiliser dans le cadre dȪun parcours 
dȪinsertion completȡ leur satisĲaction de ce 
dispositiĲ et les eĲĲets sur leurs parcoursȦ

 ARML Nouvelle-Aquitaine
Étude sur l'impact de la mise en œuvre de la loi 
« Obligation de formation » sur les jeunes mineur·es 
accueilli·es en Missions locales en Nouvelle-Aquitaine :
voir dossier tĺématiƐue page ǨǬȦ

 Arefie (Hauts-de-France)
Étude sur la mise en œuvre du PACEA et de la Garantie 
Jeunes dans les Hauts de France
�nalǋse des pratiƐues d’accompagnementȡ optimisation 
de la lisiċilité des parcours des ŏeunesȡ et identification des 
Ĳreins et des leviers pour améliorer l’accompagnementȦ

 ARML Occitanie
L’accès à l’emploi des jeunes réfugié·es.
Analyse d’un processus de désactivation
¹ĺèse sur la politiƐue dȪintégration des réĲugiéȞes et 
lȪaccompagnement des ŏeunes réĲugiés vers lȪemploiȦ 

 ARML Île-de-France
Étude d'impact du projet "Ose le Sprint"
0tude des puċlicsȡ de la fidélisation et de lȪancrage 
territorial de ce proŏet de salle de sport moċile en £¡×Ȧ

 ARML Pays de la loire
Laboratoire M'Lab Pays de la Loire
/Ǌpérimentation sur ǩ ans Ɛui vise ā Ĳavoriser lȪinnovation 
et la coopération au sein des qissions gocales avec le 
monde académiƐueȦ

 ARML Normandie
Enquête « Employeurs : Génération Z et leur rapport 
au monde du travail, donnez-votre avis! »
¹ravail d’enƐuğte auprès de ŏeunes accompagnéȞes 
etɉdȪentreprises sur leurs rapports ā la valeur travailȦ

 ARML Sud Paca (Provence-Alpes-Côte-d’Azur)
Expérimentation "Une approche systémique
des discriminations"
¤ecĺercĺeȹaction arrivée ā son termeȦ Déploiement de 
modules de Ĳormation et dȪateliers participatiĲs en direction 
de proĲessionnelȞlesȡ de ŏeunes et dȪentreprisesȦ

Pour aller plus loin
lire page 70
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MISE EN CONTEXTE

Ȝ�×erċatiŞ�iƙƙƭƙ�ēe�ŕa�conƙƭŕtation�ēeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�
du réseau des Missions Locales

Retour sur le cadre législatif
ga�goi�ēƭ�ǨǬ�ŏƭiŕŕet�ǨǦǧǯ�Ǝoƭr�ƭne�ěcoŕe�ēe�ŕa�confiance�
aċaiƙƙe�ŕɄ÷ĳe�ēe�ŕɄinƙtrƭction�oċŕiĳatoire�ēe�ƙiǊ�ā�troiƙ�
anƙȡ�rěaĲfirŞe�ŕɄoċŕiĳation�ēɄinƙtrƭction�ŏƭƙƐƭɄā�ǧǬ�anƙ�
et�introēƭit�ŕe�caractĩre�oċŕiĳatoire�ēe�ŕa�ĲorŞation�
ŏƭƙƐƭɄā�ǧǮ�anƙȦ� e�ēernier�Ǝoint�eƙt�entrě�en�Ǆiĳƭeƭr�
ā�ŕa�rentrěe�ēe�ƙeƎteŞċre�ǨǦǨǦ�et�concerne�toƭƙ�ŕeƙ�
ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�ƙortiȞeƙ�ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�ƙcoŕaire�aǄec�oƭ�
ƙanƙ�ƐƭaŕificationȦ�geƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ƙont�cĺarĳěeƙ�
ēe�contrŮŕer�ŕe�reƙƎect�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�
et de mettre en œuvre des actions de repérage et 
ēɄaccoŞƎaĳneŞentȦ�/ŕŕeƙ�eǊercent�cette�Ĳonction�en�
coƎiŕotant�ŕeƙ�¡¬�'�aƭǊ�cŮtěƙ�ēeƙ� T~�et�en�ŕien�ětroit�
avec tous les acteurs institutionnels et de terrain, 
notamment la Mission de Lutte contre le décrochage 
ȳqg'¬ȴ�et�ŕeƙ�rěƙeaƭǊ�ȼɊGorŞation�£ƭaŕification�
/ŞƎŕoiɊȽ�ȳG~£À�g/ȴ�ēe�ŕɄ0ēƭcation�nationaŕeȦ

L’Obligation de formation :
“la mal nommée”
 ette�~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�Ǝeƭt�ğtre�reƙƎectěe�
ƙoƭƙ�ēiĲĲěrenteƙ�ĲorŞeƙ�coŞŞe�ğtre�enĳaĳě�ēanƙ�ƭn�
parcours scolaire, en service civique, en emploi, en 
aŕternanceȡ�en�ĲorŞation�Ɛƭaŕifianteȹcertifianteȡ�ēanƙ�
un parcours d’accompagnement contractualisé vers 
ŕɄinƙertion�ƙociaŕe�et�ƎroĲeƙƙionneŕŕe�aǄec�ƭne�qiƙƙion�
gocaŕeȦ�¬ont�eǊeŞƎtěȞeƙ�ēƭ�reƙƎect�ēe�cette�oċŕiĳation�
ŕeƙ�ŏeƭneƙ�en�ēiĲficƭŕtěƙ�en�raiƙon�ēe�ŕeƭr�ětat�ēe�ƙantěȡ�
et�ƙeƭŕeŞent�ƙɄiŕƙ�ƎeƭǄent�ŕɄatteƙter�Ǝar�ƭn�certificat�
ŞěēicaŕȦ�¡ar�aiŕŕeƭrƙȡ�ŕe�conceƎt�ēe�ȼɊĲorŞationɊȽ�nɄeƙt�
Ǝaƙ�něceƙƙaireŞent�ƎoŕǋƙěŞiƐƭeȦ�ga�ĳaĳeƭre�Ǝoƭr�
ŕeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�eƙt�Ǝar�
conƙěƐƭent�ēe�traēƭire�cette�~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�
aƭǊ�ŏeƭneƙ�et�ā�ŕeƭr�ĲaŞiŕŕe�coŞŞe�ětant�ŕɄoċŕiĳation�
d’être engagé dans une situation active prévue par le 
ēěcret�ēɄaƎƎŕication�ēƭ�ǫ�octoċre�ǨǦǨǦȦ
Tŕ�eǊiƙte�ƐƭeŕƐƭeƙ�ȼɊǕoneƙ�ĳriƙeƙɊȽ�ēanƙ�ŕe�ēěƎŕoieŞent�
ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�notaŞŞent�ƙƭr�ŕɄětaƎe�
ȼɊƙiĳnaŕeŞentɊȽ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ne�rěƎonēant�Ǝaƙ�oƭ�
reĲƭƙant�ēe�reƙƎecter�ŕeƭr�~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȦ�
 eɉƙiĳnaŕeŞent�ēoit�ğtre�Ĳait�aƭƎrĩƙ�ēƭ�'ěƎarteŞent�
ēe�rěƙiēenceȦ�'ƭ�Ĳait�ēe�ŕeƭr�coŞƎětence�ȼɊenĲanceɊȽȡ�ŕa�
responsabilité lui revient ensuite de mobiliser d’autres 
ƙoŕƭtionƙȡ�ēɄaƭtreƙ�reƙƙoƭrceƙȦ�¬eƭŕeŞentȡ�ŕɄeǊercice�ēe�
cette�coŞƎětence�ēanƙ�ce�caēre�ƙƎěcifiƐƭe�ƙɄaƎƎŕiƐƭe�
ēe�Ĳaďon�ĺětěroĳĩne�ƙeŕon�ŕeƙ�'ěƎarteŞentƙȦ
'Ʉƭne�Şaniĩre�ĳěněraŕeȡ�ceŕa�ŞanƐƭe�ēe�coorēination�
et�ēe�coŕŕaċoration�actiǄe�entrainant�ĲorcěŞent�ēeƙ�
ēǋƙĲonctionneŞentƙ�ēanƙ�ŕa�rěaŕiƙation�ēe�cette�ětaƎeȦ

¡ar�aiŕŕeƭrƙȡ�cette�~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�et�ŕe�
rŮŕe�ēe�ĳarant�ēanƙ�ƙa�Şiƙe�en�ƍƭǄre�iŞƎƭtě�aƭǊ�
Missions Locales a entrainé un changement de 
ƎaraēiĳŞeȦ�/nɉeĲĲetȡ�ŕe�conceƎt�ēe�ȼɊŕiċre�aēĺěƙionɊȽ�
reǄenēiƐƭě�Ǝar�ŕe�rěƙeaƭ�a�ětě�ĲorteŞent�ċoƭƙcƭŕěȦ�
'eƙ�tranƙĲorŞationƙ�Ɛƭi�nɄaŕŕaient�Ǝaƙ�ēe�ƙoi�ont�ětě�
nécessaires comme en témoignent ces verbatims 
iƙƙƭƙ�ēe�ƎroĲeƙƙioneŕȞŕeƙ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙɊȠ

Où en est-on depuis 2020 ?

Nous rappelons bien
entendu le cadre légal
(rappel de la loi) et les 

obligations en découlant mais 
nous nous attachons avant tout 

à créer un climat de confiance 
qui permet une réelle adhésion à 
l’accompagnement. Cependant, 

le contrôle du respect de 
l’Obligation de formation induit 

un travail administratif assez 
conséquent (traitement des 
listes, relances, contact des 

familles, courriers…).*

L’Obligation de 
formation, cela ne 
change pas grand-
chose, les mineur·es qui 
se sentent « forcé·es » 
ne viennent pas s’ils 
ne veulent pas venir. 
L’aspect « obligatoire » 
peut en freiner certains 
et faire peur comme 
il peut en « motiver » 
d’autres.

S’ils se sentent 
obligé·es, ils ne 
voient pas toujours 
le sens pour se 
mettre en action
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Aide à la lecture
/n témoigne ȩle tauǊ de couverture régionaleȩ 
des qissions gocalesȦ  eluiȹci est le ratio 
entre le nomċre de ŏeunes de ǧǬ et ǧǭ ans 
accompagnés par les qissions gocales et les 
cĺiĲĲres de lȪTs¬// concernant la population 
régionale du mğme ÷geȦ

La Réunion 7 762 Ǩǭ ǦǦǦ
Occitanie 27 798 ǧǦǦ ǦǦǦ

Nombre de jeunes de 16 
et 17 ans accompagné·es 

par les Missions Locales 
en 2023.

Source Imilo

Population régionale de la 
tranche d’âge 16 – 17 en 

2023 accompagnée par les 
Missions Locales en 2023.

Source Insee - Pyramide des âges
1er janvier 2024

La Réunion

Guadeloupe

Martinique

Guyane

Ȝ�¬aintȹqartin�et�qaǋotte�Ȭ� ĺiĲĲreƙ�Ts¬//�non�connƭƙ

sěanŞoinƙȡ�ŕɄěƐƭiŕiċre�ċěněficeƙȬriƙƐƭeƙ�ēƭ�caractĩre�
oċŕiĳatoire�eƙt�ƎŕƭtŮt�ĲaǄoraċŕeȦ� eŕa�a�ětě�ŕɄoƎƎortƭnitě�
ēe�ēěǄeŕoƎƎer�ēeƙ�Ǝartenariatƙ�noƭǄeaƭǊ�et�ēe�
renĲorcer�ŕɄeǊiƙtantȦ�¹oƭt�ceŕa�concoƭrt�aƭ�renĲorceŞent�
des acteur·rices de terrain dans leur identité propre et 
ēanƙ�ŕeƭrƙ�actionƙ�coŞŞƭneƙ�et�ƎarticiƎe�ā�ŕɄeƙƙor�ēɄƭn�
ěcoƙǋƙtĩŞe�ēe�Ǝŕƭƙ�en�Ǝŕƭƙ�ĺarŞonieƭǊ�et�ĳěněrateƭr�
ēɄinnoǄation�aƭtoƭr�et�aǄec�ŕeƙ�ŞineƭrȞeƙȦ
/n�ēěfinitiǄeȡ�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�Ǝoƭrrait�
ƙe�renoŞŞer�ȼɊoċŕiĳation�ēɄinĲorŞationɊȽ�Ǝoƭr�ŕeƙ�
acteur·rices garants de sa mise en œuvre car elle les 
oċŕiĳe�ā�ƙɄorĳaniƙer�Ǝoƭr�ƎerŞettre�aƭǊ�ŏeƭneƙ�ēe�
connaŃtre�ŕeƭrƙ�ēeǄoirƙ�et�ēɄaccěēer�ā�ŕeƭrƙ�ēroitƙȦ

Reconnaissance du rôle des 
Missions Locales et renforcement 
des partenariats
Àne�ēeƙ�ȼɊĲaċriƐƭeƙ�ēe�ŕɄinǄiƙiċiŕitěɊȽ�ƙe�ƙitƭant�ēanƙ�
ŕa�ŏonction�ēɄƭne�fin�ēe�ƙcoŕaritě�et�ŕɄenƙeŞċŕe�ēeƙ�
ēěfiƙ�ŕiěƙ�ā�ŕɄinƙertion�ƎroĲeƙƙionneŕŕeȡ�iŕ�eƙt�něceƙƙaire�
ēɄaǄoir�ƭn�Ǝartenariat�ēe�confiance�et�ƙtrƭctƭrě�entre�
ŕɄ0ēƭcation�sationaŕe�et�ŕe�rěƙeaƭ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ

Pour autant, les Missions Locales n’ont pas attendu 
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�Ǝoƭr�reƎěrer�et�accoŞƎaĳner�
ēeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�et�ainƙi�reŞěēier�ā�ēeƙ�ƙitƭationƙ�
ēe�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȦ�'ěŏā�en�ǨǦǧǧȡ�ēanƙ�ŕe�caēre�
de la politique de lutte contre le décrochage scolaire, 
ŕeƙ�ƎŕateĲorŞeƙ�ēe�ƙƭiǄi�et�ēɄaƎƎƭi�aƭǊ�ēěcrocĺeƭrƙ�
ȳ¡¬�'ȴ�ětaient�crěěeƙȦ��ƭŏoƭrēɄĺƭiȡ�eŕŕeƙ�eǊercent�
ƭn�rŮŕe�centraŕ�Ɛƭi�ƙe�troƭǄe�renĲorcě�Ǝar�ŕa�goi�
Ǝoƭr�ŕɄěcoŕe�ēe�ŕa�confiance�Ɛƭi�reconnait�et�aƎƎƭie�
ŕe�rŮŕe�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ēanƙ�ŕe�reƎěraĳe�et�
ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�en�ƙitƭation�
ēe�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaire�et�ŕeƭr�attriċƭe�ƭne�Ĳonction�
ēěterŞinante�Ǝoƭr�ƍƭǄrer�ā�ěǄiter�ŕeƙ�ȼɊrƭƎtƭreƙ�inter�
inƙtitƭtionneŕŕeƙɊȽ�ēeƙ�ŏeƭneƙȦ
~ƭtre�ŕe�renĲorceŞent�ēƭ�Ǝartenariat�entre�
les établissements scolaires via notamment la 
ƙtrƭctƭration�ēƭ�coȹƎiŕotaĳe�ƙǋƙtěŞatiƐƭe�ēeƙ�¡¬�'�
entre�ŕeƙ� T~�et�ŕeƙ�qgȡ�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�
ainƙi�Ɛƭe�ŕa�rěcente�rěĲorŞe�ēƭ�ŕǋcěe�ƎroĲeƙƙionneŕȡ�
ont�ƎerŞiƙ�ēɄenricĺir�ŕɄeǊƎertiƙe�et�ŕa�Ǝaŕette�ēɄoƭtiŕƙ�
ā�ēeƙtination�ēeƙ�conƙeiŕŕerƙ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�
accoŞƎaĳnant�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙȦ

Les Missions Locales, actrices majeures de l’accompagnement 
des jeunes mineur·es

12%

28%

15%

14%
11%

14%

12%

11%

12%

18%

23%

23%

22%
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13%
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MISE EN CONTEXTE

Un accueil en augmentation constante
'anƙ�ŕe�ŞğŞe�teŞƎƙ�ēe�ce�renĲorceŞent�ēƭ�
positionnement des Missions Locales via le cadre 
ŕěĳiƙŕatiĲ�et�rĩĳŕeŞentaireȡ�on�Ǝeƭt�noter�ƭne�
aƭĳŞentation�conƙtante�ēƭ�noŞċre�ēe�ŏeƭneƙ�
mineur·es accompagné·s par les Missions Locales ces 
ēerniĩreƙ�anněeƙȦ� ette�croiƙƙance�a�aŞeně�ŕɄenƙeŞċŕe�
ēƭ�rěƙeaƭ�ā�aēaƎter�ŕa�reŕation�ēɄaccoŞƎaĳneŞent�
aǄec�ŕeƙ�ŞineƭrȞeƙ�et�aǄec�ŕeƭr�enǄironneŞentȦ

 Ʉeƙt�ƎoƭrƐƭoiȡ�ƭn�ēeƙ�Ǝoƙtƭŕatƙ�ƎroċŕěŞatiƙěƙ�
ēe�ce�ƎreŞier�raƎƎort�ēe�ŕɄoċƙerǄatoire�a�trait�aƭǊ�
ȼɊƙƎěcificitěƙɊȽ�ēe�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
mineur·es, tant d’un point de vue de la nécessaire 
intégration dans le spectre de l’accompagnement 
ēeƙɉreƙƎonƙaċŕeƙ�ŕěĳaƭǊȡ�Ɛƭe�ēanƙ�ŕɄaccƭeiŕ�ēe�ce�
public mais également dans les solutions proposées 
ēanƙ�ŕe�caēre�ēe�cet�accoŞƎaĳneŞentȦ

/n�ǧǯǮǧȡ��ertranē�¬cĺǅartǕ�
ēiƙaitɉēanƙ�ƙon�raƎƎort�ƙƭr�
ŕɄinƙertion�ƎroĲeƙƙionneŕŕe�et�
ƙociaŕeɉēeƙ�ŏeƭneƙɊȠ

gɄenŏeƭ�reƙte�Ǆaŕiēe�et�conƙiƙte�
ā�oƭǄrir�ƭn�eƙƎace�ēanƙ�ŕeƐƭeŕ�
ŕeƙ�ŏeƭneƙ�troƭǄent�ŕeƭr�Ǝŕace�
et�oƴ�ŕeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�ēe�
ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ċěněficient�
ēe�ƙƭĲfiƙaŞŞent�ēe�teŞƎƙ�et�ēe�
liberté pour créer les conditions 
d’un parcours d’accompagnement 
ƙƭrȹŞeƙƭre�ƎoƭǄant�ƎarĲoiƙ�reŕeǄer�
ēe�ŕa�ȼɊĺaƭte�coƭtƭreɊȽȦ

Ils sont encore pour la plupart dans 
une période de préparation à la vie 
[…] ils sont encore, bien souvent, 
marqués des signes de l’adolescence, 
et il y a lieu de respecter, chez eux, 
les rythmes du développement tant 
psychologique que physiologique.

Une approche 
sur-mesure
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81 156
Décrocheur·euses
scolaires

6 304
Jeunes RQTH

254 224
Jeunes mineur·es en contact

107 094
1ers accueils

158 052
Jeunes accompagné·es

Tableau de bord 

Nombre moyen
de propositions

par jeune

8
170 330

Nombre de jeunes ayant
bénéficié d'une solution*

Nombre de jeunes concerné·es
par l'Obligation de formation

Un·e jeune n'a pas l'obligation d'informer 
son conseiller qu'il relève d'une RQTH

67% des jeunes mineur·es en contact

*Vous pouvez retrouver la liste complète des solutions mobilisables dans
l' instruction interministérielle de l'obligation de formation partie 3, alinéa C
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Origine de leur venue

MISE EN CONTEXTE

67 380
45 805
24 706
22 249
8 398
44 549
254 224

CIO / Education nationale

Famille
Démarche personnelle

Amis
Education spécialisée / CHRS

Autre
Total

ZRR 25538 10%
QPV 32050 13%
Autre zone 196636 77%

Accès à l'emploi

Projet professionnel

Citoyenneté
Santé

Loisirs, sport, c
ulture

Logement
3% 5% 8% 18% 24% 25%

Autre zone

QPV

ZRR

Sans
certification V et + VI  et Vb Non

connu

38% 6% 38% 18%

77%
196 636

13%

10%

32 050

25 538

16 ans

17 ans

18 ans
50092

105402

32 050

Seulement 27% des jeunes
deviennent accompagné·es

La mention 'Autre (17,52%)' a 
volontairement été masquée 
dans ce tableau mais les 
pourcentages en tiennent 
toujours compte. Cette 
mention limite l'analyse 
et altère l'observation.

67 380

45 805
24 706

22 249

8 398
soit 26,50%

soit 18,02%

soit 9,72%

soit 8,75%

soit 3,30%

 T~
0ēƭcation�nationaŕe

Famille

Démarche personnelle

�ŞiȞeƙ

 O¤¬
0ēƭcation�ƙƎěciaŕiƙěe

Répartition des jeunes mineur·es 
selon le Critère ZRR ou QPV

Répartition par niveau validé 
des jeunes mineur·es

Répartition par âge au 
31/12/23 des jeunes mineur·es 

en contact sur l'année

Proportion de chaque domaine 
dans l'accompagnement des 

jeunes mineur·es
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ulture

Logement
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certification V et + VI  et Vb Non
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10%
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Parcours de ruptures de cursus scolaire sans 
solution et accompagnement des jeunes de 
l’Obligation de formation

L’étude sur le décrochage scolaire a été réalisée par la Fondation 
AlphaOmega, les Missions Locales et l’AFPA (avec le concours 
du cabinet d’études sociologiques Trajectoires Réflex) et s'est 
terminée en 2023.
Pour la première fois a été recueillie et analysée la parole de plus 
de deux mille jeunes de 16 à 18 ans en Obligation de formation qui 
ont rompu leur parcours scolaire.
Le fait d’interroger directement la parole des jeunes apporte un 
enseignement précieux, et complémentaire, au-delà de ce que 
rapportent leurs accompagnateurs. L’équipe projet était composée de 
professionnel·les de l’insertion sociale et professionnelle : UNML, ARML 
de trois régions (Normandie, Hauts-de-France, Nouvelle-Aquitaine) 
et de l’AFPA.

Méthodologie
• /nƐƭğte�aƭƎrĩƙ�ēe�Ǩ�ǧǦǨ�ŏeƭneƙ�ēe�ǧǬȹ�ǧǮ�anƙȡ�
en�~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�et�accoŞƎaĳněȞeƙ�
Ǝar�ŕeƙɉqiƙƙionƙ�ŕocaŕeƙ�ēanƙ�toƭte�ŕa�Grance�
ŞětroƎoŕitaine�et�'~qȡ�ƙoƭƙ�ŕa�ĲorŞe�ēɄƭn�
Ɛƭeƙtionnaire�ēe�ǭǫɉƐƭeƙtionƙ�en�raƎƎort�aǄec�
ŕaɉrƭƎtƭre�ēƭ�Ǝarcoƭrƙ�ƙcoŕaireȦ

• ǩǦ�entretienƙ�ƐƭaŕitatiĲƙ�ēe�ǧĺǩǦ�Şeněƙ�aƭƎrĩƙ�
ēe�ƎroĲeƙƙionneŕƙ�et�ēe�ŏeƭneƙ�ēe�ǧǬȹǧǮ�anƙ�en�
~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȦ

Problématique
gɄětƭēe�ƙɄintěreƙƙe�aǄant�toƭt�aƭǊ�ēiĲĲěrenteƙ�
traŏectoireƙ�ēe�Ǆieȡ�aƭǊ�ēiĲĲěrenteƙ�ĲorŞeƙ�ēe�
ēěcrocĺaĳeƙ�ƙcoŕaireƙȦ�/ŕŕe�ne�ƙe�ŕiŞite�Ǝaƙ�aƭ�ēěċat�
rěƭƙƙiteȬěcĺec�ƙcoŕaireȦ�/n�eĲĲetȡ�iŕ�ne�ƙɄaĳit�Ǝaƙ�tant�
ēɄincriŞiner�ŕɄěcoŕe�oƭ�ŕe�ēiƙƎoƙitiĲ�ēɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞation�Şaiƙ�ēe�Şettre�en�reĳarē�ŕeƙ�caƭƙeƙ�ēe�
rƭƎtƭre�ƙcoŕaire�et�ŕeƙ�ƙoŕƭtionƙ�ƎroƎoƙěeƙȦ�gɄětƭēe�
ēonne�ainƙi�ēirecteŞent�ŕa�Ǝaroŕe�aƭǊ�ŏeƭneƙ�Ǝoƭr�
caractériser leurs besoins et en déduire les leviers 
ēeɉraccrocĺaĳe�ŞieƭǊ�aēaƎtěƙȦ

questions 
en rapport 
avec la 
rupture du 
parcours 
scolaire
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Pourquoi j’ai quitté l’école ?
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• Tŕ�eƙt�něceƙƙaire�ēe�Ǝrenēre�en�coŞƎte�ēe�Ĳaďon�Ǝŕƭƙ�
Ǝerƙonnaŕiƙěe�ŕeƙ�ċeƙoinƙ�ƙƎěcifiƐƭeƙ�ēe�cĺaƐƭe�
ŏeƭne�Ǝoƭr�ŕɄaŞener�ā�ȼɊcĺoiƙirɊȽ�ƙon�orientationȦ

• ga�něceƙƙitě�ēe�ēiƙƎoƙitiĲƙ�ēɄaccoŞƎaĳneŞent�
ȳaƙƙociatiĲƙ�oƭ�Ǝƭċŕicƙȴ�ā�ŕa�Ǝarentaŕitě�Ǝoƭr�ƭne�
Şeiŕŕeƭre�aƎƎrěĺenƙion�ēeƙ�÷ĳeƙ�ēe�ŕɄaēoŕeƙcenceȦ

• gɄětƭēe�Ĳait�aƎƎaraŃtre�Ɛƭe�ŕeƙ�ēiƙƎoƙitiĲƙ�aƙƙociatiĲƙ�
oƭ�Ǝƭċŕicƙ�Ǝoƭrraient�ƎroƎoƙer�aƭǊ�ŏeƭneƙ�ƭne�
aƎƎrocĺe�ƎrěǄentiǄe�ēƭ�ƙtreƙƙ�aēaƎtěe�ā�ŕeƭr�caƙɊȠ
ȹ�confiance�en�ƙoi�Ǝoƭr�ŕeƙ�fiŕŕeƙ
ȹ�reƙƎect�ēeƙ�coēeƙ�et�eǊƎreƙƙion�ēeƙ�ěŞotionƙ�
Ǝoƭr�ŕeƙ�ĳarďonƙ

• ge�ĳenreȡ�ŕeƙ�conēitionƙ�ƙocioȹěconoŞiƐƭeƙ�ēɄoriĳineȡ�
ŕɄenǄironneŞent�ĲaŞiŕiaŕȡ�ŕɄentoƭraĳe�ēƭȬēe�ŕa�ŏeƭneȡ�
et�ƙon�raƎƎort�ā�ŕɄěcoŕe�ƙont�aƭtant�ēe�Ĳacteƭrƙ�Ɛƭi�
ēěterŞinent�ĲorteŞent�ŕe�cĺoiǊ�ēe�ŕɄěŕĩǄeȦ

• Àne�Ǆěritaċŕe�aŕŕiance�ěēƭcatiǄe�ȳinƙtitƭtionƙȡ�
aƙƙociationƙȡ�enƙeiĳnantȞeƙȡ�cĺeĲȞĲeƙȡ�Ǝarentƙ�et�
ěŕĩǄeƙȴ�aƭtoƭr�ēe�ŕɄorientation�eƙt�inēiƙƎenƙaċŕeȦ�
¹oƭt�ƎarticƭŕiĩreŞent�ŕorƙƐƭɄiŕ�ƙɄaĳit�ēe�fiŕiĩreƙ�
ƎroĲeƙƙionneŕŕeƙ�Ɛƭi�concentrent�Ǝŕƭƙ�ēe�ǪǦ% des 
rƭƎtƭreƙ�ēe�Ǝarcoƭrƙ�ƙcoŕaireȦ

Principaux résultats

Synthèse des enseignements

L’importance du contexte familialǨ
Les résultats scolaires ne sont pas la 
première cause de rupture de parcoursǧ
70% des jeunes de 16-18 ans en rupture de 
parcours scolaire interrogé·es déclarent 
qu’ils avaient des résultats bons ou moyens 
à l’école (filles : 73%, garçons : 68%)

 e�nɄeƙt�Ǝaƙ�tant�ŕɄaƎƎrentiƙƙaĳe�ēeƙ�ƙaǄoirƙ�
ƐƭiɉƎoƙe�ƎroċŕĩŞe�ēanƙ�ce�Ɛƭe�rěǄĩŕe�ŕa�Ǝaroŕe�
ēeƙ�ŏeƭneƙ�Şaiƙ�ċien�ēɄaƭtreƙ�Ĳacteƭrƙ�ā�Ǝrenēre�
en�coŞƎteȡ�teŕƙ�Ɛƭe�ŕa�Ǝarentaŕitěȡ�ŕe�ƙtreƙƙ�ā�
ŕɄěcoŕe�et�ŕɄorientation�ƙƭċieȦ

Le stress à l’écoleǩ
Un facteur majeur de décrochage scolaire, 
en particulier chez les filles. 69% des filles 
n’avaient pas le moral à l’école (garçons : 50%)

~n�oċƙerǄe�ƭne�Ĳorte�ƎrěǄaŕence�ēƭ�ƙtreƙƙɊȠ�
ƭne�ŏeƭne�fiŕŕe�en�rƭƎtƭre�ƙƭr�ēeƭǊ�ēit�aǄoir�
ětě�ƙtreƙƙěe�ā�ŕɄěcoŕe�ȳĳarďonƙɊȠ�ƭn�ƙƭr�Ɛƭatreȴȡ�
ainƙi�Ɛƭe�ēeƙ�Ĳraĳiŕitěƙ�en�ŕɄaċƙence�ēe�reŕationƙ�
aŞicaŕeƙ�et�ēaǄantaĳe�ēe�caƙ�ēe�ĺarcĩŕeŞentȦ

Pour les jeunes se sentant mal avec leurs 
parents, 75% n’avaient pas le moral à l’école 
(+17 points par rapport à la moyenne)

ga�ĲaŞiŕŕe�eƙt�ŕe�ƎreŞier�ŕieƭ�ēe�ƙociaŕiƙationɊȠ�
les parents représentent les premiers acteurs 
ěēƭcatiĲƙ�Ǝoƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙȦ�geƭr�Ǝŕace�eƙt�
centraŕe�ēanƙ�ŕeƭr�ƎarcoƭrƙȦ�geƙ�ēiĲficƭŕtěƙ�Ɛƭi�
ǋ�ƙont�Ǆěcƭeƙ�ƙont�ā�Ǝrenēre�en�coŞƎte�Ǝoƭr�
ŕa�ƎrěǄentionȦ�gaɉĲaŞiŕŕe�ŏoƭe�ƭn�rŮŕe�toƭt�aƭƙƙi�
iŞƎortant�ēanƙ�ŕeƙ�Ǝroceƙƙƭƙ�ēe�raccrocĺaĳeȦ�
Àn�raƎƎort�ēiĲficiŕe�ā�ŕa�ĲaŞiŕŕeȡ�entraŃne�
natƭreŕŕeŞent�ēeƙɉtroƭċŕeƙ�ēe�ƙociaŕiƙation�
ēanƙ�ŕeƙ�aƭtreƙ�cercŕeƙ�ȳenƙeiĳnantȞeƙȡ�aŞiȞeƙȴȦ

Une orientation scolaire vécue comme 
subie par les jeunes en rupture4
61% des jeunes interrogé·es déclarent
s’être orienté·es par défaut :
• par méconnaissance d’autres parcours,
• Ĳaƭte�ēɄaǄoir�ětě�Ǝriƙ�ēanƙ�ŕe�Ǝarcoƭrƙ�ƐƭȪiŕƙȬ
eŕŕeƙ�ƙoƭĺaitaient�Ǝarce�Ɛƭe�ŕa�fiŕiĩre�ětait�
Ǝrocĺe�ēƭ�ēoŞiciŕe�contraireŞent�aƭǊ�aƭtreƙȡ

• ou simplement par absence de conseil ou 
ēɄenǄie�ƎarticƭŕiĩreȦ

ÉTUDES ET RECHERCHES AUTOUR DU THÈME
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 à l'étude :
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Les missions de ces professionnel·les sont principalement de :  

• ¡articiƎer�actiǄeŞent�aƭ�reƎěraĳe�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
ǧǬȹǧǮɉanƙ�en�ŕien�aǄec�ŕɄenƙeŞċŕe�ēeƙ�acteƭrȞriceƙ�
ēƭɉterritoireȦ�

• ¤eƎěrer�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ā�Ǝartir�ēɄƭn�traiteŞent�rěĳƭŕier�
ēeƙ�ŕiƙteƙ�iƙƙƭeƙ�ēeƙ�ēiĲĲěrentƙ�ƙǋƙtĩŞeƙ�ēɄinĲorŞation�
ȳ¤T~ȡ�Tȹqiŕoȴȡ�ainƙi�Ɛƭe�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�iēentifiěȞeƙ�coŞŞe�
ēěcrocĺeƭrȞeƭƙeƙ�Ǝar�ŕa�¡ŕateĲorŞe�ēeɉ¬ƭiǄi�et�
ēɄ�ƎƎƭi�aƭǊ�'ěcrocĺeƭrƙ�ȳ¡¬�'ȴȦ

• ¡articiƎer�aƭǊ�inƙtanceƙ�tecĺniƐƭeƙ�ēe�ŕa�¡ŕateĲorŞe�
ēe�¬ƭiǄi�et�ēɄ�ƎƎƭi�aƭǊ�'ěcrocĺeƭrƙ�ȳ¡¬�'ȴȡ�
coȹƎiŕotěeƙ�Ǝar�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȡ�Ɛƭi�raƙƙeŞċŕe�
ŕeƙɉƎartenaireƙ�ēƭ�territoire�Ǝoƭr�ŕeƙ�iŞƎŕiƐƭer�
ēanƙɉŕa�recĺercĺe�ēe�ƙoŕƭtion�Ǝoƭr�cĺaƐƭe�ŏeƭneȦ��

• �ccoŞƎaĳneŞent�ēeƙ�Ǝarcoƭrƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
etɉēeƙɉƎarentƙ�oƭ�ŞineƭrȞeƙ�en�ŕien�aǄec�ŕeƙ�
ēěŞarcĺeƙ�rěaŕiƙěeƙȦ

95% des Missions Locales ont un·e référent·e « Obligation de formation » 
au sein de leur structure, dont la quotité́  horaire va de 0,2 à plusieurs 
ETP par Mission Locale�ȳen�Ĳonction�ēɄƭne�ǄoŕƭŞětrie�Ǝŕƭƙ�oƭ�Şoinƙ�
iŞƎortante�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ēěcrocĺeƭrȞeƭƙeƙ�ƙƭr�ŕe�territoire�ēɄinterǄention�ēe�
ŕaɉqiƙƙion�gocaŕeȡ�Ɛƭi�eƙt�ŕa�cŕě�ēe�rěƎartition�ēe�ŕɄenǄeŕoƎƎe�ċƭēĳětaire�
ēěēiěe�ā�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȴȦ

Synthèse des enseignements

réponses au 
questionnaire 
ont été reçues

régions 
répondantes

191
15

3. 
Do

ss
ier

 th
ém

at
iq

ue
 – 

Ét
ud

es
 et

 re
ch

er
ch

es
 su

r l
e t

hè
me

Consultation interne du réseau des Missions Locales sur l'accompagnement 
des mineur·es dans le cadre de l'Obligation de formation

Enquête "Flash" sur 
l'Obligation de formation

Méthodologie
Àne�enƐƭğte�Ǝar�Ɛƭeƙtionnaire�a�ětě�ƙoƭŞiƙe�ā�
ŕɄenƙeŞċŕe�ēƭ�rěƙeaƭ�ā�ŕa�rentrěe�ǨǦǨǩȦ�¡ŕƭƙ�ēe�
ǧǯǧɉrěƎonƙeƙ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�aƭ�Ɛƭeƙtionnaire�
ont�ětě�reďƭeƙȡ�ŕɄenƙeŞċŕe�ēeƙ�rěĳionƙ�ƙont�
reƎrěƙentěeƙ�ēanƙ�ŕeƙ�rěƎonēantȞeƙȦ

Objectif et problématique
gɄoċŏectiĲ�ětait�ēe�rěaŕiƙer�ƭne�enƐƭğte�aƭ�ƙein�ēƭ�
réseau des Missions Locales sur l’accompagnement 
des mineur·es dans le cadre de l’application de 
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȦ�Tŕ�ƙɄaĳiƙƙait�ēɄaǄoir�ƭne�
vision qui soit la plus représentative de l’organisation 
des Missions Locales dans la mise en œuvre de 
cette politique publique, et de dégager des pistes 
ēɄaŞěŕiorationƙ�Ǝoƭr�enricĺir�ŕa�Ĳeƭiŕŕe�ēe�roƭte�
nationaŕe�ǨǦǨǪ�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȦ
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de l’Obligation de formation et priorités souhaitées pour sa feuille de route 2024.

Àne�anaŕǋƙe�teǊtƭeŕŕe�aƭtoŞatiƙěe�ēeƙ�ǧǬǭ�rěƎonƙeƙ�ȳteǊte�ŕiċre�en�rěƎonƙe�ā�ŕa�Ɛƭeƙtion�
ȼɉSelon vous, quelles pourraient-être les pistes d’amélioration de l’Obligation de formation et 
quelles priorités souhaiteriez-vous que la feuille de route 2024 intègre ?ɉȽȴ�ƎerŞet�ēɄětƭēier�
et�ēe�Ǆiƙƭaŕiƙer�ŕeƙ�ƎrinciƎaƭǊ�enŏeƭǊ�reƙƙortant�ƙƭr�cette�tĺěŞatiƐƭe�Ǝoƭr�ŕe�rěƙeaƭ�ēeƙ�
qiƙƙionƙɉgocaŕeƙȦ

L’Obligation de formation a-t-elle permis 
de renforcer et d’améliorer le modèle 
d’organisation de votre PSAD (fréquence, 
partenaires présents, etc.) ?

Pour 64% des Missions Locales, l’Obligation de formation a permis de 
renforcer et d’améliorer le fonctionnement des PSAD, notamment en :

• ¤enĲorďant�ŕe�Şaiŕŕaĳe�Ǝartenariaŕ�et�ŕa�ǜƭiēitě�ēanƙ�ŕeƙ�ƙoŕƭtionƙ�
troƭǄěeƙ�Ǝoƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�aǄec�ƭne�ĲrěƐƭence�et�ƭne�
orĳaniƙation�Ǝŕƭƙ�eĲficaceƙ�et�ĲorŞaŕiƙěeƙ�ēeƙ�¡¬�'Ȧ�ga�ƙǋƙtěŞatiƙation�
ēƭ�coƎiŕotaĳe�ēeƙ�¡¬�'�Ǝar�ŕeƙ�qg�et�ŕeƙ� T~�a�Ǝƭ�conēƭire�ā�
rěinterroĳer�ŕeƙ�ƎratiƐƭeƙ�eǊiƙtanteƙ�aƭ�ƙein�ēeƙ�¡¬�'��

• 'ěǄeŕoƎƎant�ƭn�Ǝartenariat�Ǝŕƭƙ�ēiǄerƙifiěȡ�Ǝŕƭƙ�rěĳƭŕier�et�Ǝŕƭƙ�
conƙtrƭctiĲ�aǄec�ēeƙ�acteƭrȞriceƙ�ēƭ�territoire�Ƞ� entreƙ�ƙociocƭŕtƭreŕƙȡ�
 T~ȡɉaƙƙociationƙ�ƙƎortiǄeƙȡ�etcȦ

Plus de 67% des Missions Locales déclarent avoir adapté l’accueil et/
ou l’accompagnement des jeunes mineur·es, suite à la mise en œuvre 
de l’Obligation de formation.

/n�eĲĲetȡ�ŕa�Şiƙe�en�ƍƭǄre�ēe�cette�ƎoŕitiƐƭe�ƎƭċŕiƐƭe�a�Ǝƭ�aǄoir�
coŞŞe�eĲĲet�ēɄaƭĳŞenter�ŕe�noŞċre�ēe�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�accƭeiŕŕiȞeƙ�et�
accoŞƎaĳněȞeƙ�Ǝar�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ�¡arŞi�ŕeƙ�aēaƎtationƙ�Ɛƭi�ont�
Ǝƭɉğtre�rěaŕiƙěeƙ�Ǝar�ŕeƙ�qgȡ�noƭƙ�troƭǄonƙ�Ƞ��

• ¤enĲorceŞent�ēƭ�ŕien�aǄec�ŕeƙ�ĲaŞiŕŕeƙ�ainƙi�ƐƭɄaǄec�ŕeƙ�ěēƭcateƭrƙ�
Ɛƭiɉƙont�aƙƙociěƙ�ēĩƙ�ŕe�ƎreŞier�accƭeiŕ�oƭ�ŕe�ƎreŞier�entretien��

• gɄaƎƎƭi�ƙƭr�ēeƙ�conƙeiŕŕerȦĩreƙ�ēěēiěƙ�ā�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
mineurs permet une adaptation de l’accompagnement et la mise en 
Ǝŕace�ēɄƭne�Ǝěēaĳoĳie�ēiĲĲěrente�ȳ /cȡ�¡� /�ȡ�etcȦȴ��

• �ctionƙ�ƙƎěcifiƐƭeƙ�en�ŕien�aǄec�ŕeƙ�Ǝartenaireƙ�ēeƙ�territoireƙ�
ēěēiěeƙ�aƭǊ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�ȳ0ēƭcation�sationaŕeȡ��G¡�ȡ�cŕƭċ�ēe�
ƎrěǄentionȡɉetcȦȴ�

L’Obligation de formation vous a-t-elle 
amené à adapter l’accueil et/ou 
l’accompagnement des jeunes mineur·es 
au sein de la ML ? 

188 réponses

109 réponses

ÉTUDES ET RECHERCHES AUTOUR DU THÈME

Pistes d’amélioration

64%
oui

67%
oui

36%

non

33%

non

Pour le bien du jeune mineur 
accompagné, une collaboration 

efficace  avec tous les acteurs 
concernés reste primordiale.

Cela évite les situations d’errance 
et permet à tous les acteurs d’avoir 

une visibilité sur le parcours 
du jeune. En premier accueil, 

je demande toujours qu'il y ait 
un adulte avec le mineur, que ce 
soit un parent, un éducateur ou 

un représentant légal.
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Aide à la lecture
ga taille des nƍuds correspond ā l’occurrence des termesȡ plus 
le nƍud est grandȡ plus le suŏet est présent dans les réponsesȦ 

ges liens entre nƍuds représentent le niveau de coȹoccurrence 
entre les termesȡ c’estȹāȹdire leur degré d’associationȦ 

/nfinȡ les clustersȡ ou groupe de termesȡ correspondent ā un 
ensemċle de termes étant souvent associésȦ ge résultat est un 
grapĺe de réseauȡ avec une spatialisation correspondant auǊ 

statistiƐues d’occurrence et coȹoccurrenceȦ

Termes Occurrences
ŏeune Ǭǭ
décrocĺage scolaire Ǫǩ
~ċligation de Ĳormation ǩǮ
Ĳormation ǩǩ
étaċlissements scolaires ǩǩ
actions ǨǬ
mineurs Ǩǫ
situations ǨǨ
accompagnement Ǩǧ
parents Ǩǧ
temps Ǩǧ
communication ǨǦ
éducation nationale ǨǦ
missions locales ǧǯ

Termes Occurrences
travail ǧǮ
 G� ǧǭ
amċition emploi ǧǬ
département ǧǫ
lien ǧǪ
partenaires ǧǪ
moǋens ǧǩ
¡¬�D ǧǩ
puċlic ǧǧ
apprentissage ǧǦ
dispositiĲs ǧǦ
droits ǧǦ
Ĳamilles ǧǦ
inĲormation ǧǦ

Termes Occurrences
parcours ǧǦ
partenariat ǧǦ
solutions ǧǦ
acteurs ǯ
cĺarge ǯ
lǋcées ǯ
niveau ǯ
puċlics ǯ
amélioration Ǯ
 T~ Ǯ
emploi Ǯ
liens Ǯ
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Analyse et spatialisation
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Au centre, on retrouve évidement les termes centraux de "jeunes", 
"mineurs", "décrochage scolaire" et "Obligation de formation". Ces termes 
sont associés à d’autres thèmes, organisés en clusters (regroupant un 
ensemble de termes statistiquement plus fortement associés, spatialisés 
ensemble et par couleur), dont nous résumons ici les principaux, en 
illustrant les sujets par quelques réponses représentatives.

Cluster 1 (Rouge) : Porte sur les Parents, 
les enjeux de prévention et l’implication 
par les acteur·rices, ainsi que l’amélioration 
des dispositifs existants

Organiser une communication sur l’Obligation de Formation 
au sein des établissements – [en amont] lorsque les jeunes 
sont encore scolarisés - notamment en direction des Parents, 
qui ne comprennent pas toujours pourquoi la Mission Locale 
les contacte et nous ne sommes pas toujours bien accueillis.

—

Généraliser des dispositifs du type Promo 16-18., et une 
augmentation de leurs capacités, car ces dispositifs sont 
effectifs dans certains territoires, mais pas dans d’autres.

Cluster 2 (Vert) : Porte sur le décrochage, sur 
les solutions aux situations spécifiques de ce 
public, et sur les enjeux d’accompagnement 
et d’apprentissage.

Pouvoir accorder plus de temps aux référents (moyens financiers) 
pour l’accompagnement des jeunes décrocheurs (prise en charge 
souvent très complexe) et la mise en œuvre d’actions spécifiques.

Cluster 3 (Bleu) : Porte sur la question des 
parcours, de l’Obligation de formation, 
ses enjeux de partenariat entre structures 
(Missions locales, Éducation nationale, 
départements, etc.)

Accentuer les échanges de pratiques et le partenariat 
avec l’Éducation Nationale.

—

Un renforcement des liens entre Missions Locales et 
départements pour les jeunes mineurs issus de l’Aide sociale 
à l’enfance (ASE).

Cluster 4 (Gris) : Porte plus spécifiquement 
sur les PSAD, les relations avec les 
établissements scolaires, dont les lycées 
professionnels, et de formation

Des réunions PSAD plus fréquentes : réunions mensuelles, 
avec temps d’échanges / interconnexions entre 2 réunions, 
plusieurs fois par mois. Partenariats et actions plus intégrés 
du CIO et de la Mission Locale.

—

La mise en œuvre de l’ODF fonctionne bien avec les 
partenaires de la PSAD. Nous aimerions pouvoir intervenir 
en amont du décrochage des jeunes, le dispositif Tout Droit 
Ouvert devrait répondre à ce souhait en lycée professionnel. 
Il resterait à construire une réponse équivalente pour les autres 
types d’établissements.

—

Améliorer la sensibilisation des chefs d’établissements de 
CFA sur la nécessité de faire appel à la ML pour des jeunes 
en difficulté, avant le décrochage, et peut être d’intégrer une 
suggestion, recommandation. d’accueillir au sein des CFA 
une présence physique des ML.

Autres clusters et thèmes : Portent sur 
les difficultés des listes RIO, les enjeux de 
systèmes d’information/données adaptés, 
le temps et les moyens nécessaires à 
l’application de l’Obligation de formation

Un travail sur les listes non mises à jour par l’Éducation 
nationale en lien avec les CFA est nécessaire. Nous [les Missions 
Locales] passons trop de temps au téléphone, avec des gens 
mécontents car nous les appelons alors que leurs enfants sont 
en formation parfois depuis plus d’un an.

—

Que faire des dossiers sans contact, ou sans respect de cette 
obligation ? La procédure est lourde et coûte cher, notamment 
en envois de recommandés qui la plupart du temps ne sont 
pas récupérés. Les financements alloués ne permettent pas de 
rentrer dans les coûts, notamment si nous voulons respecter 
les procédures.

—

Besoin d’améliorer la gestion et le traitement des listes, ainsi 
que les systèmes d’information et le suivi. Les listes ne sont 
souvent pas à jour, avec un nombre très conséquent de jeunes 
dans les liste qui ne devraient pas l’être.
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La première partie de l’étude a permis d’oċserver 
d’un point de vue ƐuantitatiĲ les eĲĲets de la loi 
sur les caractéristiƐues des ŏeunes mineurȞes 
accueilliȞes en particulier leur nomċreȡ le genreȡ le 
niveau d’étudeȡ les délais d’accueil depuis la sortie 
du sǋstème scolaireȡ les acteurȞrices ā l’origine de 
l’orientation du ŏeune en qission gocaleȡ les lieuǊ 
de vie et la situation proĲessionnelleȦ

Dans un second temps, les résultats ont 
été enricĺis par un Ɛuestionnaire ƐualitatiĲ 
adressé auprès de siǊ qissions gocales de 
souvelleȹ�Ɛuitaineȡ afin de comprendre 
commentɉse Ĳormalise sur le terrain la loi 
~ċligation de GormationȦ 

Mise en œuvre opérationnelle de la loi

AVANT LA LOI ODF :

10 496 Jeunes mineur·es accueilli·es

GěǄrier�ǨǦǧǯ

22 mois 22 mois

1er�ēěceŞċre�ǨǦǨǦ ¬eƎteŞċre�ǨǦǨǨ

APRÈS LA LOI ODF :

12 627 Jeunes mineur·es accueilli·es
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Étude sur l’impact de la mise en œuvre de la loi 
« Obligation de formation » sur les jeunes accueilli·es 
en Missions locales - ARML Nouvelle-Aquitaine/Cap 
Métiers Nouvelle-Aquitaine

L'Obligation de formation 
en Nouvelle-Aquitaine

L’étude, réalisée par l’ARML/Cap Métiers Nouvelle-Aquitaine, offre 
un premier bilan de l’impact de la mise en œuvre de la loi Obligation 
de formation (ODF) en région Nouvelle-Aquitaine. Les données 
quantitatives issues de l’entrepôt de données I-Milo ont permis de 
comparer les caractéristiques des jeunes accueilli·es en Missions 
Locales, 22 mois avant la mise en œuvre de la loi et 22 mois après 
sa mise en œuvre.
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Méthodologie
ga�coĺorte�oċƙerǄěe�enĳŕoċe�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ƙoƭŞiƙȞeƙ�ā�
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȡ�aǋant�connƭ�aƭ�Şoinƙ�ƭn�
contact premier accueil au sein d’une Mission Locale 
ēe�soƭǄeŕŕeȹ�Ɛƭitaine�entre�ŕe�ǧer�ĲěǄrier�ǨǦǧǯ�et�ŕe�
ǩǦ�ƙeƎteŞċre�ǨǦǨǨȡ�ƙoit�Ǩǩ�ǧǨǩ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�
accƭeiŕŕiȞeƙ�ƙƭr�ŕa�Ǝěrioēe�ȳǨǨȡǫ% de l’ensemble des 
ŏeƭneƙ�accƭeiŕŕiȞeƙȡ�toƭƙ�÷ĳeƙ�conĲonēƭƙȡ�ƙƭr�ŕa�
ƎěrioēeȴȦ�gɄětƭēe�eƙt�centrěe�ƙƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�
rěƎonēant�ā�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�ȳǧǭ% de 
ŕɄenƙeŞċŕeȴȦ�/ŕŕe�coŞċine Ƞ�

• Des analyses statistiques : Les données mobilisées, 
via�ŕɄentreƎŮt�rěĳionaŕ�Tȹqiŕoȡ�ƙont�iƙƙƭeƙ�ēeƙ�ēonněeƙ�
ēěcŕaratiǄeƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�aƭ�ƎreŞier�accƭeiŕ�en�qiƙƙion�
gocaŕe�ȳcaractěriƙtiƐƭeƙ�ƙocioȹēěŞoĳraƎĺiƐƭeƙȡ�
ƙitƭation�ā�ŕɄaccƭeiŕȴȦ�/ŕŕeƙ�concernent�ǧǦ�ǪǯǬ�ŏeƭneƙ�
accƭeiŕŕiȞeƙ�aǄant�ŕa�Şiƙe�en�Ǝŕace�ēe�ŕa�ŕoi�ȳēƭ�
1er�ĲěǄrier�ǨǦǧǯ�aƭ�ǩǦ�noǄeŞċre�ǨǦǨǦȴ�et�ǧǨ�ǬǨǭ�
ŏeƭneƙ�accƭeiŕŕiȞeƙ�aƎrĩƙ�ŕa�Şiƙe�en�Ǝŕace�ēe�ŕa�ŕoi�
ȳǧerɉēěceŞċre�ǨǦǨǦ�aƭ�ǩǦ�ƙeƎteŞċre�ǨǦǨǨȴȦ�

• Une enquête qualitative : ƙiǊ�entretienƙ�ƙeŞiȹ
ēirectiĲƙ�ont�ětě�rěaŕiƙěƙ�aǄec�ēeƙ�rěĲěrentȞeƙ�
~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�ēe�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ēe�
ŕa�rěĳion�soƭǄeŕŕeȹ�ƐƭitaineȦ�¡ŕƭƙieƭrƙ�Ǆariaċŕeƙ�
ont�ětě�Ǝriƙeƙ�en�coŞƎte�afin�ēe�ƙěŕectionner�
ŕeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ā�interroĳer�ȳtǋƎe�ēe�
Ǖoneƙ�et�Ɛƭartierƙȡ�caractěriƙtiƐƭeƙ�ēe�ŏeƭneƙ�
accoŞƎaĳněȞeƙȡ�etcȦȴ�et�ont�aċoƭti�ā�ŕa�ƙěŕection�
ēe�Ǭ�territoireƙ�Ƞ��nĳoƭŕğŞeȡ��orēeaƭǊȡ��reƙƙƭireȡ�
qarŞanēeȡ�qontɉēe�qarƙan�et�¹ƭŕŕeȦ

Problématique 
gɄětƭēe�cĺercĺe�ā�oċƙerǄerȡ�anaŕǋƙer�et�coŞƎrenēre�
ŕɄiŞƎact�ēe�ŕa�Şiƙe�en�ƍƭǄre�ēe�ŕa�ŕoi�ȼ�~ċŕiĳation�
ēe�ĲorŞation�Ƚ�ƙƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�accƭeiŕŕiȞeƙ�en�qiƙƙionƙ�
ŕocaŕeƙ�en�soƭǄeŕŕeȹ�ƐƭitaineȦ�¡oƭr�ceŕaȡ�eŕŕe�interroĳe�
ēiǄerƙeƙ�ēiŞenƙionƙ�ēƭ�ƎĺěnoŞĩne�Ƞ

• £ƭeŕƙ�ƙont�ŕeƙ�eĲĲetƙ�ēe�ŕa�ŕoi�~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞation�ƙƭr�ŕe�noŞċre�et�ŕeƙ�caractěriƙtiƐƭeƙ�
ēeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�ēěcrocĺeƭrȞƙeƙ�accƭeiŕŕiȞeƙ�
enɉqiƙƙionƙɉgocaŕeƙ�ȧ�

• £ƭeŕƙ�eĲĲetƙ�ƙƭr�ŕeƙ�Ǝƭċŕicƙ�accoŞƎaĳněƙ�ȧ�

•  oŞŞent�ƙe�ĲorŞaŕiƙe�ƙƭr�ŕe�terrain�ŕa�Şiƙe�
enɉƍƭǄreɉēe�ŕa�ŕoiȡ�en�terŞeƙ�ēe�Ǝartenariatƙ�ȧ�

• £ƭeŕƙ�ƙont�ŕeƙ�acteƭrȞriceƙ�concerněȞeƙ�et�coŞŞent�
ƙɄaēaƎtentȹiŕƙ�ȧ�'anƙ�ce�conteǊteȡ�Ɛƭeŕƙ�conƙtatƙ�
Ǝoƭr�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�ŕocaŕeƙ�ȧ�

ÉTUDES ET RECHERCHES AUTOUR DU THÈME

Quels effets de la loi Obligation de Formation 
sur le nombre et les caractéristiques des 
jeunes mineur·es décrocheur·ses accueilli·es 
en Missions Locales ? 

• Une augmentation constante du nombre de 
mineur·es décrocheur·ses accueilli·es en Missions 
Locales depuis 2019 : /n�soƭǄeŕŕeȹ�Ɛƭitaineȡ�
+8%ɉentre�ǨǦǧǯ�et�ǨǦǨǧ�et�ɤǮ%�entre�ǨǦǨǧ�et�ǨǦǨǨȦ�
�ŕorƙ�Ɛƭe�ŕeƙ�ŏeƭneƙȡ�toƭƙ�÷ĳeƙ�conĲonēƭƙȡ�ƙont�
Şoinƙ�noŞċreƭǊ�ā�ƙe�Ǝrěƙenter�en�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�Ƞ�
ȹǧǩ%�entre�ǨǦǨǧ�et�ǨǦǨǨȦ�

• Les jeunes sont accueilli·es plus rapidement 
à la suite de leur sortie du système scolaire :
ÀneɉaƭĳŞentation�ēe�ɤǪ�Ǝointƙ�ēe�ŕa�ƎroƎortion�
ēeɉŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�accƭeiŕŕiȞeƙ�Şoinƙ�ēe�ǩ�Şoiƙ�
aƎrĩƙ�ŕeƭr�ƙortie�ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�ƙcoŕaireȦ�

• Les mineur·es sont plus largement orienté·es 
par l’Éducation nationale vers la Mission Locale :
+9 points  

• Les jeunes de niveau collège sont moins 
représenté·es :��ŕorƙ�Ɛƭe�ŕeƙ�ŞineƭrȞeƙ�
ēěcrocĺeƭrȞƙeƙ�aǄec�ƭn�niǄeaƭ� �¡Ȭ�/¡�ƙont�
Ǝŕƭƙ�noŞċreƭǊ�ā�ƙe�Ǝrěƙenter�en�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�
ȳɤǩɉƎointƙȴȦ�

Quels effets sur le public accompagné ? 
Le public mineur reste un public volatile, avec des 
parcours souvent compliqués. L’accompagnement 
des mineur·es n’est pas le même que celui des autres 
jeunes acceuilli·es en Missions Locales : 

• Les Missions Locales, en tant que garantes de 
ŕaɉŞiƙe�en�ƍƭǄre�ēe�ŕa�ŕoi�ont�ƭne�oċŕiĳation�ēɄaŕŕer�
Ǆerƙ�ŕe�ŏeƭneȡ�toƭt�en�ēěǄeŕoƎƎant�ƭne�reŕation�
ēeɉconfianceȦ�

• geƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�en�Ǝarticƭŕier�ont�ċeƙoin�
ēe�teŞƎƙ�et�acceƎtent�ēiĲficiŕeŞent�ŕɄaƙƎect�
ȼɉoċŕiĳation Ƚ�ēe�ŕa�ŕoiȦ�TŕƙȬeŕŕeƙ�ne�ƙoƭĺaitent�
Ǝaƙ�ğtre�ĲorcěȞeƙ�Şaiƙ�ont�ƭn�trĩƙ�Ĳaiċŕe�ēeĳrě�
ēɄaƭtonoŞieȦ�geƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ƎroƎoƙent�ēonc�
ēeƙ�accoŞƎaĳneŞentƙ�ƙƭr�ŕa�ēƭrěeȡ�aēaƎtěƙ�ā�ce�
Ǝƭċŕic�Ĳraĳiŕiƙě�ƙoƭǄent�Ǝar�ƭn�Ǝarcoƭrƙ�ēiĲficiŕeȦ�
gɄenŏeƭ�Ǝoƭr�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�eƙt�ēe�Ĳaire�aēĺěrer�
ŕe�ŏeƭne�aƭ�Ǝarcoƭrƙ�ēɄaccoŞƎaĳneŞent�ƎroƎoƙěȦ

Principaux résultats
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Comment se formalise sur le terrain la mise en 
œuvre de la loi, en termes de partenariats ? 
Le travail partenarial est essentiel pour identifier et 
accompagner les mineur·es décrocheur·ses. La mise 
en œuvre d’actions opérationnelles dépend fortement 
de l’implication de chaque acteur·rice : 

• ¹oƭteƙ�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�interroĳěeƙ�traǄaiŕŕaient�
ēěŏā�aǄec�ēiĲĲěrentƙ�Ǝartenaireƙ�ēe�ŕeƭrƙ�territoireƙȡ�
ƙƭr�ŕɄiēentification�et�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ēeƙ�
ŞineƭrȞeƙȡ�en�aŞont�ēe�ŕɄaƎƎŕication�ēe�ŕa�ŕoi�Ƞ�
0ēƭcation�nationaŕeȡ�centreƙ�ƙociaƭǊȡ�Şaiƙon�
ĲaŞiŕiaŕe�rƭraŕeȡ�en�Ĳonction�ēeƙ�ƙƎěcificitěƙ�ēƭ�
territoireȦ� ertainƙ�Ǝartenariatƙ�ont�ětě�intenƙifiěƙȡ�
en�Ǝarticƭŕier�aǄec�ŕeƙ�orĳaniƙŞeƙ�ēe�ĲorŞation�
ƎoƭrɉŕɄiēentification�ēeƙ�ēěcrocĺeƭrƙ�oƭ�encore�
ŕɄ�G¡��ēanƙ�ŕe�caēre�ēe�ŕa�ȼɉ¡roŞo�ǧǬȹǧǮ�ȽȦ�

• La mise en place d’actions opérationnelles dépend 
ĲorteŞent�ēƭ�traǄaiŕ�ēe�Ǝartenariat�entre�ŕeȞa�
rěĲěrentȞe�~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�ēe�ŕa�qiƙƙion�
gocaŕe�et�ŕe�'irecteƭr�ēe� T~�ēe�ŕɄ0ēƭcation�
nationaŕeȦ�'eƙ�ěcĺanĳeƙ�rěĳƭŕierƙȡ�ŕe�Ǝartaĳe�ēeƙ�
responsabilités ou encore la bonne communication 
ƙont�rěĳƭŕiĩreŞent�citěƙ�Ǝar�ŕeƙ�rěĲěrentȞeƙ�
~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�coŞŞe�ěŕěŞentƙ�eƙƙentieŕƙ�
et�Şoteƭrƙ�Ǝoƭr�ŕɄatteinte�ēe�ŕeƭrƙ�oċŏectiĲƙȦ�

• ¬Ʉaƙƙocier�aǄec�ēeƙ�acteƭrȞriceƙ�ēe�terrainȡ�coŞŞe�
les éducateur·rices de rue, permet une meilleure 
iēentification�et�iŞƎŕication�ēeƙ�ēěcrocĺeƭrȞƙeƙȦ�
 eɉƙont�ēeƙ�reŕaiƙ�ƎriǄiŕěĳiěƙ�Ǝoƭr�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�
Locales car ils connaissent personnellement 
ŕeƙ�ŏeƭneƙ�et�tiƙƙent�ƭne�reŕation�ƙƭr�ŕa�ēƭrěeȦ�
¬ƭr�certainƙ�territoireƙȡ�ŕeƙ�ěēƭcateƭrȞriceƙ�Ĳont�
ěĳaŕeŞent�reŞonter�aƭƎrĩƙ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�
ƭne�ŕiƙte�ēe�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�ƙanƙ�ƙitƭationȦ� Ʉeƙtɉƭn�
ěcĺanĳe�ā�ēoƭċŕe�ƙenƙȦ�¬eƭŕeŞentȡ�ŕe�traǄaiŕ�ēeƙ�
ěēƭcateƭrȞriceƙ�eƙt�ƙoƭǄent�ŕiŞitě�ā�ƭn�Ɛƭartier�et�
neɉƎeƭt�ğtre�rěaŕiƙě�ā�ŕɄěcĺeŕŕe�ēɄƭn�territoireȦ�

• ¹iƙƙer�ēe�noƭǄeaƭǊ�Ǝartenariatƙ�reƎrěƙente�ƭn�
travail chronophage pour les Missions Locales, 
aǄecɉēeƙ�ēěƎŕaceŞentƙ�ƙƭr�ŕe�territoireȡ�ŕa�Şiƙe�ā�
ŏoƭrɉrěĳƭŕiĩre�ēeƙ�inĲorŞationƙȡ�ŕa�crěation�ēɄƭne�
reŕation�ēe�confiance�ƙƭr�ŕa�ēƭrěeȦ�

Le travail de partenariat est clé dans la
réponse aux appels à projets, l’identification et

l’accompagnement des décrocheur·euses.

Chaque territoire s’approprie librement la mise en 
œuvre de la loi, en fonction des besoins des mineur·es, 
des actions déjà réalisées et des partenaires locaux : 
ga�ŕoi�~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�ne�contraint�Ǝaƙ�ŕeƙ�
qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ēe�Şaniĩre�oƎěrationneŕŕeȡ�ā�rěaŕiƙer�
ēeƙ�actionƙ�en�ƎarticƭŕierȦ�/ŕŕeƙ�ċěněficient�ainƙi�ēɄƭne�
ĳranēe�ŕiċertě�ēɄactionȦ�

C’est un avantage considérable, cette liberté qui
est laissée à chaque Mission Locale dans son

indépendance, avec la connaissance de son
territoire, de pouvoir imaginer et gérer la mise

en place d’actions localisées, pour le public
mineur qu’elle accompagne.

Quels effets en termes d’organisation
et de process ? 
Les Plateformes de Suivi et d’Appui aux Décrocheurs 
(PSAD) investissent un plus grand nombre de 
partenaires et sont organisées de manière plus 
fréquente : 

• Àne�aƭĳŞentation�ēe�ŕa�ĲrěƐƭence�ēeƙ�¡¬�'ȡ�
aǄecɉƭne�rěƭnion�Şenƙƭeŕŕe�orĳaniƙěe�ƙƭr�ŕa�ƎŕƭƎart�
ēeƙ�territoireƙȦ�

• 'e�noƭǄeaƭǊ�Ǝartenaireƙ�ƙont�iŞƎŕiƐƭěƙ�coŞŞe�
ŕeƙɉěēƭcateƭrȞriceƙ�ƙƎěciaŕiƙěȞeƙ�oƭ�ŕɄ�G¡�Ȧ�

• geƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�et�ŕeƭr�ĲaŞiŕŕe�ƙont�inǄitěȞeƙ�
ā�ƎarticiƎer�aƭǊ�¡¬�'�ƙƭr�certainƙ�territoireƙȦ�
geȞaɉŏeƭne�reƙƙort�trĩƙ�ƙoƭǄent�aǄec�ƭne�ƙoŕƭtion�
concrĩte�Ǝoƭr�ŕa�ƙƭite�ainƙi�Ɛƭe�ŕeƙ�contactƙ�ēe�
toƭteƙ�ŕeƙ�Ǝerƙonneƙ�Ǝrěƙenteƙ�afin�ēe�ŕe�ƙoƭtenir�
ēanƙ�ŕa�ƙƭite�ēe�ƙon�ƎarcoƭrƙȦ�

• geƙ�¡¬�'�reƎrěƙentent�ěĳaŕeŞent�ƭn�terreaƭ�
ēɄinnoǄation�Ǝoƭr�ēěǄeŕoƎƎer�ēe�noƭǄeaƭǊ�Ǝroŏetƙ�
en�ĲaǄeƭr�ēe�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
ŞineƭrƙȦ��Ǆec�Ǝar�eǊeŞƎŕe�ŕa�rěƎonƙe�coŕŕectiǄe�
ā�ƭn�aƎƎeŕ�ā�Ǝroŏet�oƭ�encore�ŕa�ƎroƎoƙition�ēe�
stages d’immersion pour découvrir des métiers 
Şanƭeŕƙȡ�oƭ�ŕɄaƎƎrentiƙƙaĳe�ēƭ�ȼɉǄiǄre�enƙeŞċŕeɉȽȦ�
 eƙ�actiǄitěƙ�ƙont�ƎarticƭŕiĩreŞent�aƎƎrěciěeƙ�Ǝar�
ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�ēěcrocĺeƭrȞƙeƙ�en�reŏet�ēƭ�
ƙǋƙtĩŞeɉƙcoŕaireȦ
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Synthèse des
enseignements

Les listes de décrocheur·ses sont mises à jour de 
manière plus régulière, mais leur fiabilité reste à 
améliorer : geƙ�ŏeƭneƙ�en�ƙitƭation�ēe�ēěcrocĺaĳeȡ�
ƙont�rěƎěrěȞeƙ�et�iēentifiěȞeƙ�Ǝar�ŕeƙ�ětaċŕiƙƙeŞentƙ�
ƙcoŕaireƙ�et�ēe�ĲorŞation�aƭ�ƙein�ēe�ȼ�ŕiƙteƙ�ēe�
ēěcrocĺeƭrƙ�ȽȦ�'eƎƭiƙ�ŕa�Şiƙe�en�ƍƭǄre�ēe�ŕa�ŕoiȡ�ceƙ�
ŕiƙteƙ�ƙont�Şiƙeƙ�ā�ŏoƭr�et�tranƙŞiƙeƙ�aƭǊ�qiƙƙionƙ�
gocaŕeƙ�et�ēirecteƭrȞriceƙ�ēe� T~�ēe�Şaniĩre�Ǝŕƭƙ�
rěĳƭŕiĩreȡ�ƎerŞettant�ainƙi�ŕɄiēentification�ēɄƭn�Ǝŕƭƙ�
ĳranē�noŞċre�ēe�ŞineƭrȞeƙȦ�

•  eƎenēantȡ�ŕa�fiaċiŕitě�ēe�ceƙ�ŕiƙteƙ�reƙte�ā�aŞěŕiorerɉȠ�
ƭn�certain�noŞċre�ēe�ŏeƭneƙ�ƙont�iēentifiěȞeƙ�coŞŞe�
ēěcrocĺeƭrȞƙeƙ�aŕorƙ�ƐƭȪiŕƙȬeŕŕeƙ�ƙont�en�actiǄitě�
ȳĲorŞationȡ�ƙtaĳeȦȦȦȴȦ�geƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ƙont�ainƙi�
aŞeněeƙ�ā�contacter�ēeƙ�ĲaŞiŕŕeƙ�aŕorƙ�Ɛƭe�ŕeƙ�
ŏeƭneƙ�reƙƎectent�ēěŏā�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȦ�Àn�
Şeiŕŕeƭr�recenƙeŞent�ēeƙ�ŏeƭneƙ�reƎrěƙenterait�ƭn�
ĳain�ēe�teŞƎƙ�et�ēɄěnerĳie�Ǝoƭr�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ�

• /n�reǄancĺeȡ�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ƭtiŕiƙant�ŕa�
ƎŕateĲorŞe�¤eƙana�ȳƎŕateĲorŞe�coŕŕaċoratiǄe�
ēeƙtiněe�aƭǊ�aĳentƙ�ēe�ŕɄ0tatȴ�conŏointeŞent�aǄec�ŕe�
ēirecteƭrȞriceƙ�ēe� T~�en�ƙont�trĩƙ�ƙatiƙĲaitȞeƙȦ� ette�
ƎŕateĲorŞe�Ĳaciŕite�ŕe�traǄaiŕ�coŕŕaċoratiĲ�entre�ŕa�
qiƙƙion�gocaŕe�et�ŕɄ0ēƭcation�sationaŕe�et�ƎerŞet�ƭn�
contact�et�ƭn�ƙƭiǄi�ēeƙ�ēěcrocĺeƭrȞƙeƙ�Ǝŕƭƙ�eĲficaceƙȦ

Des apprentissages et des constats 
d’amélioration
Depuis la mise en œuvre de la loi, les mineur·es 
en�ƙitƭation�ēe�rƭƎtƭre�ƙont�ŞieƭǊ�iēentifiěȞeƙ�et�
accueilli·es plus rapidement au sein des Missions 
gocaŕeƙȦ�ge�noŞċre�ēe�ŞineƭrȞeƙ�accoŞƎaĳněȞeƙ�
Ǝar�ŕeƙ�conƙeiŕŕerȞĩreƙ�aɉainƙi�aƭĳŞentě�ēe�
ŞaniĩreɉƙiĳnificatiǄeȦ�

• gɄoĲĲre�ēe�ƙerǄice�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ěǄoŕƭe�afin�
de proposer des accompagnements sur la durée, 
aēaƎtěƙ�ā�ce�Ǝƭċŕic�Ĳraĳiŕiƙě�Ǝar�ƭn�Ǝarcoƭrƙ�ēiĲficiŕeȦ�

• /n�Ĳonction�ēeƙ�territoireƙȡ�ŕa�ŕoi�a�ƎerŞiƙ�ēe�crěer�
oƭ�ēěǄeŕoƎƎer�ƭne�Ǝaƙƙereŕŕe�entre�ŕɄ0ēƭcation�
Nationale et les Missions Locales, sur la prévention 
ēƭ�ēěcrocĺaĳeȦ�geƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�interǄiennent�
au sein des établissements scolaires et organismes 
ēe�ĲorŞationȡ�Ǝrěƙentent�ēeƙ�ēiƙƎoƙitiĲƙ�ēirecteŞent�
aƭƎrĩƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ƙcoŕariƙěȞeƙȦ

• Les acteur·rices de terrain tels que les éducateur·rices 
ƙƎěciaŕiƙěȞeƙ�ŏoƭent�ƭn�rŮŕe�iŞƎortant�ĳr÷ce�ā�ŕeƭr�
connaissance des mineur·es, de leur réseau, de leur 
ĲaŞiŕŕe�et�ēe�ŕeƭrƙ�ƎroċŕěŞatiƐƭeƙȦ� eƙ�Ǝartenaireƙ�
ƙont�Ǝŕƭƙ�ŕarĳeŞent�inǄeƙtiƙ�aƭƎrĩƙ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�
gocaŕeƙ�ēeƎƭiƙ�ŕɄaƎƎŕication�ēe�ŕa�ŕoiȦ�

•  ĺaƐƭe�territoire�ƙɄaƎƎroƎrie�ŕiċreŞent�ŕa�Şiƙe�en�
ƍƭǄre�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȡ�en�Ĳonction�ēeƙ�
ċeƙoinƙ�ēeƙ�ŞineƭrȞeƙȡ�ēeƙ�actionƙ�ēěŏā�rěaŕiƙěeƙ�et�
ēeƙ�Ǝartenaireƙ�ŕocaƭǊȦ�ga�ŕiċertě�ēɄaction�ŕaiƙƙěe�
aƭǊɉqiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�eƙt�ƎarticƭŕiĩreŞent�aƎƎrěciěeȦ�

Des difficultés et un besoin d’amélioration  

• gɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�reƙte�encore�ŕarĳeŞent�
Şěconnƭe�ēeƙ�ŏeƭneƙȡ�ēe�ŕeƭr�ĲaŞiŕŕe�et�ēe�certainȞeƙ�
ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�ēe�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�et�ēe�ŕa�
ĲorŞationȦ�geƙ�rěĲěrentȞeƙ�~'G�ēoiǄent�ainƙi�aƙƙƭrer�
ƭn�traǄaiŕ�cĺronoƎĺaĳe�ēɄinĲorŞation�aƭƎrĩƙ�ēe�ceƙ�
ēiĲĲěrentƙ�ƎƭċŕicƙȦ�

• D’un point de vue opérationnel, les listes 
ēɄiēentification�ēeƙ�ŞineƭrȞeƙ�ēěcrocĺeƭrȞƙeƙ�Şiƙeƙ�
ā�ŏoƭr�ŞenƙƭeŕŕeŞent�coŞƎortent�ēe�noŞċreƭƙeƙ�
erreƭrƙȦ�Àn�certain�noŞċre�ēe�ŏeƭneƙ�ƙont�iēentifiěȞeƙ�
coŞŞe�ne�reƙƎectant�Ǝar�ŕa�ŕoi�aŕorƙ�ƐƭɄiŕƙȬeŕŕeƙ�ƙont�
en�rěaŕitě�inƙcritȞeƙ�ēanƙ�ƭn�Ǝarcoƭrƙ�ēe�ĲorŞation�oƭ�
en�actiǄitěȦ�geƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�et�ŕeȞa�ēirecteƭrȞrice�
ēe� T~�ēěƎenƙent�ċeaƭcoƭƎ�ēɄěnerĳie�et�ēe�teŞƎƙ�
Ǝoƭr�contacter�ēeƙ�Ǝarentƙ�ēont�ŕeƙ�enĲantƙ�
reƙƎectent�ēěŏā�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȦ
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En tant que mineur·e je me suis
inscrit·e à la Mission Locale car :
gɄarriǄěe�ā�ŕa�qiƙƙion�gocaŕe�ƙe�Ǝrěƙente�ŕe�Ǝŕƭƙ�
ƙoƭǄent�Ǝar�ēeƙ�ĲorŞƭŕeƙ�něĳatiǄeƙ�Ƞ�ȼ�Je n’avais
pas, je n’avais plus, je ne savais pas. Parce que je 
ne voulais pas. Parce que je ne voulais plus�ȽȦ

ǧǨǫ�ēɄentre�eƭǊ�ƙe�ƙont�inƙcritȞeƙ�Ǝarce�ƐƭȪiŕƙȬeŕŕeƙ�
ƙe�ƙentaient�oċŕiĳěȞeƙ�ēƭ�Ĳait�ēe�ŕeƭr�ƙitƭationȦ�
¡arŞiɉceƭǊȹŕāȡ�ǨǦ%�ont�reďƭ�ƭne�conǄocation�et�
Ǩǩ% ont été obligé·es par leur responsable légal 
ȳƎarentƙɉȬɉěēƭcateƭrȞriceƙȴȦ

Age des répondant·es : Sexe des répondant·es : 

60%

17 ans

24%

50,49%49,51%

18 ans

16%

19 ans Homme Femme

Quelques
morceaux choisis

Un questionnaire à destination des jeunes ayant 
bénéficié d’un accompagnement en Mission 
Locale alors qu’ils étaient mineur·es a été envoyé 
aux structures via les directeur·rices des
Missions Locales. 
L’accueil en a été très positif. 204 jeunes mineur·es 
ou jeunes majeur·es ayant été accompagné·es 
avant 18 ans ont répondu.

Je voulais faire quelque chose, avancer, me bouger 
et ne pas rester sans rien faire ; pour trouver une 
formation, apprendre de nouvelles choses aussi.

J’étais déscolarisé, sans travail je ne savais pas par 
où commencer et ma famille m’a dit que la Mission 

Locale serait un bon début. J’avais envie que les 
choses changent dans ma situation car je n’avais 

rien de lucratif et nous vivons à 8 dans la maison. 
Certains travaillent mais un peu plus d’argent ne 

serait pas de refus alors je m’y suis inscrit.

Des temps en collectif

De l’aide matérielle et/ou financière

(tra
nsports/informatique…)

La possibilité
 de parler

de tous les sujets

Des opportunités

(emploi/formation/activités…)

Des idées pour

mon projet

Un accompagnement

individuel
Des conseils

22%

35%
43%

60%60%62%67%

0

50 000

100 000

150 000

2019 2021 2022 2023

85 677

Du fait de la crise COVID,
l’année 2020

n’est pas significative

89 239
99 554 106 830

Nombre de jeunes
mineur·es accompagné·es

Nombre de 1er accueil
de jeunes mineur·es 

22%

35%
43%

60%60%62%67%

3. 
Do

ss
ier

 th
ém

at
iq

ue
 – 

La
 vo

ix 
de

s j
eu

ne
s

Accompagnement et suivi en Mission 
Locale : la parole est aux mineur·es !
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À la Mission Locale, ce que j’y trouve et qui est important pour moi :

Souhaitez-vous 
développer des 
points qui n’ont 
pas été abordés ?

J’ai besoin d’accompagnement plus 
que les majeurs car j’ai besoin d’un 

entourage en complément de ceux de mes 
parents pour pouvoir grandir, reprendre 

confiance en moi avec toutes les aides 
extérieures y compris la Mission Locale 

pour pouvoir prendre mon envol

Ma conseillère me suit dans mon 
projet, me propose des idées et 

m’aide mentalement !

Des temps en collectif

De l’aide matérielle et/ou financière

(tra
nsports/informatique…)

La possibilité
 de parler

de tous les sujets

Des opportunités

(emploi/formation/activités…)

Des idées pour

mon projet

Un accompagnement

individuel
Des conseils

22%

35%
43%

60%60%62%67%
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85 677
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99 554 106 830

Nombre de jeunes
mineur·es accompagné·es

Nombre de 1er accueil
de jeunes mineur·es 

22%

35%
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60%60%62%67%

Des temps en collectif

De l’aide matérielle et/ou financière

(tra
nsports/informatique…)

La possibilité
 de parler

de tous les sujets

Des opportunités

(emploi/formation/activités…)

Des idées pour

mon projet

Un accompagnement

individuel
Des conseils

22%

35%
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0

50 000

100 000

150 000
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Du fait de la crise COVID,
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89 239
99 554 106 830

Nombre de jeunes
mineur·es accompagné·es

Nombre de 1er accueil
de jeunes mineur·es 

22%

35%
43%

60%60%62%67%

Un environnement 
stable pour étudier et 
subvenir à des besoins 
vitaux en sécurité

Être plus soutenu 
et entendu

Plus de liberté
En tant que mineur·es, avez-
vous des besoins spécifiques ?
¡oƭr�ǭǫ%�ēɄentre�eƭǊȡ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�
n’ont pas la perception de leurs besoins 
ƙƎěcifiƐƭeƙ�ǄiƙȹāȹǄiƙ�ēe�ŕɄoĲĲre�ēe�ƙerǄice�
ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ�¡oƭr�ŕeƙ�Ǩǫ%�aǋant�
l’intuition d’un besoin particulier, voici des 
ěŕěŞentƙ�ƙiĳnificatiĲƙȦ

Être plus 
accompagné

J’ai pas tellement de chose 
à dire, la seule chose c’est 
que je conseille la Mission 
Locale à chaque personne 
en recherche de bonheur et 
y’a des gens qui sont perdus 
dans leur vie

Les ateliers collectifs mis en 
place permettent d’acquérir 
des compétences et de 
développer l’esprit d’équipe

Mise en sécurité 
même après 18 ans

Les conseillers
sont bienveillants

Plus de RDV et plus de suivi

Ma conseillère prend le 
temps, on se voit toutes 

les semaines et on a 
un RDV d’une heure

Une allocation plus faible* Mineur·es est-ce que ça change quelque 
chose dans ma Mission Locale ?
¬eƭŕƙ�ǨǨ%�conƙiēĩrent�ƐƭɄiŕ�ǋ�a�ēeƙ�ēiĲĲěrenceƙ�ēanƙ�
ŕɄorĳaniƙation�ēeƙ�qg�Ǝoƭr�ŕeƙ�ŞineƭrȞeƙȦ

LA VOIX DES JEUNES

* Montant de l'allocation CEJ plafonné à 552,29€ pour les jeunes majeur·es et 331,37€ pour les mineur·es 
(et respectivement 314,80€ et 188,89€ à Mayotte)
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Quand la rupture survient
geƙ�ŞotiĲƙ�ēe�cette�rƭƎtƭre�ƙcoŕaire�ƙont�trĩƙ�ǄariěƙȦ�
¡arŞi�ceƭǊȹciȡ�on�troƭǄe�ŕe�ĺarcĩŕeŞent�en�cŕaƙƙeȡ�
ŕa�Ǝĺoċie�ƙcoŕaireȡ�ŕa�ēiĲficƭŕtě�ā�ƙɄinƙěrer�ēanƙ�ēeƙ�
ĳroƭƎeƙ�ēe�coŕŕěĳienƙȡ�Ǆoire�ā�en�ğtre�ēɄeŞċŕěe�eǊcŕƭȦ�
L’autorité éducative est également source de divorce 
ēɄaǄec�ŕɄěcoŕeȦ�gɄĺǋƎocriƙie�ēeƙ�aēƭŕteƙȡ�ŕɄĺƭŞiŕiation�
eǊercěe�en�cŕaƙƙe�Ǝar�certainȞeƙ�enƙeiĳnantȞeƙȡ�
ŕeƙɉƙoƭĺaitƙ�ēɄorientation�non�reƙƎectěƙ�oƭ�ŕa�
nonȹrěinƙcriƎtion�ēɄoĲfice�Ǝar�ŕɄětaċŕiƙƙeŞent�ƙont�
aƭtant�ēe�raiƙonƙ�ěǄoƐƭěeƙ�Ɛƭi�Ǝoƭƙƙent�ŕeȞa�ŏeƭne�
āɉƙɄeǊtraire�ēɄƭn�Şiŕieƭ�ƙcoŕaire�ƐƭȪiŕȬeŕŕe�ne�ƙƭƎƎorte�
Ǝŕƭƙ�et�Ɛƭi�ŕƭi�enĳenēre�ēeƙ�criƙeƙ�ēɄanĳoiƙƙeȦ�
¡oƭr�aƭtantȡ�ŕeƭr�arriǄěe�ā�ŕa�qiƙƙion�gocaŕe�eƙt�
rareŞent�ƙƎontaněeȦ� Ʉeƙt�ĲrěƐƭeŞŞent�ŕɄentoƭraĳe�
ĲaŞiŕiaŕ�etȬoƭ�aŞicaŕ�Ɛƭi�incite�ŕeȞa�ŏeƭne�ŞineƭrȞe�
ēěcrocĺeƭrȞƙe�ā�ětaċŕir�ƭn�ƎreŞier�contactȦ
/n�reǄancĺeȡ�noŞċre�ēɄentre�eƭǊȬeŕŕeƙ�ȼɉvenus pour 
voirɉȽȡ�cĺoiƙiƙƙent�ēe�reƙter�Ǝoƭr�ŕɄěcoƭte�ēiƙƎenƙěe�Ǝar�
ŕeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�ēe�ŕa�qiƙƙion�gocaŕe�et�ŕa�confiance�
Ɛƭi�ƙe�tiƙƙe�ā�noƭǄeaƭ�aƭ�fiŕ�ēe�ŕeƭr�accoŞƎaĳneŞentȦ

J’ai vu cela 
comme une 
opportunité

J’étais perdu, je ne 
savais plus quoi faire

Ma sœur m’a 
dit que c’était 
génial, j’ai bien 
voulu la croire

Je suis incapable 
de rester sans 

rien faire alors, 
je me suis dit on 

verra bien…
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En 2023, la Mission Locale Rhône Argence située 
à Beaucaire (Gard) a souhaité faire un point sur 
le vécu et le ressenti des jeunes mineur·es qu’elle 
accompagne afin d’adapter son offre de service 
à ce public spécifique. 25 d’entre eux suivi·es 
par cette Mission Locale avaient notamment 
déjà répondu au questionnaire national de 
l’UNML et 7 ont accepté de poursuivre avec 
un entretien individuel complémentaire. Des 
témoignages qui dessinent une grande pluralité 
des problématiques rencontrées et la nécessité 
d’y apporter un soutien sur-mesure même s’il y a 
aussi des obstacles communs et récurrents.

Jeunes mineur·es décrocheur·ses :
se retrouver pour se reconstruire

Au départ, il y a un même constat : un ressentiment vif et/ou un 
sentiment amer d’inachevé envers l’Éducation nationale qui conduit 
au décrochage scolaire. Si cette prise de distance les apaise quelque 
peu dans un premier temps, un effet domino va rapidement plonger 
le·a jeune dans l’accumulation des difficultés et des angoisses sur 
son avenir d’autant qu'ils/elles sont encore mineur·es et sans réelles 
perspectives, ni idées sur ce qu’ils peuvent faire. 
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Soutenir en attendant les 18 ans
L’apport de la Mission Locale est également apprécié 
ƎoƙitiǄeŞent�Ǝoƭr�ƙƭrŞonter�ŕeƙ�ēiĲficƭŕtěƙ�rencontrěeƙ�
Ǝar�ceƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙȦ�/n�ƎreŞier�ŕieƭȡ�iŕ�ǋ�a�ŕa�Ɛƭeƙtion�
cruciale de la mobilité et notamment l’obtention du 
permis de conduire qui peut permettre de considérer des 
oƎƎortƭnitěƙ�ēe�ĲorŞation�et�ēɄeŞƎŕoi�ā�ēeƙ�ēiƙtanceƙ�
Ǝŕƭƙ�iŞƎortanteƙȦ��ƭtre�Ǝoint�ƙenƙiċŕe�Ƞ�ŕeƙ�reĲƭƙ�
enreĳiƙtrěƙ�aƭƎrĩƙ�ēeƙ�eŞƎŕoǋeƭrƙ�Ǝarce�Ɛƭe�ŕeȞa�ŏeƭne�
eƙt�encore�ŞineƭrȞe�et�ēonc�Şoinƙ�ǜeǊiċŕe�aƭ�reĳarē�ēƭ�
ēroit�ēƭ�traǄaiŕ�et�ƙƭƎƎoƙěȞe�Şoinƙ�aƭtonoŞeȦ� e�ēernier�
Ǝoint�ēe�ŕɄaƭtonoŞie�eƙt�ēɄaiŕŕeƭrƙ�ƭn�ƙƭŏet�trĩƙ�ƙoƭǄent�
ěǄoƐƭě�Ǝar�ŕeƙ�ŏeƭneƙȦ�geƙ�ēěŞarcĺeƙ�aēŞiniƙtratiǄeƙȡ�
l’apprentissage de la gestion d’un budget personnel sont 
aƭtant�ēe�cĺoƙeƙ�Ɛƭi�ƎeƭǄent�ŕeƙ�ēěroƭterȦ�¬ƭrtoƭt�ƙi�ŕe�
ƙoƭtien�ĲaŞiŕiaŕ�eƙt�ēěĲaiŕŕant�ēanƙ�ce�ēoŞaineȦ�

Ce qu’ils ont trouvé à la Mission Locale
¡oƭr�ceƙ�ŏeƭneƙ�caċoƙƙěȞeƙ�Ǝar�ƭn�Ǝarcoƭrƙ�ƙcoŕaire�ēěĲaiŕŕantȡ�ŕe�
cĺoiǊ�ēɄacceƎter�ēe�ƙɄen�reŞettre�ā�ŕa�qiƙƙion�gocaŕe�tient�ċeaƭcoƭƎ�
aƭ�Ĳait�Ɛƭe�ēĩƙ�ŕe�ƎreŞier�contactȡ�iŕƙ�ēeŞeƭrent�ŕiċreƙ�ēe�ŕeƭr�
ēěciƙion�ēe�ƎoƭrƙƭiǄre�oƭ�ƎaƙȦ� ertainȞeƙ�těŞoiĳnent�ēɄaiŕŕeƭrƙ�Ɛƭe�
ƙi�ƭne�inŏonction�ŕeƭr�aǄait�ětě�Ĳaite�ēe�ƙɄinƙcrireȡ�iŕƙȬeŕŕeƙ�aƭraient�
aŕorƙ�toƭrně�ŕe�ēoƙ�ā�ŕa�ƙtrƭctƭre�coŞŞe�iŕƙȬeŕŕeƙ�ŕɄaǄaient�Ĳait�aǄec�
ŕɄěcoŕeȦ� e�cĺaŞƎ�ēe�toƭƙ�ŕeƙ�Ǝoƙƙiċŕeƙ�conƙtitƭe�cŕaireŞent�ƭn�fiŕ�
conducteur dans le déroulé de leur accompagnement qui peut durer 
ēe�ǩ�Şoiƙ�ŏƭƙƐƭɄā�ǧǦɉanƙ�ƙeŕon�ŕeƙ�caƙ�ēe�fiĳƭre�ƎroƎreƙ�ā�cĺacƭnȦ�
'anƙ�ŕeƙ�entretienƙ�coŞŞe�ēanƙ�ŕeƙ�Ɛƭeƙtionnaireƙȡ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�
aƎƎrěcient�ƐƭɄiŕƙ�ƙoient�ěcoƭtěȞeƙ�ƙanƙ�ŏƭĳeŞent�ēe�Ǆaŕeƭrȡ�ni�
ēe�Ǝreƙƙion�Şiƙe�Ǝoƭr�troƭǄer�ƭne�orientationȦ�¡etit�ā�Ǝetitȡ�iŕƙȬ
eŕŕeƙ�oƙent�confier�ēeƙ�cĺoƙeƙ�ƙanƙ�ŕa�crainte�ēɄƭne�aƎƎrěciation�
ēěǄaŕoriƙante�oƭ�ēɄƭne�rěcriŞination�ċŕeƙƙanteȦ�'anƙ�ŕe�rěcit�
ēe�ŕeƭr�Ǝarcoƭrƙ�et�ŕeƙ�ětaƎeƙ�ā�Ǆenirȡ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�Ǝaƙƙent�
ƎroĳreƙƙiǄeŞent�ēɄƭn�ēiƙcoƭrƙ�ƎŕƭtŮt�ƎaƙƙiĲ�ȼɉon m’aɉȽȡ�ȼɉils m’ontɉȽȡ�
ȼɉil m’a été – dit, faitɉȽ�et�ēɄƭn�Ǆěcƭ�ƙƭċi�ā�ēeƙ�ĲorŞƭŕationƙ�Ǝŕƭƙ�
actiǄeƙ�coŞŞe�ȼɉje vaisɉȽȡ�ȼɉj’ai acceptéɉȽȡ�ȼɉj’ai décidéɉȽȦ�iŕƙȬeŕŕeƙ�
renoƭent�aǄec�ŕeƭr�inēiǄiēƭaŕitě�ƎroƎre�et�reƎrennent�confiance�
Ǝoƭr�enǄiƙaĳer�ƭne�ƙƭiteȦ

La ML on me l’a 
vendu comme étant 

pour les « cassos » 
et on se rend compte 

que pas du tout

Ils m’écoutent
J’existe ici

Je ne me sens pas jugé

Je me suis retrouvé

Même si on a des 
objectifs, je ne me sens 
pas mis sous pression, 
c’est à mon rythme

Une ambiance 
qui ne ressemble 

pas du tout à 
l’école même si ce 

sont des jeunes 
assis à des tables

Les conseillers vont 
te mettre à l’aise,
en confiance

Trouver un cadre 
et des perspectives
ga�ĳranēe�Şaŏoritě�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
intérrogé·es déclare avoir retrouvé un 
caēre�ā�ŕa�Şeƙƭre�ēe�ŕeƭrƙ�ċeƙoinƙ�
ƙƎěcifiƐƭeƙ�et�ēeƙ�ƎerƙƎectiǄeƙ�ēanƙ�
ŕeƙƐƭeŕƙ�iŕƙȬeŕŕeƙ�ƎeƭǄent�ƙe�Ǝroŏeter�
Ǝaƙ�ā�ƎaƙȦ��Ǆec�ŕe�ƙoƭtien�Ǝerƙonnaŕiƙě�
aƎƎortě�Ǝar�ŕeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�ēe�ŕa�
qiƙƙion�gocaŕeȡ�iŕƙȬeŕŕeƙ�ƎarǄiennent�
ā�ƙe�ƙtrƭctƭrerȡ�ā�ƙɄaccorēer�ŕe�ēroit�
ēe�Ĳaire�Ǝŕƭƙieƭrƙ�eǊƎěrienceƙ�ƙanƙ�ŕe�
coƭƎeret�ēɄƭne�teŞƎoraŕitě�troƎ�riĳiēeȦ�
 ette�ēiƙcƭƙƙion�oƭǄerte�ŕeƭr�ƎerŞet�
cŕaireŞent�ēɄaǄancer�ā�ŕeƭr�rǋtĺŞe�et�
au gré des suggestions de la Mission 
Locale, d’abord en individuel puis en 
coŕŕectiĲ�ŕorƙƐƭɄiŕƙ�ƙentent�eƭǊȹŞğŞeƙ�
Ɛƭe�ŕe�ŞoŞent�eƙt�ǄenƭȦ�

Je n’ai pas de désir pour l’instant, mais 
j’ai envie d’avoir envie alors je prends 
toutes les occasions de découvrir de 
nouveaux métiers, de nouvelles voies

Je ne sais pas encore mais c’est 
pas grave, ce que je fais en ce 

moment me plaît (promo 16-18) 
et j’ai confiance pour la suite

Quand on n’a pas à la maison 
le soutien et les informations, 

on ne connait pas forcément 
ce qu’il y a à connaître, donc 
on ne cherche pas, car on ne 

sait pas que les choses existent

J’ai trouvé très vite 
mon parcours avec les 
différentes étapes

Les conseillers vont 
tout faire pour te faire 
faire des activités qui 

te correspondent

Ils m’aident à aller de 
l’avant, c’est génial

Ils m’apprennent 
des choses utiles 

auxquelles je 
n’avais pas penséJe sais maintenant 

exactement ce que je veux, 
il y a plusieurs étapes – 
identifiées et acceptées 
- pour l’atteindre. Il faut 
juste du temps alors je 
vais prendre un emploi 
alimentaire en attendant

Quand on va avoir 18 ans il faut apprendre à : gérer 
une facture, déclarer les impôts, la sécurité sociale, 
tout ce qui est politique, nos droits et les lois

Pour devenir 
autonome, si on 
n’a pas de parents ou 
de famille pour nous 
aider, personne ne 
nous aide à savoir 
tout ça
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giŕi�a�ǧǭ�anƙȦ�/ŕŕe�a�eƭ�ƭn�Ǝarcoƭrƙ�
en�ěcoŕe�ěŕěŞentaire�trĩƙ�ēiĲficiŕeȦ�
/ŕŕe�ƙe�ēěcrit�coŞŞe�aǋant�
toƭŏoƭrƙ�ětě�anǊieƭƙe�ēanƙ�ƙa�
reŕation�aƭǊ�aƭtreƙȦ�/ŕŕeɉconfie�
aƭƙƙi�aǄoir�toƭŏoƭrƙ�ětě�ŞaŕŞeněeȡ�
Ǆoire�ĺarceŕěe�Ǝar�ƙeƙ�caŞaraēeƙȦ�
�ƭ�coŕŕĩĳeȡ�eŕŕe�ēit�aǄoir�eƭ�ƭn�
ȼ�rěƎit�ƙociaŕ�Ƚ�car�eŕŕe�a�noƭě�
ƐƭeŕƐƭeƙ�ŕienƙ�ƎoƙitiĲƙȦ�¬i�ŕeƙ�
aƭtreƙ�continƭaient�ā�ŕƭi�ŕancer�
des quolibets, elle en était moins 
bousculée car leur attitude était 
Şoinƙ�aĳreƙƙiǄeȦ�¹oƭteĲoiƙȡ�
ŕɄanǊiětě�ne�ŕa�Ɛƭittait�ƎaƙȦ�

ga�ƎreŞiĩre�ƙeŞaine�ēƭ�ŕǋcěe�en�
ƙeconēe�ĳěněraŕeȡ�toƭt�ċaƙcƭŕeȦ�
L’angoisse atteint un tel niveau 
que toute sortie de son domicile se 
solde par des attaques de panique 
et�ēeƙ�Şaŕaiƙeƙ�ĳěněraŕiƙěƙȦ�
/nɉƙeƎteŞċreȡ�giŕi�eƙt�rentrěe�cĺeǕ�
eŕŕe�et�nɄen�eƙt�Ǝŕƭƙ�ŏaŞaiƙ�ƙortie�
ƙanƙ�ğtre�accoŞƎaĳněe�ēe�Ǝrĩƙ�
Ǝar�ƭn�ŞeŞċre�ēe�ƙa�ĲaŞiŕŕeȦ�
¬a�Ǆie�ƙociaŕe�ƙɄeƙt�entiĩreŞent�
arrğtěe�et�eŕŕe�a�coŞŞencě�ā�ǄiǄre�
ȼ�ƭn�ŏoƭr�ƙanƙ�fin�ȽȦ�

Renouer le lien
ǧǯ�Şoiƙ�Ǝŕƭƙ�tarēȡ�aƭ�coƭrƙ�ēɄƭne�
campagne d’appels sur la base 
ēɄƭne�ŕiƙte�ēe�ŏeƭneƙ�reŕeǄant�ēe�
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȡ�ŏe�rěƭƙƙiƙ�
ā�ŏoinēre�ŕa�Şĩre�ēe�giŕi�Ɛƭi�ětait�
aǄec�eŕŕe�ā�ce�ŞoŞentȹŕāȦ�gɄěcĺanĳe�
těŕěƎĺoniƐƭe�eƙt�intenƙeȦ�ga�Şĩre�
semble au bout de ses ressources 
pour lutter contre l’inquiétude 
ƐƭɄeŕŕe�reƙƙent�Ǝoƭr�ƙa�fiŕŕeȦ�soƭƙ�
Ǝrenonƙ�aŕorƙ�ƭn�¤'×�ā�ŕa�qiƙƙion�
gocaŕeȦ� ette�ƎreŞiĩre�rencontre�
ƙe�Ǝaƙƙe�en�Ǝrěƙence�ēe�ŕa�Şĩre�
Ɛƭiȡ�trĩƙ�Ǆiteȡ�Ǝŕeƭreȡ�eǊƎriŞe�ƙon�
impuissance et s’accuse d’être une 
ŞaƭǄaiƙe�ŞĩreȦ�ce�Ǝrenēƙ�ŕe�teŞƎƙ�
ēɄěcoƭter�et�ēe�ŕa�raƙƙƭrerȦ�

giŕiȡ�eŕŕeȡ�ne�ēit�rienȦ���ŕɄiƙƙƭe�ēƭ�
ƎreŞier�entretienȡ�ŏe�ēeŞanēe�
tout de même si nous pouvons 
envisager les suivants sans la 
Ǝrěƙence�ēe�ƙa�ŞĩreȦ� eŕa�ŕƭi�
ƙeŞċŕe�trĩƙ�coŞƎŕiƐƭěȦ�giŕi�ēit�
ƐƭɄeŕŕe�ne�ƙait�Ǝaƙ�ƙi�eŕŕe�ƎoƭrraȦ�
gorƙ�ēƭ�¤'×�ƙƭiǄantȡ�ŏɄorĳaniƙe�

Şon�ċƭreaƭ�afin�ēe�ne�Ǝaƙ�aǄoir�
ŕe�ēƭo�en�Ĳace�ēe�ŞoiȦ�ce�teƙte�
aǄec�Şeƙ�coŕŕĩĳƭeƙ�Ǝŕƭƙieƭrƙ�
confiĳƭrationƙȦ��ƭ�ŞoŞent�ēe�
retroƭǄer�ŕa�ŏeƭne�fiŕŕe�et�ƙa�Şĩreȡ�
ŏeɉƎroƎoƙe�Ɛƭe�giŕi�Ǆienne�ƙeƭŕe�et�
eŕŕe�ēit�oƭiȦ�gɄaccrocĺe�eƙt�ŕancěeȦ�

L’heure des premiers défis
£ƭeŕƐƭeƙ�ƙeŞaineƙ�Ǝŕƭƙ�tarēȡ�
elle accepte de rencontrer un 
Ǝƙǋcĺiatre�et�noƭƙ�noƭƙ�Ǆoǋonƙ�
rěĳƭŕiĩreŞentȦ�/ŕŕe�ne�Ǝeƭt�Ǝaƙ�
encore�ƙe�Ǝroŏeter�Şaiƙ�eŕŕe�acceƎte�
ŕɄiēěe�ēe�Ĳaire�ċoƭĳer�Ǝetit�ā�Ǝetit�
ƙon�ƐƭotiēienȦ�/ntre�cĺaƐƭe�¤'×ȡ�
ŏe�ŕƭi�ƎroƎoƙe�ēe�ƙe�ŕancer�ēeƙ�
ēěfiƙȦ�ge�ƎreŞier�ƐƭɄeŕŕe�a�reŕeǄěȡ�
a�ětě�ēe�ƎroŞener�ƙon�cĺien�trĩƙ�
tŮt�aƭ�Ǝetit�ŞatinȦ�£ƭanē�ŏe�ŕƭi�ai�
demandé ce qu’elle avait ressenti 
ā�ŕɄiƙƙƭe�ēe�ŕa�ƎroŞenaēeȡ�eŕŕe�a�
déclaré n’avoir rien ressenti d’autre 
Ɛƭe�ēe�ŕɄanĳoiƙƙeȦ�ce�ŕƭi�ai�rěƎonēƭ�
qu’elle avait le droit de ressentir 
autre chose et qu’elle pouvait être 
fiĩre�ēɄeŕŕeȦ�

ge�ēeƭǊiĩŞe�ēěfi�a�ětě�
d’aller chercher un colis au 
reǕȹēeȹcĺaƭƙƙěeȦ�£ƭanē�eŕŕe�eƙt�
reŞontěeȡ�ŞğŞe�ƙi�ŕɄanǊiětě�ne�
l’avait pas quittée, elle dit avoir été 
contente�ēɄeŕŕeȦ���ce�ŞoŞentȹŕāȡ�
eŕŕe�ƙe�ēěcŕare�Ǝrğte�ā�ƙɄinǄeƙtir�
ēanƙ�ƙeƙ�ƙoinƙ�aǄec�ŕe�Ǝƙǋcĺiatre�
etɉā�coŞŞencer�ā�rěǜěcĺir�aǄec�
Şoi�ēe�ce�ƐƭȪeŕŕe�Ǆeƭt�Ĳaire�ēe�ƙa�
Ĳƭtƭre�ǄieȦ

Le chemin peut être long mais elle 
nɄa�Ɛƭe�ǧǭ�anƙȦ�gɄětaƎe�ƙƭiǄante�a�
ětě�ēe�ŕƭi�Ĳaire�crěer�ēƭ�ŕien�aǄec�
ēɄaƭtreƙ�ƎerƙonneƙȦ�ga�ƎreŞiĩre�
mise en relation a été avec une 
éducatrice de la prévention 
spécialisée qui a pris le relais de la 
ĲaŞiŕŕe�ƙƭr�ŕeƙ�ƙortieƙ�et�notaŞŞent�
celles concernant le médical puis 
ƙƭr�ēɄaƭtreƙ�Ǝroŏetƙ�ēe�Ǝŕƭƙ�en�
Ǝŕƭƙ�aŞċitieƭǊȦ���noƭƙ�troiƙȡ�noƭƙ�
tiƙƙonƙ�ƭn�fiŕ�ēɄ�riane�Ǝoƭr�ƙortir�giŕi�
ēe�ƙa�Ǝriƙon�ēoŞeƙtiƐƭeȦ

Portrait d’une jeune par une référente 
mineur·es en Mission Locale
Quand une campagne de phoning permet d’ouvrir 
une porte. Récit d’une conseillère en insertion 
sociale et professionnelle d’Île-de-France.
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Quelles tendances 
observez-vous sur 
le terrain ? 
ga�Şoǋenne�ēɄ÷ĳe�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
que nous accompagnons a 
ƙiĳnificatiǄeŞent�recƭŕě�ēeƎƭiƙ�
ŕɄaƎrĩƙȹ oǄiēȦ�'e�Ǩǧɉanƙ�
auparavant, nous sommes 
Şaintenant�ā�ǧǮ�anƙȦ�¡ar�
aiŕŕeƭrƙȡ�ƭn�ŏeƭne�ƙƭr�troiƙ�
ƙƭiǄi�eƙt�ŞineƭrȦ�cɄǋ�Ǆoiƙ�ēeƭǊ�
eǊƎŕicationƙɉȠ�ŕa�rƭƎtƭre�ƙcoŕaire�
ƙɄeƙt�accrƭe�ēanƙ�ŕeƙ�fiŕiĩreƙ�
ĳěněraŕeƙ�et�ƎroĲeƙƙionneŕŕeƙȡ�
en particulier au niveau de la 
cŕaƙƙe�ēe�ǩĩŞeȦ�/nƙƭiteȡ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
Ɛƭi�ĲrěƐƭentaient�ŕa�qiƙƙion�
gocaŕe�ƙe�ƙont�ȼ�ěǄaƎorěƙ�ȽȦ�
 e�Ɛƭi�Şontre�notaŞŞent�Ɛƭe�
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�ēeƙ�
ŏeƭneƙ�ēe�ǧǬȹǧǮɉanƙ�iƙƙƭe�ēƭ�
Ǝŕan�ēe�reŕance�ȥǧŏeƭneǧƙoŕƭtion�
ēeƎƭiƙ�ƙeƎteŞċre�ǨǦǨǦȡ�nɄa�Ǝaƙ�
ƎŕeineŞent�ĲonctionněȦ�

Cela signifie-t-il que les 
mineur·es ont des besoins 
plus spécifiques ? 
ga�rěƎonƙe�eƙt�eĲĲectiǄeŞent�
Ǝŕƭƙ�coŞƎŕeǊe�Ǝoƭr�eƭǊȦ�£ƭanē�
un mineur arrive, on ne lui parle 
pas immédiatement d’emploi 
aŕorƙ�ƐƭɄiŕ�eƙt�ēěŏā�en�ƙitƭation�
de décrochage scolaire et 
en�Ǝerte�ēe�confiance�en�ƙoiȦ�
L’accompagnement doit s’inscrire 
ēanƙ�ƭn�teŞƎƙ�Ǝŕƭƙ�ŕonĳ�ā�ŕa�
ēiĲĲěrence�ēɄƭn�Şaŏeƭr�Ɛƭi�eƙt�
ēanƙ�ƭn�Ǝroŏet�ēɄorientation�
ƎroĲeƙƙionneŕŕe�ƙƭr�Ǭ�ŞoiƙȦ�/ǄoƐƭer�
d’emblée le monde du travail 
riƙƐƭe�ēe�ŕeƙ�aĲĲoŕer�encore�ƎŕƭƙȦ�
La plupart du temps, ils ne savent 
Ǝaƙ�eǊacteŞent�ce�ƐƭɄiŕƙ�ǄeƭŕentȦ�

¬oƭǄent�Ǝar�ŞanƐƭe�ēe�Şatƭritě�
et parce qu’ils sont cabossés par 
ŕe�ƙǋƙtĩŞe�ƙcoŕaire�et�ƎarĲoiƙ�ēanƙ�
ēeƙ�ĲaŞiŕŕeƙ�ēǋƙĲonctionneŕŕeƙȦ�
Il s’agit d’abord de leur redonner 
confiance�et�non�Ǝaƙ�ēɄaŏoƭter�ēeƙ�
anĳoiƙƙeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕŕeƙȦ�Tŕ�ne�
Ĳaƭt�Ǝaƙ�oƭċŕier�Ɛƭe�noƭƙ�aǄonƙ�
ŕe�taƭǊ�ēe�ēěƙcoŕariƙation�Ǝrěcoce�
ŕeɉƎŕƭƙ�ěŕeǄě�ēƭ�ēěƎarteŞent�
ēeɉŕaɉ×ienneȦ

�ƭtre�Ǝoint�crƭciaŕ�ēanƙ�notre�
territoire�Ƞ�iŕ�nɄeƙt�Ǝaƙ�Ĳaciŕe�
ēe�ƙe�ēěƎŕacer�Ǝoƭr�ƭn�ŏeƭneȦ�
Les distances sont souvent 
ŕonĳƭeƙ�entre�ŕeƙ�coŞŞƭneƙȦ�
geƙɉtranƙƎortƙ�coŕŕectiĲƙ�ƙont�
rěēƭitƙ�et�iŕ�nɄǋ�a�Ɛƭe�ŕe�Ǆěŕo�oƭ�
ŕaɉŞoċǋŕette�Ǝoƭr�ƙe�renēre�ā�
ēeƙɉrenēeǕȹǄoƭƙ�Ɛƭanē�Ǆoƭƙ�
nɄaǄeǕ�Ǝaƙ�ŕe�ƎerŞiƙ�ēe�conēƭireȦ�
 Ʉeƙt�ƭn�oċƙtacŕe�ƐƭɄiŕ�Ĳaƭt�Ǝrenēre�
enɉcoŞƎteȦ

L’Obligation de 
formation des mineur·es 
décrocheur·ses n’est
donc pas adaptée ? 
ga�ƎroŞotion�ǧǬȹǧǮ�ēe�ǨǦǨǩ�a�
globalement été un échec pour 
noƭƙȦ�¬a�Şiƙe�en�Ǝŕace�Ĳƭt�Ǝŕƭƙ�
ŕonĳƭe�Ɛƭe�ƎrěǄƭeȦ�/nƙƭiteȡ�
la dimension logistique que 
ŏɄěǄoƐƭaiƙȡ�ƙɄeƙt�aǄěrěe�ğtre�ƭn�
point crucial dans le parcours 
d’accompagnement lorsque vous 
interǄeneǕ�ƙƭr�ƭn�territoire�ětenēƭ�
et�ā�Ĳaiċŕe�ēenƙitě�ēe�ƎoƎƭŕationȦ�
qğŞe�ŞotiǄěƙȡ�ceƙ�ŏeƭneƙ�
conƙtitƭent�ƭne�ƎoƎƭŕation�Ĳraĳiŕe�
Ɛƭi�Ǝeƭt�ŕ÷cĺer�Ǝriƙe�raƎiēeŞentȦ

��Şon�ƙenƙȡ�Ǝoƭr�ŞieƭǊ�reƎěrer�et�
ƙƭiǄre�ceƙ�ŏeƭneƙȡ�iŕ�eƙt�eƙƙentieŕ�
de nouer des partenariats avec 

ŕe�rěƙeaƭ�ēeƙ�qc ȡ�ēeƙ�centreƙ�
ƙociaƭǊ�et�ēeƙ�ŞairieƙȦ�soƭƙ�ǋ�
travaillons collectivement en ce 
ŞoŞent�Ǝoƭr�ŞieƭǊ�reƎěrer�ceƙ�
ŏeƭneƙ�et�ěǄiter�ēe�Ǝaƙƙer�ā�cŮtě�
ēe�ceƭǊ�Ɛƭi�ƙɄenĲerŞent�cĺeǕ�eƭǊȦ�
Pour ces derniers, nous opérons 
des maraudes numériques 
ƙƭr�ŕeƙ�rěƙeaƭǊ�ƙociaƭǊ�Ǝoƭr�
entrer en contact et les orienter 
Ǆerƙ�ŕeƙ�acteƭrƙ�aēaƎtěƙ�ā�ŕeƭr�
ƎroċŕěŞatiƐƭe�ƎerƙonneŕŕeȦ

Franchir le pas est dur pour 
ƭn�ŏeƭneȦ�Tŕ�Ĳaƭt�ēonc�aŕŕer�ŕe�
cĺercĺer�Ǝar�toƭƙ�ŕeƙ�Şoǋenƙ�
Ɛƭi�ƙont�ā�notre�ēiƙƎoƙition�ƐƭɄiŕ�
s’agisse des outils classiques 
coŞŞe�ŕa�ċaƙe�ēe�ēonněeƙ�¤io�
ƙƭiǄi�oƭ�aǄecɉēeƙ�aƎƎrocĺeƙ�Ǝŕƭƙ�
aēaƎtěeƙ�aƭǊ�rěaŕitěƙ�ēe�notre�
territoireȦ� Ʉeƙt�ǄraiŞent�ēƭ�caƙ�
Ǝar�caƙ�Ɛƭi�reƐƭiert�ēeƙ�Şoǋenƙ�
financierƙ�et�ĺƭŞainƙ�Ɛƭe�noƭƙ�
nɄaǄonƙ�Ǝaƙ�toƭŏoƭrƙ�et�Ǝoƭrtant�
c’est une étape indispensable 
Ǝoƭr�ŕeƙ�reŞettre�en�confiance�
ȳetɉěĳaŕeŞent�raƙƙƭrer�ŕeƙ�ĲaŞiŕŕeƙȴ�
aǄant�ēɄenǄiƙaĳer�aƭtre�cĺoƙeȦ�

Idéalement, quelles pistes 
d’optimisation pourraient 
être explorées ? 
ce�Ǝenƙe�ƐƭɄiŕ�Ĳaƭērait�ƙɄorienter�
vers une approche plus construite 
et complémentaire entre tous 
ŕeƙɉacteƭrƙ�ƙƭr�ŕe�terrain�ainƙi�Ɛƭe�
ƙɄinƙcrire�ēanƙ�ŕa�ēƭrěe�ƎŕƭtŮt�
Ɛƭe�ƙɄaƎƎƭǋer�ƙƭr�ēeƙ�aƎƎeŕƙ�ā�
Ǝroŏet�ƎonctƭeŕƙȦ�/n�aƙƙƭrant�
Ǝar�eǊeŞƎŕe�ƭne�continƭitě�ēƭ�
ƙƭiǄi�entre�ŕeƙ�÷ĳeƙȡ�notaŞŞent�
ŕorƙƐƭe�ŕɄon�Ǝaƙƙe�ēe�Şineƭr�ā�
ŞaŏeƭrȦ�/nfinȡ�iŕ�Ĳaƭt�inƙiƙter�ƙƭr�
ŕɄiŞƎortance�ēe�ŕa�ĲorŞation�ēeƙ�
conseilleurs pour accompagner 
ŕeƙɉŞineƭrȞeƙȦ�ga�ƙƎěcificitě�ēe�ce�
tǋƎe�ēɄaccoŞƎaĳneŞent�něceƙƙite�
ēeƙ�coŞƎětenceƙ�ƎointƭeƙȦ�

L’accompagnement d’un mineur doit 
s’inscrire dans un temps plus long 
Élodie LEGENDRE NOIRAULT est directrice de la 
Mission Locale rurale Centre et Sud-Vienne depuis 
juillet 2021. Dans ce territoire rural qui compte près 
de 100 communes éparses, les 24 salarié·es de sa 
structure accompagnent environ 980 jeunes dont 
un tiers est mineur depuis 2022. 
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En mai 2021, vos 
deux Missions Locales 
(ainsi que celles de 
vos homologues du 
département) ont passé 
un accord cadre avec 
le Conseil département 
du Maine-et-Loire pour 
l’insertion sociale et 
professionnelle des jeunes 
relevant de l’aide sociale 
à l’enfance. Quels étaient 
les enjeux ?
 ĺaƐƭe�anněeȡ�ce�ƙont�
eĲĲectiǄeŞent�entre�ǨǫǦ�et�ǩǫǦ�
ŏeƭneƙ�Ɛƭi�ƙortent�ēƭ�ēiƙƎoƙitiĲ�
ēěƎarteŞentaŕ�ēe�ŕɄ�¬/�Ɛƭi�Ǝrenē�
en�cĺarĳe�ēeƙ�enĲantƙ�ēanƙ�ŕe�
cadre d’une structure d’accueil 
aēaƎtěe�ā�ŕeƭrƙ�ċeƙoinƙ�et�Ɛƭi�
leur apporte un soutien matériel, 
ěēƭcatiĲ�et�ƎƙǋcĺoŕoĳiƐƭeȦ�
 eƙɉŏeƭneƙ�ƙont�ƎarticƭŕiĩreŞent�
ǄƭŕněraċŕeƙȦ�/n�eĲĲetȡ�iŕƙ�ont�Ǆěcƭ�
ēeƙ�conteǊteƙ�ĲaŞiŕiaƭǊ�trĩƙ�
coŞƎŕiƐƭěƙ�et�ont�ēeƙ�ēiĲficƭŕtěƙ�
ā�ēeǄenir�aƭtonoŞeƙ�ŕorƙƐƭɄiŕƙ�
atteiĳnent�ŕɄ÷ĳe�ēe�ǧǮ�anƙȦ�

 ette�conǄention�Ǆiƙe�ēonc�ā�ěǄiter�
ā�noƭǄeaƭ�ƭne�rƭƎtƭre�ƙociaŕe�en�
leur permettant de disposer d’un 
programme d’accompagnement en 
Şatiĩre�ēɄinƙertionȡ�ēe�ĲorŞation�
et�ēɄeŞƎŕoi�et�ēe�renĲorcer�ŕeƭr�
suivi, notamment lors de la phase 
ēěŕicate�ēe�tranƙitionȦ�sotre�
rŮŕe�conƙiƙte�Ǝar�conƙěƐƭent�ā�

décliner cet encadrement sur tout 
ŕe�territoire�ēěƎarteŞent�ĳr÷ce�ā�
noƙɉqiƙƙionƙ�ŕocaŕeƙȦ

 Ʉeƙt�ƭn�traǄaiŕ�ēe�ŕonĳƭe�ĺaŕeine�
qui requiert en particulier une 
grande coordination et un partage 
des connaissances et des bonnes 
ƎratiƐƭeƙ�entre�ŕeƙ�ēiĲĲěrenteƙ�
équipes impliquées tout en sachant 
que certaines actions ne sont pas 
ĲorcěŞent�rěƎŕicaċŕeƙ�Ǝartoƭt�
ƙeŕon�ŕeƙ�conteǊteƙ�ŕocaƭǊ�et�ŕa�
ƎroċŕěŞatiƐƭe�ēƭ�ŏeƭneȦ�soƭƙ�
aǄonƙ�Ǝar�eǊeŞƎŕe�ŕe�ƙoƭǄenir�
ēɄƭne�ŏeƭne�fiŕŕe�ēe�ǧǬ�anƙ�et�ēeŞi�
ƙortant�ēe�ŕɄ�¬/�et�Ǆoƭŕant�ēeǄenir�
Ǝeintre�en�ċ÷tiŞentȦ�soƭƙɉŕɄaǄonƙ�
accoŞƎaĳněe�ēanƙ�ƙa�ĲorŞation�
aǄec�ŕeƙ� oŞƎaĳnonƙ�ēƭ�ēeǄoir�
et dans ses stages en entreprises 
Şaiƙ�aƭƙƙi�Ǝoƭr�ŕɄaiēer�ā�troƭǄer�
ƭn�ŕoĳeŞentȡ�ƭn�Şoǋen�ēe�
tranƙƎortȦ�/ŕŕe�a�aŕorƙ�troƭǄě�ƭn�
contrat d’apprentissage mais nous 
lui assurons encore une écoute 
car elle évolue dans un milieu 
Ɛƭi�ēeŞeƭre�trĩƙ�Şaƙcƭŕin�oƴ�
ŕɄintěĳration�nɄeƙt�Ǝaƙ�ĲorcěŞent�
cĺoƙe�aiƙěeȦ

Quels sont les critères 
essentiels pour la réussite 
de l’accompagnement 
d’un jeune ?
¬anƙ�ĺěƙiterȡ�noƭƙ�ēiƙonƙ�ŕa�
ƎroǊiŞitě�et�ŕe�ēiaŕoĳƭe�entre�ŕeƙ�
acteƭrƙ�aƭtoƭr�ēƭ�ŏeƭneȡ�ŕa�cŕartě�
ēeƙ�rŮŕeƙ�et�ēeƙ�ƎěriŞĩtreƙ�ēe�
cĺacƭn�ēɄentre�eƭǊ�et�ŕe�Ǝartaĳe�
ēeƙ�connaiƙƙanceƙȦ�sěanŞoinƙȡ�
les choses pourraient être 
encore plus optimisées comme 
aǄec�ŕɄ0ēƭcation�nationaŕe�et�
notaŞŞent�ŕeƙ� T~�et�ŕeƙ�ēiĲĲěrentƙ�
ětaċŕiƙƙeŞentƙ�ƙcoŕaireƙȦ�Tŕ�eǊiƙte�
encore�troƎ�ēe�ƙiŕoƙ�Ɛƭi�Ĳont�Ɛƭe�
les gens ne se connaissent pas 
et�ne�ƙe�rencontrent�ƎaƙȦ�~rȡ�ceŕa�
ȼɉěǄiterait�ēe�Şettre�ŕeƙ�ŞŮŞeƙ�
dans des cases avant même de 
ċ÷tir�ŕeƭr�Ǝroŏet�ȽȦ�

Quels résultats notables 
avez-vous enregistré 
jusqu’à présent ? 
��ce�ŏoƭrȡ�Ǫǩ%�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
accompagnés ont décroché une 
situation stable qu’il s’agisse d’un 
eŞƎŕoiȡ�ēɄƭne�ĲorŞation�oƭ�ēɄƭne�
reƎriƙe�ƙcoŕaireȦ� Ʉeƙt�ƙatiƙĲaiƙant�
Şaiƙ�iŕ�ǋ�a�encore�ēe�ŕa�Ǝŕace�Ǝoƭr�
aŞěŕiorer�ce�taƭǊȦ�¹oƭt�ēɄaċorēȡ�
enɉƍƭǄrant�encore�Ǝŕƭƙ�Ǝoƭr�
établir des partenariats plus 
ětroitƙ�et�Ǝŕƭƙ�ĲrěƐƭentƙ�entre�toƭƙ�
ŕeƙ�acteƭrƙȦ�ga�qiƙƙion�gocaŕe�ne�
ƙait�Ǝaƙ�toƭt�et�ne�Ǝeƭt�Ǝaƙ�toƭtȦ�
 e�Şaiŕŕaĳe�renĲorcě�eƙt�caƎitaŕ�
Ǝoƭr�Ɛƭe�ŕe�ŏeƭne�en�tire�ċěněficeȦ�
/nƙƭiteȡ�cƭŕtiǄer�ŕa�ȼ�Ǝorte�oƭǄerteɉȽ�
aǄec�ŕe�ŏeƭne�eƙt�ěĳaŕeŞent�
ĲonēaŞentaŕȦ�'anƙ�ŕe� ĺoŕetaiƙȡ�
noƭƙ�aǄonƙ�Şiƙ�en�Ǝŕace�ƭn�caĲě�
oƴ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ƎeƭǄent�Ǆenir�ŕiċěrer�
ŕeƭr�Ǝaroŕe�ƙanƙ�ĲorcěŞent�entrer�
ēanƙ�ŕa�qiƙƙion�gocaŕe�eŕŕeȹŞğŞeȦ�
 Ʉeƙtɉtrĩƙ�aƎƎrěciěȦ

Cesser de mettre les mômes dans des 
cases avant même de bâtir leur projet 
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Le département du Maine-et-Loire compte 
4 Missions Locales à l’œuvre pour notamment 
accompagner les jeunes qui sortent de l’Aide 
sociale à l’enfance (ASE) pour embrasser un projet 
d’insertion professionnelle. Deux de leurs directeurs, 
Franck EDON (Mission Locale du pays Segréen) et 
Cyrille PALVADEAU (Mission Locale du Choletais) 
croisent leurs regards sur les enseignements issus 
du terrain. 
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Comment s’organise 
l’activité de la Mission 
Locale de Lille Avenirs ? 
ga�qiƙƙion�gocaŕe�ēe�giŕŕe��Ǆenirƙ�
interǄient�ƙƭr�ŕe�ƎěriŞĩtre�ēe�ŕa�
ville de Lille et des communes 
ēe�goŞŞe�et�OeŕŕeŞŞeƙ�Ɛƭi�
ŕƭi�ƙont�aƙƙociěeƙ�ēeƎƭiƙ�ǨǦǦǦȦ�
Notre structure est issue de la 
Ĳƭƙion�ēe�ŕa�qiƙƙion�gocaŕe�et�ēe�
ŕa�qaiƙon�ēeɉŕȪ/ŞƎŕoi�ēe�giŕŕe�en�
ǨǦǨǨ�Ɛƭi�noƭƙ�a�ƎerŞiƙ�ēe�ēiƙƎoƙer�
désormais d’une seule gouvernance 
Ǝoƭr�ēeƭǊ�entitěƙ�Ɛƭi�traǄaiŕŕaient�
ēěŏā�enƙeŞċŕe�et�Ɛƭi�Ǝartaĳeaient�
ŕeƭrƙ�ŕocaƭǊ�Şaiƙ�Ɛƭi�aǄaient�ēeƙ�
ƙtatƭtƙ�ēiĲĲěrentƙȦ��ƭŏoƭrēɄĺƭiȡ�noƭƙ�
ƙoŞŞeƙ�ǧǫǫ�ƙaŕariěƙ�ēont�ǮǦ% de 
ŕɄeĲĲectiĲ�eƙt�ēěēiě�aƭǊ�actionƙ�ēe�
ŕa�qiƙƙion�gocaŕeȦ�gɄanɉƎaƙƙěȡ�noƭƙ�
aǄonƙ�accoŞƎaĳně�ǫ�ǭǫǦ�ŏeƭneƙ�
ēe�ǧǬ�ā�Ǩǫ�anƙ�ēont�ǪǧǪ�ŞineƭrȞeƙ�
et�ǧǭǬǦ�ŏeƭneƙ�en� ontrat�
ēɄ/nĳaĳeŞent�ceƭneȦ�

Quels enjeux majeurs 
rencontrez-vous dans 
l’accompagnement 
des jeunes ? 
Je vais citer d’emblée la nécessité 
d’augmenter le niveau de 
ĲorŞation�ēeƙ�ŏeƭneƙ�Ɛƭe�noƭƙ�
accoŞƎaĳnonƙ�afin�ƐƭɄiŕƙ�Ǝƭiƙƙent�
ğtre�en�aēěƐƭation�aǄec�ŕeƙ�oĲĲreƙ�
ēɄeŞƎŕoi�ŕocaŕeƙȦ�soƭƙɉaǄonƙ�
en�eĲĲet�ŕa�cĺance�ēɄğtre�ƭne�
ville où l’activité économique 
eƙt�ēǋnaŞiƐƭe�et�ƎoƭrǄoǋeƭƙe�
ēe�ƎoƙteƙȦ�soƭƙ�accƭeiŕŕonƙ�ēe�
noŞċreƭǊ�ƙiĩĳeƙ�ēe�ĳroƙƙeƙ�
entreprises et nous avons trois 
ƎŮŕeƙ�ēɄeǊceŕŕence�et�ēɄinnoǄation�
aǄec�/ƭratecĺnoŕoĳieƙ�Ǝoƭr�
ŕe�nƭŞěriƐƭeȡ�/ƭraƙantě�Ǝoƭr�
la santé, les biotechnologies 
et�ŕa�nƭtrition�et�/ƭraŕiŕŕe�Ǝoƭr�
ŕɄěconoŞie�tertiaireȦ

~rȡ�noƙ�ŏeƭneƙ�nɄont�ƙoƭǄent�Ǝaƙ�
ŕe�niǄeaƭ�ēe�Ɛƭaŕification�reƐƭiƙ�
Ǝoƭr�ƎoƭǄoir�Ǝrětenēre�aƭǊ�Ǝoƙteƙ�
Ɛƭi�Ĳont�ŕɄoċŏet�ēɄƭn�recrƭteŞentȦ�
¹oƭt�ŕɄenŏeƭ�conƙiƙte�ēonc�ā�
tirer�Ǆerƙ�ŕe�ĺaƭt�en�Şatiĩre�ēe�
ĲorŞationȦ��ƭtre�rěaŕitě�ĲorteɉȠ�noƭƙ�
avons les quartiers prioritaires 
ā�ŕɄintěrieƭr�ēe�notre�Ǆiŕŕe�oƴ�ŕe�
taƭǊ�ēe�ƎaƭǄretě�eƙt�iŞƎortantȦ�
�ien�Ɛƭe�noƭƙ�ƙoǋonƙ�ƭn�cƍƭr�ēe�
ŞětroƎoŕeȡ�iŕɉnoƭƙ�Ĳaƭt�aƭƙƙi�aĳir�
sur les aspects de la mobilité pour 
ceƭǊ�Ɛƭi�Ǆeƭŕent�traǄaiŕŕer�ēanƙ�ēeƙ�
entreprises situées en périphérie 

ēe�giŕŕeȦ�Tŕ�ǋ�a�aƭƙƙi�ceƭǊ�Ɛƭi�ne�
veulent pas bouger de leur quartier 
et�Ɛƭi�ƙe�rěēƭiƙent�ēe�Ĳait�ŕe�cĺaŞƎ�
ēeƙ�ƎoƙƙiċŕeƙȦ�geƙ�conēitionƙ�ēe�
ŕoĳeŞent�et�ŕa�Ǝrěcaritě�financiĩre�
ƐƭɄiŕƙ�connaiƙƙentȡ�Ĳont�ƐƭɄiŕƙ�ont�
ēeƙ�ēiĲficƭŕtěƙ�ā�ƙe�ƎroŏeterȦ�qaiƙ�ŕa�
ŏeƭneƙƙe�ŕiŕŕoiƙe�eƙt�aƭƙƙi�et�ƙƭrtoƭt�
Ǝŕeine�ēɄěnerĳie�et�ēɄinitiatiǄeƙȦ�~n�
rencontre�ēeƙ�ŏeƭneƙ�Ɛƭi�ont�ŕɄenǄie�
de créer et d’entreprendre mais 
ne�ƙacĺant�Ǝaƙ�toƭŏoƭrƙ�coŞŞent�
Ĳaire�et�ā�Ɛƭeŕŕeƙ�Ǝorteƙ�toƐƭerȡ�iŕƙ�
ont�tenēance�ā�ƙɄaƭtocenƙƭrer�ƙi�
on ne les encourage et soutient pas 
actiǄeŞentȦ�Tŕ�Ĳaƭt�Ǝartir�ēe�ŕeƭrƙ�
coŞƎětenceƙȡ�ŕeƭr�Ĳaire�confiance�
et�aǄancer�enƙeŞċŕeȦ

cɄoċƙerǄe�ēeƭǊ�tenēanceƙ�netteƙȦ�
ga�ƎreŞiĩre�eƙt�ŕa�ēiĲficƭŕtě�Ǝoƭr�
ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ětranĳerƙ�ēe�ƙɄintěĳrer�
Ǝar�ŕe�traǄaiŕȦ�son�Ǝaƙ�Ǝarce�ƐƭɄiŕƙ�
ne�Ǆeƭŕent�Ǝaƙ�traǄaiŕŕerȦ�Tŕƙ�ƙont�aƭ�
contraire�en�eŞƎŕoiȡ�en�ĲorŞationȡ�
en alternance mais les tracasseries 
administratives pour le 
renoƭǄeŕŕeŞent�ēeƙ�titreƙ�ēe�ƙěŏoƭr�
ƙɄaŞƎŕifient�ȳēěŕaiƙ�non�reƙƎectěƙȡ�
ēiĲficƭŕtě�ā�aǄoir�ƭn�interŕocƭteƭrȴȦ�
 eŕa�Ĳractionne�ŕeƭr�Ǝarcoƭrƙ�et�
raŕentit�ŕeƭr�intěĳrationȦ�

/nƙƭiteȡ�ŕa�ƙantě�Şentaŕe�ēeƙ�
ŏeƭneƙ�eƙt�ƭne�Ǆraie�ƎrěoccƭƎationȦ�
L’isolement social et la solitude 
ĳaĳnent�ēƭ�terrainȦ�Tŕƙ�ƙont�
noŞċreƭǊ�ā�ěƎroƭǄer�ċeaƭcoƭƎ�
ēe�ēiĲficƭŕtěƙ�aǄec�ŕa�Ǆie�ēe�ĳroƭƎe�
et�ŕeƙ�reŕationƙ�ƙociaŕeƙȦ� eci�
ēanƙ�ƭn�conteǊte�oƴ�ŕɄaċƙence�ēe�
perspectives collectives d’un avenir 
Şeiŕŕeƭrȡ�eƙt�ƎeƙanteȦ��ƭ�ƙein�ēe�
la Mission Locale, nous travaillons 
ēɄaiŕŕeƭrƙ�ā�renĲorcer�notre�
accoŞƎaĳneŞent�Ǝƙǋcĺoȹƙociaŕ�
Ǝoƭr�ŕeƭr�reēonner�confianceȦ

Intervenir plus tôt pour ne pas 
attendre le décrochage du jeune 
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Martin DAVID-BROCHEN préside la Mission 
Locale Lille Avenirs depuis 2014. En parallèle, 
il est également adjoint au maire de Lille en 
charge notamment de l’emploi et de l’insertion 
professionnelle. Cette double casquette lui 
permet de disposer d’une vision très complète 
des besoins des jeunes de 16 à 25 ans qui 
sont accompagné·es et des opportunités de 
formation et d’emploi que les dispositifs publics 
et les entreprises peuvent offrir dans la capitale 
des Flandres.
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Quels sont les dispositifs 
d’accompagnement que 
vous avez mis en place ?
Nous travaillons beaucoup sur 
ŕe�ƙƭŏet�ēƭ�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȦ�
Depuis l’entrée en vigueur de 
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�ēeƙ�
ŏeƭneƙ�ēe�ǧǬ�ā�ǧǮ�anƙȡ�noƭƙ�
avons mis en place avec la 
Ǆiŕŕe�ēe�giŕŕe�et�ŕɄ0ēƭcation�
nationale, un programme 
eǊƎěriŞentaŕ�intitƭŕě�ȼ�Hěněration�
enĳaĳěeɉȽ�Ɛƭi�ƙɄaēreƙƙe�ā�ǪǦ�
ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�ēěcrocĺeƭrƙȦ�
�ɉraiƙon�ēe�ǧǫ�ā�ǨǦ�ĺeƭreƙ�
par semaine, chacun alterne 
développement de compétences 
reŕationneŕŕeƙȡ�aiēe�ā�ŕɄorientation�
ƎroĲeƙƙionneŕŕe�et�renĲorceŞent�
des acquis et des savoirs pour 
ĲaǄoriƙer�ŕeƭr�inƙertion�ƙociaŕe�
et�ƎroĲeƙƙionneŕŕeȦ� Ʉeƙt�ainƙi�
Ɛƭe�certainƙ�ont�Ĳait�ƭn�ƙerǄice�
civique dans des associations 
tandis que d’autres ont été en 
ŕǋcěeɉƎroĲeƙƙionneŕȦ�

ge� ontrat�/nĳaĳeŞent�ceƭneƙ�
eƙt�ěĳaŕeŞent�ƭn�oƭtiŕ�trĩƙ�
iŞƎortant�Ǝoƭr�ƙortir�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�
ēe�ŕa�ƎrěcaritěȦ�Tŕ�ƎerŞet�ēɄaŕŕier�
ŕe�coŕŕectiĲ�ā�traǄerƙ�ēeƙ�ateŕierƙ�
et�ŕɄinēiǄiēƭeŕ�ā�traǄerƙ�ēeƙ�
entretienƙȦ�soƭƙ�aǄonƙ�ŞğŞe�
ŕancě�ƭn�aƎƎeŕ�ā�Ǝroŏet�Ɛƭi�a�
aċoƭti�ŕɄan�Ǝaƙƙě�ā�ŕa�crěation�ēɄƭn�
ĲeƙtiǄaŕ�ēe�ŞƭƙiƐƭe�Ɛƭi�aƭra�ŕieƭ�ā�
noƭǄeaƭ�cette�anněeȦ�ge� /c�noƭƙ�
permet vraiment de concilier le 
ƙƭrȹŞeƙƭre�ēont�a�ċeƙoin�ŕe�ŏeƭne�
et�ēe�Şaƙƙifier�ŕa�ēěŞarcĺe�en�
eŕŕeȹŞğŞeȦ�ǩ�ǩǨǭ�ŏeƭneƙ�ƙont�ainƙi�
entrěƙ�en� /c�ēeƎƭiƙ�Şarƙ�ǨǦǨǨȦ�
ǪǬ%�ēɄentre�eƭǊ�ƙont�ēeƙ�rěƙiēentƙ�
ēe�Ɛƭartierƙ�ƎrioritaireƙȦ�ǫǫ% sont 
en�eŞƎŕoi�oƭ�en�ĲorŞation�et�ǩǩ%

ēiƙƎoƙent�ēɄƭn�contrat�ēƭraċŕeȦ�

Nous animons par ailleurs un 
ƎroĳraŞŞe�ċaƎtiƙě�ȼ� ircƭit�
 oƭrt�ȽȦ�gɄoċŏectiĲ�eƙt�ēe�Ĳaire�
rencontrer�ƭne�Ĳoiƙ�Ǝar�ƙeŞaine�
ēeƙ�entreƎriƙeƙ�aƭǊ�ŏeƭneƙ�
accoŞƎaĳněƙȦ� eƭǊȹci�Ǆont�Ǆiƙiter�
les installations, discuter avec 
des représentants de l’entreprise 

et�ŞğŞe�ēěƎoƙer�ēeƙ� ×�ŕe�
caƙ�ěcĺěantȦ�gɄiēěe�ēe�ċaƙe�eƙt�
cŕaireŞent�ēe�ŕeƭr�Ĳaire�ēěcoƭǄrir�
ŕe�Şonēe�ƎroĲeƙƙionneŕ�Şaiƙ�
également d’attirer l’attention des 
entreƎriƙeƙ�ƙƭr�ceƙ�ŏeƭneƙ�ƐƭɄeŕŕeƙ�
ne�conƙiēĩrent�Ǝaƙ�toƭŏoƭrƙȦ�
Nous créons les conditions de 
ŕa�rencontre�ā�Ǝartir�ēe�ŕaƐƭeŕŕe�
ŕɄaǄenir�ƙe�conƙtrƭitȦ

Dans le même ordre d’idée, nous 
aǄonƙ�ēěƎŕoǋě�ƭne�ƎŕateĲorŞe�
ēɄaccƭeiŕ�Ǝoƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�
intéressés par un service civique, 
avec une équipe dédiée qui leur 
Ĳait�ēěcoƭǄrir�ŕeƙ�oƎƎortƭnitěƙ�et�
Ɛƭi�ƙoƭrce�ěĳaŕeŞent�ŕeƙ�oĲĲreƙ�
ěŞanant�ēeƙ�aƙƙociationƙ�ā�ŕa�
recĺercĺe�ēɄƭn�ŏeƭneȦ

Être un élu adjoint au 
maire de Lille est-il un 
atout pour animer la 
Mission Locale ?
Un mandat d’élu local est utile 
car nous sommes au contact 
permanent et au cœur des 
attentes des habitants, dont les 
ŏeƭneƙ�et�ŕeƭrƙ�ƎarentƙȦ� eŕa�aiēe�
ā�aēaƎter�ŕɄoĲĲre�ēeƙ�ƙerǄiceƙ�aƭǊ�
ċeƙoinƙ�eǊƎriŞěƙȦ�

Hr÷ce�aƭ�ƙoƭtien�financier�et�
matériel de la ville de Lille qui 
perdure depuis longtemps, nous 
aǄonƙ�ēe�ƙoŕiēeƙ�Şoǋenƙ�et�ēeƙ�
ŕieƭǊ�ēe�Ɛƭaŕitě�Ǝoƭr�accƭeiŕŕir�ŕeƙ�
ŏeƭneƙȦ�soƭƙ�aǄonƙ�ēeƙ�ŕocaƭǊ�
dans les quartiers, notamment 
ceƭǊ�Ɛƭi�ƙont�Ǝrioritaireƙȡ�en�
ƎroǊiŞitě�iŞŞěēiate�ēeƙ�ŏeƭneƙȦ�

Qu’est-ce qui pourrait 
être mieux optimisé 
à l’avenir pour 
accompagner ces jeunes ?
Tŕ�ǋ�a�ēeƭǊ�aǊeƙ�ēɄactionƙ�
ƎrioritaireƙȦ�ge�ƎreŞier�eƙt�
la prévention du décrochage 
ƙcoŕaireȦ�Tŕ�Ĳaƭt�arrğter�ēɄattenēre�
ŕe�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȦ�Tŕ�Ĳaƭt�
aĳir�en�aŞontȦ�soƭƙ�Ĳaiƙonƙ�
ēěŏā�ēe�ŕa�ƎrěǄention�ēanƙ�ēeƙ�
établissements scolaires mais 
aƭ�Ǝŕƭƙ�tŮtȡ�noƭƙ�Ǝarŕeronƙ�et�
noƭƙ�ƙenƙiċiŕiƙeronƙ�ŕeƙ�ŏeƭneƙȡ�
meilleures seront les chances 
ēeɉŕeƭr�ēonner�ēeƙ�ƎerƙƎectiǄeƙȦ�
ceɉēoiƙ�ƙoƭŕiĳner�Ɛƭe�noƭƙ�
avons localement des directeurs 
d’établissement véritablement 
enĳaĳěƙ�ƙƭr�ŕe�ƙƭŏet�Ɛƭi�nɄont�Ǝaƙ�
ēe�rěticenceƙ�ā�traǄaiŕŕer�aǄec�
la prévention spécialisée ou la 
qiƙƙion�gocaŕeȦ�'e�Ǝŕƭƙȡ�ēanƙ�
le conseil d’administration de 
ŕa�qiƙƙion�gocaŕeȡ�ƙiĩĳent�ēeƙ�
reƎrěƙentantƙ�ēe�ŕɄ�caēěŞieȡ�
ēƭ� entre�ēɄTnĲorŞation�et�
ēɄ~rientation�ȳ T~ȴȡ�ēe�ŕɄÀniǄerƙitě�
ƎriǄěe�et�ēe�ŕɄÀniǄerƙitě�ƎƭċŕiƐƭeȦ�
 eŕa�ǜƭiēifie�conƙiēěraċŕeŞent�
ŕeɉēiaŕoĳƭeȦ

gɄaƭtre�aǊe�eƙt�ŕa�ƙiŞƎŕification�
administrative pour augmenter 
le temps d’accompagnement du 
ŏeƭneȦ��ctƭeŕŕeŞentȡ�ƭn�conƙeiŕŕer�
en�qiƙƙion�gocaŕe�ƙƭr�ŕe� ontrat�
/nĳaĳeŞent�ceƭneƙ�conƙacre�ƭn�
tierƙ�ēe�ƙon�teŞƎƙ�ā�ēƭ�reƎortinĳ�
et�ēeƙ�t÷cĺeƙ�aēŞiniƙtratiǄeƙ�
Ǝoƭrɉŏƭƙtifier�ēe�teŕŕe�oƭ�teŕŕe�
cĺoƙeȦ�ge�cĺoc�ēe�ƙiŞƎŕification�
n’est pas encore une réalité ! 
~rȡɉƙi�on�ēiǄiƙe�ce�teŞƎƙ�Ǝar�ēeƭǊ�
pour commencer, c’est autant qui 
peut être accordé en plus dans 
ŕe�ƙoƭtien�ēƭ�ŏeƭneȦ� Ʉeƙt�Ɛƭanē�
ŞğŞe�notre�finaŕitě�et�ŕe�cƍƭr�
ēeɉŞětier�ēeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕƙ�ēe�
ŕaɉqiƙƙion�gocaŕeȦ�
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Les conseiller·ères « Référent·es Mineur·es » 
en Mission Locale. Kaléidoscope régional 
du point de vue du terrain

LE REGARD DES MISSIONS LOCALES

Méthodologie
Un questionnaire avec de nombreuses questions 
oƭǄerteƙ�ƙƭr�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ƙƎěcifiƐƭe�ēeƙ�
ŞineƭrȞeƙ�a�ětě�aēreƙƙě�aƭ�rěƙeaƭ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ

94 professionnel·les de 12 régions se sont mobilisé·es 
et y ont répondu. Ǭ�ēɄentre�eƭǊ�ȹ�ēeƙ�rěĳionƙ�Hranē�
/ƙtȡ�Oaƭtƙ�ēe�Granceȡ�~ccitanie�et�¡� ��ȹ�aǋant�
ƭne�rěĲěrence�ēěēiěe�aƭǊ�ŞineƭrȞeƙȡ�ā�ŕɄ~ċŕiĳation�
ēe�ĲorŞationȡ�aƭ�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȡ�oƭ�encore�ā�
ŕa�¡¬�'ȡ�ont�acceƎtě�ēe�ƎarticiƎer�ā�ƭn�Ĳocƭƙ�ĳroƭƎ�
ƎoƭrɉcoŞƎŕěter�ce�toƭr�ēɄĺoriǕon�ēeƙ�rěĳionƙȦ

Accueillir & poser un cadre
“Je ne sais pas s’il y a plus de mineur·es mais ce qui est 

sûr, c’est qu’on les voit plus. Je pense que ça veut dire 
qu'on est mieux identifié et qu'il y a quelque chose qui 
fonctionne. C'est le bouche-à-oreille qui fonctionne, 
et lorsqu'ils viennent nous rencontrer, c'est qu’ils 
attendent une aide et un accompagnement.
Et peut-être qu'ils attendent aussi beaucoup du 
conseiller qui va les accompagner. Peut-être de 
jouer ce rôle parental qui est mis un peu en défaut. 
Ils recherchent du soutien, de l'écoute, et d'aller un 
peu plus loin que l'insertion professionnelle.”

“En fait, c'est un besoin d'écoute et un besoin de cadre. 
Ils sont en recherche d'un cadre et lorsqu'on leur en 
impose un, on pourrait penser qu'ils vont fuir mais 
pas du tout, ils l'apprécient beaucoup.”

“Ce qui est compliqué, c'est de les 
accrocher et, pour moi, avec les 
mineur·es, c'est un autre boulot que 
conseillère en insertion. Moi, je suis 
Éducatrice spécialisée de formation.
Et j'ai l'impression d’utiliser toutes mes 
compétences que j'ai acquises dans 
cette formation avec les mineur·es. 
Accompagner les mineur·es, c'est 
totalement différent, ce n'est pas les 
mêmes postures, ce n'est pas du tout 
les mêmes besoins.”

3 entrées structuraient le questionnaire 
puis la rencontre :

• Les observations et analyses 
des conseillers concernant 
l’accompagnement des mineur·es

• Les transformations liées à l’arrivée 
de l’Obligation de formation 

• Les partenaires et l’écosystème autour
des jeunes mineur·es

À la question :
Tci�eƙt�coŞƎiŕěe�ƭne�ƙěŕection�ēe�ŕɄeǊƎreƙƙion�ēe
ceƙ�ǯǪ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�aƭtoƭr�ēe�ǫ�iēěeƙ�ƙaiŕŕanteƙ�
Ɛƭi�caractěriƙent�ŕeƭrƙ�Ǝointƙ�ēe�Ǆƭe�Ƞ

• Accueillir & poser un cadre
• Le temps – Le prendre & en laisser
• Des défis multiples à relever
• L’indispensable qualité de la relation
• La place des adultes référents

Y-a-t-il des différences notables dans 
l'accompagnement spécifique des mineur·es
par rapport aux majeur·es ?

84% ont
répondu
OUI
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Le temps – Le prendre & en laisser
“Plus le délai est court entre la sortie de la scolarité 

et l'arrivée en Mission Locale, plus l'orientation vers 
une formation est rapide.”

“Remettre du sens, de la confiance entre jeune 
et adulte peut être long.”

“Deux phases sont à renforcer : l’analyse des besoins 
et l’accrochage/mobilisation.”

“Il est nécessaire de s’adapter à leur rythme, de 
les rendre actifs mais de ne pas les submerger 
d’activités.”

“Les mineur·es ont souvent besoin de davantage de 
temps pour définir leur projet. Ils ne se projettent 
pas encore dans leur vie d'adulte et sont encore 
dans le moule scolaire. Il s'agit de leur proposer un 
accompagnement assez souple où ils construisent 
leurs parcours. La plupart ne souhaite pas se 
projeter sur de longues années ou alors leurs âges 
les empêchent d'accéder immédiatement à certains 
métiers. Nous travaillons des projets à court ou 
moyen terme.”

“Le temps est d’autant plus important que 
l’accompagnement à l'emploi est très difficile et 
les solutions moins nombreuses.”

“Ils ne peuvent pas accéder au programme régional 
de formation et à l'emploi de façon classique, le 
champ d'action est donc limité. Il faut aussi prendre 
en compte leur niveau scolaire souvent faible et le 
fait qu'ils ne souhaitent pas retourner à l'école ou 
intégrer un dispositif proche de l'école. Certains 
mineur·es sont aussi plus agités, manquent de 
maturité et ils ont une capacité de concentration 
très faible. Ils ont souvent de multiples difficultés 
annexes (sociales, santé, comportement, justice...).”

“Redonner du sens et du rythme prend du temps 
et nécessite des moyens.”

“Je me souviens d'une jeune fille de 16 ans 
venue en premier accueil avec son éducatrice 
ASE. Elle était déscolarisée depuis ses 12 ans 
et avait connu, avant d'être prise en charge 
par l'ASE une longue phase d'errance qui s'est 
traduite par un comportement délictueux. 
Elle avait également un suivi PJJ.
Au vu de son parcours, son implication a été 
irrégulière et nous avons perdu, un temps, le 
contact (pendant plusieurs mois je suis restée 
sans nouvelles d'elle). Elle a fini par reprendre 
contact et par m'expliquer qu'elle avait fait un 
séjour en Centre éducatif fermé.
A partir de là, nous avons pu travailler 
sur son projet. Cependant, cela n'a pas 
été simple car sa représentante légale 
(mère) mettait régulièrement en échec 
les actions de cette jeune (elle a mis 
plusieurs mois avant d'accepter de signer 
l'autorisation parentale permettant à la 
jeune d'intégrer le PACEA, elle refusait 
également de donner son autorisation 
pour l'ouverture d'un compte bancaire...). 
C'est grâce à un travail d'équipe (jeune 
/ Mission Locale / PJJ / ASE) qu'elle a pu 
avancer dans son parcours et ... signer un 
contrat en alternance à ses 18 ans, accéder 
à l'autonomie de logement via un contrat 
jeune majeure etc.”

Kaléidoscope régional du point 
de vue du terrain Suite
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Des défis multiples à relever
“Le premier défi qui se pose est lié à la diversité et à la 

complexité du public. Le décrochage résulte souvent 
d'un processus long et complexe. Il y a différents 
facteurs à prendre en compte : échec scolaire, 
relations dégradées avec les enseignants, précarité 
socio-économique etc. Du fait de ces spécificités, 
l'accompagnement de ce public est complexe.”

“Il faut travailler davantage la confiance et la 
connaissance de soi. Le décrochage scolaire 
laisse un goût d'échec à beaucoup d'entre eux et 
se réengager dans un parcours peut être difficile. 
L'accompagnement demande plus de temps. 
L'utilisation de certains outils de coaching 
pour travailler la confiance en soi peut aider à 
accompagner certains jeunes et lever des freins.”

“Ils sont en demande de "reconstruction" ou en 
tout cas en questionnement sur qui ils sont. 
Ils ont besoin de tester leurs capacités dans un 
environnement bienveillant.”

“Les mineur·es en décrochage ont besoin d'être 
soutenus, ils se sentent souvent "abandonnés", 
leur premier réflexe est bien souvent l'isolement, 
d'autant plus qu'ils ne sont pas mobiles pour la 
plupart. Le fait de rencontrer d'autres jeunes au sein 
de la Mission Locale les aide beaucoup à reprendre 
confiance mais le plus difficile est de les amener à 
intégrer un groupe.”

“Il y a de réelles difficultés pour les mettre en collectif. 
Il y a une réticence liée certainement à leur vécu 
scolaire. De nombreux jeunes sont blessés par cette 
rupture scolaire puis sociale. Le confinement pour 
certains n'a pas aidé.”
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Kaléidoscope régional du point 
de vue du terrain Suite

L’indispensable qualité de la relation
“Les jeunes qui ne reviennent pas sont ceux où il y a 

le moins de liens, où je sens dès le début qu'ils n’ont 
pas l'air d'avoir accroché. Donc, nous, on travaille 
vraiment le premier accueil, le diagnostic, le premier 
rendez-vous, c'est vraiment un point sur lequel on 
est focus.”

“L'importance d'établir un lien de confiance, 
d'accueillir le jeune. Faire comprendre aux jeunes 
qu'on l'accueille inconditionnellement, quels que 
soient son parcours, ses antécédents, ses freins.”

“Aussi, les mineur·es sont plus dans des relations 
où l'affectif est très présent.”

“Avec les mineur·es, moi je pars surtout sur la 
construction du lien. Je leur dis : « je serai votre 
lien. On peut parler par message quand il 
faut si besoin, vous pouvez être libre de vous 
exprimer ». C'est vraiment ce que j'essaye de 
faire. Construire. Leur donner des petits défis. 
Je leur dis déjà au premier rendez-vous que pour 
le 2e rendez-vous, on se donne un petit objectif. 
Et puis on voit si vous arrivez à l'atteindre. 
Pour donner un petit peu envie. Un peu maternelle. 
On va co-construire, je ne vais vous forcer à rien, 
on va regarder ensemble, on va faire ensemble, c'est 
très important.”

“Et après, j'ai remarqué aussi qu'il fallait un peu 
gratter. Beaucoup de jeunes arrivent en disant 
« je veux travailler » et quand on gratte, en fait ils 
ne veulent pas du tout rentrer dans le monde du 
travail. En fait, ils veulent de l'argent ou gagner en 
expérience. Il faut aller chercher derrière la première 
intention. Et nous, on a la chance d'avoir une coach 
qui nous forme sur l'accueil des mineur·es. Établir 
un diagnostic, utiliser des outils pour comprendre les 
enjeux, identifier les freins, lever les freins.”

“La plupart des jeunes que je rencontre, 
ils souffrent vraiment de manque de 
confiance en eux. En fait, ils ont souvent 
été dévalorisés. À l'école, on leur a 
souvent dit « non », « mais t’es nul » ou 
« tu comprends pas » et du coup ils ont 
vraiment besoin de reprendre confiance 
en eux. C'est essentiel de les valoriser, 
ne serait-ce qu’un tout petit peu « c'est 
bien, t'es venu, t'es là, t'es à l'heure, 
c'est chouette, Bravo ».
C'est quelque chose que je fais au 
quotidien, les valoriser, ils n’ont pas 
l'habitude et ça leur fait du bien. Et ça 
leur permet aussi de reprendre confiance 
non seulement en eux, mais aussi 
en l'adulte et au fait qu'on puisse les 
accompagner. En les acceptant comme 
ils sont et en voyant ce qu'ils ont de bon 
en eux. Les soucis aussi que j'ai beaucoup 
avec les mineur·es, c'est les savoir-être et 
les codes. Ils n’ont pas souvent les codes 
et c'est parfois compliqué, c’est des choses 
sur lesquelles il faut qu'on travaille.
Et puis on travaille sur la base des 
relations horizontales, alors c'est un peu 
une posture d'éduc. Mais cette posture 
et ces relations horizontales sont parfois 
importantes pour pouvoir accompagner 
différemment et de manière plus efficace 
les mineur·es.”
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“On a tendance en Mission Locale à beaucoup 
travailler par automatisme et à vouloir que tout 
aille très très vite. Mais avec ce public-là, on ne peut 
pas. Et avec nos collègues, notamment nos collègues 
du siège, on travaille beaucoup à déconstruire la 
représentation qu'ils ont. C'est à dire que si le jeune 
n'est pas en recherche active de PMSMP et cetera, 
souvent ils vont lui coller une étiquette de « il n’est 
pas motivé ». Mais l'idée en fait, c'est d'aller creuser 
derrière cette apparente non-motivation, d'aller 
trouver les freins. Y en a qui ne sont pas motivés, on 
ne va pas se le cacher mais souvent si le jeune n'est 
pas motivé, on s'aperçoit que c'est tout simplement 
parce qu'il n’a pas les savoir-être de base pour aller 
chercher. Une PMSMP, c'est vraiment super mais 
encore faut-il être outillé pour ça.”

“Travailler sur l’affirmation de soi, la confiance en 
soi et l’orientation puis sur leur perception et leur 
représentation du monde du travail.”

LE REGARD DES MISSIONS LOCALES

L’accompagnement 
des mineur·es

décrocheur·ses 
des Missions Locales 

de l’Océan Indien 
Avec le concours de l’Association Régionale des 
Missions Locales (ARML) Océan Indien, les Missions 
Locales Nord, Est, Ouest et Sud de La Réunion et la 
Mission Locale de Mayotte ont saisi l’occasion de cette 
thématique de l’accompagnement des mineur·es pour 
se réunir en janvier 2024 afin d’explorer ensemble le 
sujet et partager leur expérience professionnelle.

Deux séances de travail ont réuni des conseillers·ères 
en Insertion Professionnelle et Sociale travaillant ou 
ayant travaillé sur des dispositifs entièrement dédiés à 
des mineur·es.

La trame de leur questionnement sur les mineur·es 
décrocheurs était la suivante :

• Qui sont-ils, quelles problématiques 
rencontrent-ils ?

• À quoi aspirent-ils ?
• Quelles sont les bonnes pratiques 

d’accompagnement identifiées ?

En parallèle, la Mission Locale de La Réunion Nord 
a organisé un atelier d’échange et de partage avec 
des jeunes mineur·es décrocheur·ses. Ils y ont décrit 
leurs parcours scolaires et en Mission Locale, et n’ont 
pas hésité à exprimer leur ressenti sur leur vision de 
l’éducation et de la formation.

Parmi les constats communs aux jeunes et aux 
professionnel·les, il y a «  l’isolement, le besoin de 
lien et d’échange  » et «  la nécessité de proposer des 
approches différentes du format scolaire classique pour 
les accrocher et favoriser dans les parcours l’inclusion 
d’activités de resocialisation via des supports ludiques ».

Des séances de partage de savoirs et de points de vue 
riches qui, assurément, participent à un processus 
d’amélioration continue.
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La place des adultes référents

Cette question polarise les points de vue :

Il y a ceux�Ɛƭi�Ĳont�ƭne�Ǝŕace�centraŕe�aƭǊ�Ǝarentƙ�
oƭ�reƎrěƙentantƙ�ŕěĳaƭǊ�coŞŞe�Ƞ�ȼ�Alliés – Appui – 
Renfort – Partenaires - Place importante / centrale / 
primordiale / essentielle / majeure - Co-accompagnant 
- Indispensables - Appui clé… » 

“Il y a une relation plus active à la famille.”

“Ils sont une aide précieuse dans le suivi et 
l'accompagnement des mineur·es que je peux 
accompagner. D'échanger nos informations, 
nos impressions, etc. est très utile et important.
Ils peuvent être un réel appui dans le cadre de 
l'accompagnement du jeune. Une coopération 
nécessaire.”

“Quand les parents sont là, l'accompagnement 
est beaucoup plus simple parce que les jeunes 
que nous accompagnons se sentent valorisés 
auprès des parents.”

Et il y a ceux,�Ǝŕƭƙ�Şinoritaireƙȡ�Ɛƭi�ŕeƙ�reďoiǄent�
ƙi�něceƙƙaire�car�cɄeƙt�ŕe�caēre�ŕěĳaŕ�Ɛƭi�ŕe�ƎerŞetȦ�
Tŕƙ�ēonnent�ēeƙ�inĲorŞationƙ�ēe�ƎreŞier�orēre�
Ǝoƭr�eǊƎŕiƐƭer�ŕɄoĲĲre�ēe�ƙerǄice�et�ŕa�Şětĺoēoŕoĳie�
ēɄaccoŞƎaĳneŞent�et�enƙƭite�iŕƙ�oƎĩrent�ƭn�
recentraĳe�ƭniƐƭeŞent�ƙƭr�ŕeƙ�attenteƙ�ēƭ�ŏeƭneȦ�
Tŕƙ�ƙont�ēanƙ�ce�caƙ�Ɛƭaŕifiěƙ�ȼ�d’envahissants�Ƚ�ȹ�
ȼɉGênants�Ƚ�ȹ�ȼ�Toxiques�Ƚ�ȹ�ȼ�Pas aidants�ȽȦ

“On peut avoir des difficultés de suivi et ne pas 
pouvoir proposer un dispositif lorsqu'un parent 
refuse de fournir un justificatif obligatoire.”

“Alors moi j’ai très très peu de parents. C'est vrai que 
je m'en étonne un petit peu. J'ai beaucoup de jeunes 
qui viennent seuls, surtout des garçons.”

“On essaie le plus possible d'avoir les 
parents aussi au premier accueil, c'est 
possible dans 80% des cas, mais il y a 
20% des cas où on ne les voit pas et ça 
c'est un peu dommage parce que les 
parents peuvent être des supers relais 
aussi. Et des sources d'information très 
importantes, même si c'est aussi parfois 
compliqué parce qu’il y a des moments, 
on a l'impression d'autant accompagner 
les parents que les jeunes, voire plus 
les parents que les jeunes parce que les 
parents sont tellement angoissés du fait 
que le jeune soit sorti du système scolaire, 
qu'ils ont de très fortes attentes et de très 
forts besoins de communiquer avec nous.
Donc ça c'est parfois un peu compliqué 
à gérer, mais on essaie de bricoler.”
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Notes en tout début de parcours d’accompagnement
à la Mission Locale

Lisa
'ěƙcoŕariƙěe�ēeƎƭiƙ�ŕa�ƙeconēeȦ�
GaŞiŕŕe�ēǋƙĲonctionneŕŕeȦ�¬ƭite�
ā�ēeƙ�Ǆioŕenceƙ�ĲaŞiŕiaŕeƙ�ȳnon�
Ǝrěciƙěeƙȴȡ�ƎŕaceŞent�en�Ĳoǋer��¬/�
ā�ǧǫ�anƙȦ�¤encontre�ā�ƙa�ƙortie�
ēe�Ĳoǋer�ā�ǧǭ�anƙȦ�¬Ʉeƙt�ancrěe�
dans une consommation solitaire 
du cannabis dans sa chambre du 
ĲoǋerȦ�¡roċŕěŞatiƐƭe�ēe�ƙoŞŞeiŕ�
et�ēɄanǊiětěȦ�TncaƎaċŕe�ēɄaƙƙiēƭitěȦ�
¡roŏet�ƎroĲeƙƙionneŕ�ĳiroƭette�aǄec�
des prises de décisions impulsives 
l’engageant sur des parcours 
inaēaƎtěƙ�et�ēeƙ�finƙ�ēe�Ǝarcoƭrƙ�
non�rěǜěcĺiƙȦ�¤eƎŕi�ƙƭr�eŕŕe�aǄec�
Ǝeƭ�ēe�Ǆie�ƙociaŕeȦ

Oprah
GaŞiŕŕe�noŞċreƭƙeȦ�¤Ůŕe�
ēoŞeƙtiƐƭe�iŞƎortantȦ�
¡aƙɉēɄaĲĲectation�en�ƙeconēe�
aƎrĩƙ�ƭn�Ǝarcoƭrƙ�aƭ�coŕŕĩĳe�
cĺaotiƐƭeȦ�¤ěaĲĲectěe�ēanƙ�ƭn�
ětaċŕiƙƙeŞent�ā�Şoinƙ�ēe�ēeƭǊ�
Şoiƙ�ēe�ŕa�fin�ēɄanněe�et�nɄa�Ǝaƙ�
ětě�inƙcrite�aƭ�ċreǄet�ēeƙ�coŕŕĩĳeƙȦ�
sɄaēĺĩre�ā�rienȡ�ēanƙ�ŕa�ēěfiance�
et�ŕa�ĲƭiteȦ�¤encontre�aƎrĩƙ�ƭne�
anněe�ċŕancĺe�oƴ�eŕŕe�a�reĲƭƙě�
ŕa�qg'¬Ȧ�Hranēe�ēiĲficƭŕtě�ēe�
compréhension des propositions 
ĲaiteƙȦ��ŕocaĳe�ŕinĳƭiƙtiƐƭeȡ�
Ǝeƭ�ēeɉŞotƙ�ŞoċiŕiƙěƙȦ�geƙ�
rěƎonƙeƙ�aƭǊ�ƎroƎoƙitionƙ�Ǆont�ēe�
ŕɄaĳreƙƙiǄitě�ā�ŕa�ēiƙƎaritionȦ�¤eƎŕi�
ƙƭr�eŕŕe�aǄec�Ǝeƭ�ēe�Ǆie�ƙociaŕeȦ

Martha
GaŞiŕŕe�ēǋƙĲonctionneŕŕe�et�
toǊiƐƭeȦ�×ioŕenceƙ�intraĲaŞiŕiaŕeƙ�
ȳƎĺǋƙiƐƭeƙ�et�Şoraŕeƙȴ�et�Ǆěcƭ�ēe�
ĺarcĩŕeŞent�ƙcoŕaireȦ���ŕɄentrěe�
en seconde, phobie scolaire 
massive, arrêt total de la vie 
ƙociaŕeȦ�'ěƙcoŕariƙěeȡ�reƎŕi�ƙƭr�
eŕŕe�et�fin�ēe�toƭteƙ�ƙeƙ�actiǄitěƙȦ�
¤encontre�aƎrĩƙ�ēeƭǊ�anƙ�ș�
ēɄinactiǄitě�et�ēɄiƙoŕeŞent�ƙociaŕȦ�
¡rotectionƙ�renĲorcěeƙȡ�ēiĲficƭŕtěƙ�ā�
accěēer�ā�ƙeƙ�ƎroƎreƙ�ƙentiŞentƙȦ�
TncaƎacitě�ā�accěēer�ā�ƭn�rěcit�
ēe�ǄieȦ�TncaƎacitě�ā�ƙe�ēěƎŕacer�
seule, logistique compliquée et 
ēiƙƎoƙitiĲƙ�iŞƎoƙƙiċŕeƙ�ā�ƎroƎoƙerȦ�
¡roċŕěŞatiƐƭe�ēe�ƙoŞŞeiŕȦ

Lana
/n�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaire�ēeƎƭiƙ�
la seconde mais reste scolarisée 
en�ƎointiŕŕěȦ�¤eƎŕi�totaŕ�ƙƭr�eŕŕeȦ�
 oŞƎorteŞent�ēɄěǄiteŞentȦ�
¤eŕation�ēǋƙĲonctionneŕŕe�et�toǊiƐƭe�
ā�ƙa�ŞĩreȦ�×ioŕenceƙ�ƎĺǋƙiƐƭeƙ�
intraĲaŞiŕiaŕeƙȦ�TncaƎacitě�ā�ƙe�
concentrerȦ�goĳorrĺěeȡ�rěcitƙ�
ēe�Ǆie�en�ǜotƙȦ�Hranēe�ēětreƙƙe�
ƎƙǋcĺoŕoĳiƐƭe�eǊƎriŞěeȦ�×ěcƭ�ēe�
cǋċer�ĺarcĩŕeŞentȦ��ēēiction�aƭǊ�
rěƙeaƭǊ�ƙociaƭǊȦ�¡roċŕěŞatiƐƭe�
ēe�ƙoŞŞeiŕȦ��cteƙ�ŞanƐƭěƙ�
ƙǋƙtěŞatiƐƭeƙ�ȳerreƭr�ēe�traŏetȡ�
conĲƭƙion�ēe�ēateƙ�oƭ�ēɄĺoraireƙȴȦ

Clara
'ěƙcoŕariƙěe�ēeƎƭiƙ�ŕa�ƙeconēeȦ�
¡roċŕěŞatiƐƭe�ēɄaƙƙiēƭitěȦ�qiƙe�
en échec de toutes les actions 
Şiƙeƙ�en�ƍƭǄreȦ�'iƙƎaraŃtȡ�
oƭċŕie�ĲaciŕeŞentȡ�Şaiƙ�ēonne�ŕe�
cĺanĳeȦ�/ǊƎŕiƐƭe�ƙeƙ�ēiĲficƭŕtěƙȦ�
'eƙ�ƎroƎoƙitionƙ�ƙont�Ĳaiteƙȡ�
elle les accepte puis les rate car 
finaŕeŞent�ce�ne�ƙont�Ǝŕƭƙȡ�ƙeŕon�
eŕŕeȡ�ŕeƙ�ēiĲficƭŕtěƙ�ā�traiterȡ�cɄen�eƙt�
d’autres, ou ce n’est pas le moment 
oƭ�nɄǋ�arriǄe�Ǝaƙ�et�ŕaiƙƙe�toŞċerȦ�
Mise en échec de l’accompagnant 
et�acteƙ�ŞanƐƭěƙ�ƙǋƙtěŞatiƐƭeƙ�
ȳerreƭr�ēe�traŏetȡ�conĲƭƙion�ēe�
ēateƙ�oƭ�ēɄĺoraireƙȴȦ

1ère rencontre avec la Mission Locale :
5 profils de jeunes femmes mineures

LE REGARD DES MISSIONS LOCALES

Toutes inscrites dans le cadre du dispositif « d’aller 
vers » PIC « Repérage - les invisibles - en priorité 
vers les publics les plus jeunes », ces 5 jeunes 
mineures ont été repérées soit dans le cadre de 
la « liste de jeunes non connus » d’I-Milo soit avec 
une mise en relation via un club de prévention 
ou via la MLDS. Tous les prénoms ont été changés. 
Les jeunes femmes vivent en milieu urbain en 
Île-de-France. Des profils qui recouvrent des 
problématiques diverses.
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Quelle est la réalité du 
décrochage scolaire que 
vous observez sur votre 
périmètre d’intervention 
commun ?
Tŕ�ǋ�a�ĳŕoċaŕeŞent�ēeƭǊ�Ǝěrioēeƙ�
cĺarniĩreƙ�ā�riƙƐƭe�oƴ�ŕe�ŏeƭne�
mineur peut potentiellement se 
Şettre�en�retrait�ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�
ƙcoŕaireȦ�ga�ƎreŞiĩre�eƙt�ŕe�
Ǝaƙƙaĳe�ēƭ�coŕŕĩĳe�aƭ�ŕǋcěeȦ�
 ertainƙ�ne�ƎarǄiennent�Ǝŕƭƙ�
ā�oċtenir�ŕeƙ�ŞğŞeƙ�rěƙƭŕtatƙ�
scolaires qu’auparavant, 
ni�ā�ƙɄaēaƎter�ā�ŕa�noƭǄeŕŕe�
méthodologie de travail requise 
ēƭrant�ŕeƙ�cŕaƙƙeƙ�ēƭ�ēeƭǊiĩŞe�
cǋcŕeȦ�~n�rencontre�aƭƙƙi�ēeƙ�
ěŕĩǄeƙ�Ɛƭi�ne�ƎarǄiennent�Ǝaƙ�
ā�ƙe�Ǝroŏeter�ēanƙ�ƭne�actiǄitě�
ƎroĲeƙƙionneŕŕe�Ĳƭtƭre�et�Ɛƭi�ƙe�
retrouvent vite déboussolés et 
ēěŞotiǄěƙȦ��ƭtre�Ǝoint�ƙenƙiċŕe�

Ǝŕƭƙ�ƙƎěcifiƐƭe�aƭǊ�ŕǋcěeƙ�
ƎroĲeƙƙionneŕƙɊȠ�ŕe�ŏeƭne�ƙɄaƎerďoit�
ƎarĲoiƙ�Ɛƭe�ŕɄorientation�Ǝriƙe�
initialement au début de sa classe 
ēe�Ǩndeȡ�ne�correƙƎonē�en�Ĳait�Ǝaƙ�
āɉƙeƙ�Ǆěritaċŕeƙ�aƙƎirationƙȦ

ga�ēeƭǊiĩŞe�Ǝěrioēe�ēe�
Ĳraĳiŕiƙation�eƙt�ceŕŕe�ēƭ�
ċaccaŕaƭrěat�en�fiŕiĩre�ƎroȦ�¡oƭr�
oċtenir�ƙon�ēiƎŕŮŞeȡ�iŕ�Ĳaƭt�rěƭƙƙir�
les épreuves de connaissances 
théoriques mais également 
ŏƭƙtifier�ēe�ǨǨ�ƙeŞaineƙ�ēe�
ƙtaĳeƙ�eĲĲectƭěƙ�en�entreƎriƙeȦ�
~rȡ�certainƙ�ne�ƙont�Ǝaƙ�toƭŏoƭrƙ�
ƎarǄenƭƙ�ā�troƭǄer�ēeƙ�ƙtaĳeƙ�
oƭ�aŕorƙ�ƎartieŕŕeŞentȦ�'eǄant�
l’impossibilité de valider leurs 
acƐƭiƙȡ�iŕƙ�ƎrěĲĩrent�ēěcrocĺerȦ

ge�ēěcrocĺaĳe�ēeƙ�ǧǬȹǧǮ�anƙ�eƙt�
něanŞoinƙ�ŞƭŕtiĲactorieŕȦ�ge�teŞƎƙ�
de transport peut également 
conƙtitƭer�ƭn�ŞotiĲ�ƙi�ŕe�traŏet�entre�
ŕe�ēoŞiciŕe�ēƭ�ŏeƭne�et�ƙon�ŕieƭ�ēe�

ƙcoŕariƙation�ēěƎaƙƙe�ǧɉĺeƭreȦ�
/nƙƭiteȡ�ŕe�conteǊte�ĲaŞiŕiaŕ�
Ǝeƭt�inǜƭer�ƙƭr�ŕɄaċƙentěiƙŞe�
ēƭ�ŕǋcěenȡ�ƎarticƭŕiĩreŞent�cĺeǕ�
ceƭǊ�Ɛƭi�ēěciēent�ēe�traǄaiŕŕer�
immédiatement pour soutenir 
financiĩreŞent�ēeƙ�Ǝarentƙ�
eƭǊȹŞğŞeƙ�Ǝrěcariƙěƙ�ƙoit�Ǝar�
ŕaɉŞaŕaēieȡ�ƙoit�Ǝar�ŕe�cĺŮŞaĳeȦ

Comment peut-on 
éviter que ces jeunes 
décrocheurs ne se 
retrouvent dans 
des situations très 
compliquées et parfois 
difficilement réversibles ?
/n�toƭt�ƎreŞier�ŕieƭȡ�iŕ�ǋ�a�
ŕɄoċŕiĳation�ēe�ƙcoŕaritě�ŏƭƙƐƭɄā�
ŕɄ÷ĳe�ēe�ǧǬ�anƙ�Ǝƭiƙ�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞation�Ɛƭi�a�ětě�inƙtaƭrěe�en�
ƙeƎteŞċre�ǨǦǨǦȦ� eƙ�ēeƭǊ�caēreƙ�
rěĳŕeŞentaireƙ�conƙtitƭent�ēěŏā�
un premier niveau de rétention des 
ŏeƭneƙ�Şaiƙ�ceŕa�ne�Ĳait�Ǝaƙ�toƭtȦ�
¹oƭt�ēɄaċorēȡ�ŕɄ0ēƭcation�nationaŕe�
ƙɄattacĺe�ā�interǄenir�ēĩƙ�ŕeƙ�
cŕaƙƙeƙ�ēe�ǫĩŞe�en�coŕŕĩĳe�ā�traǄerƙ�
notamment des outils comme le 
¡arcoƭrƙ��Ǆenir�et�ŕa�ēěcoƭǄerte�
ēeƙ�ŞětierƙȦ� eŕa�conƙiƙte�ā�
ƙenƙiċiŕiƙer�ŕeƙ�coŕŕěĳienƙ�aƭǊ�
Şětierƙ�Ɛƭi�eǊiƙtentȡ�notaŞŞent�
ceƭǊ�Ɛƭi�ƎerŞettent�ƭne�inƙertion�
ƎroĲeƙƙionneŕŕe�ēƭraċŕe�Şaiƙ�aƭƙƙi�
ā�rencontrer�ēeƙɉƎroĲeƙƙionneŕƙ�
ēe�ēiǄerƙ�ƙecteƭrƙ�et�ā�Ǆiƙiter�
ēeƙɉentreƎriƙeƙȦ

¹oƭŏoƭrƙ�ēanƙ�cette�iēěe�ēe�
renĲorcer�ŕeƙ�ŕienƙ�entre�ŕe�Şonēe�
de l’école et celui de l’entreprise, 
on�Ǝeƭt�aƭƙƙi�recoƭrir�aƭǊ� oŞitěƙ�
ŕocaƭǊ�ěcoŕeȹentreƎriƙe�ȳ g//ȴ�
qui sont des espaces d’échange et 
de concertation entre les acteurs 
ēe�ƎroǊiŞitě�ēe�ŕɄěēƭcation�et�
ēe�ŕɄěconoŞieȦ�gɄeƙƙentieŕ�eƙt�ēe�
ƎarǄenir�ā�ěǄeiŕŕer�ŕeƙ�ŏeƭneƙȡ�ŕeƭr�

PSAD : Le fait d’être en contact régulier 
entre nous et d’avoir une confiance 
réciproque, est un vrai bénéfice pour 
le jeune accompagné 
Les communes de Champigny-sur-Marne et de 
Chennevières-sur-Marne (Val-de-Marne) abritent 
sur leur territoire 5 lycées qui proposent des filières 
de baccalauréats généralistes, technologiques 
et professionnels accueillant environ 5400 
élèves de 16 à 18 ans en moyenne. Pour lutter 
contre le décrochage scolaire, notamment dans 
les quartiers prioritaires (QPV), une plateforme 
de soutien et d’aide aux décrocheurs unit trois 
acteurs institutionnels pour assurer la prévention 
en amont et la remédiation en aval. Entretien à 
3 voix avec Corinne CLENET (directrice adjointe de 
la Mission Locale des Bords de Marne), Cécile BLIN
(directrice du CIO de Champigny-sur-Marne) et 
Biljana STEVANOVIC, responsable de la Mission de 
lutte contre le décrochage scolaire (MLDS) au lycée 
Langevin Wallon.

3. 
Do

ss
ier

 th
ém

at
iq

ue
 – 

Le
 pa

rte
na

ire
 da

ns
 l'a

cti
on

46



donner des idées d’orientation 
Ǝoƭr�ŕeƭr�Ĳƭtƭr�tant�en�terŞeƙ�
ēe�ĲorŞation�Ɛƭe�ēe�ēěċoƭcĺěƙ�
ƎroĲeƙƙionneŕƙȦ

�ƭ�ŕǋcěe�ƎroĲeƙƙionneŕȡ�ŕeƙ�
ěŕĩǄeƙ�ƎeƭǄent�ƙe�raƎƎrocĺer�
d’un interlocuteur en charge des 
stages ou de leurs enseignants, 
ēƭ�ēirecteƭr�ēěŕěĳƭě�aƭǊ�
ĲorŞationƙ�ƎroĲeƙƙionneŕŕeƙ�et�
technologiques pour les aider dans 
ŕeƭrƙ�recĺercĺeƙȦ� eŕa�ƎerŞet�
aƭƙƙi�aƭǊ�acteƭrƙ�ŕocaƭǊ�ēƭ�
Şonēe�ƎroĲeƙƙionneŕ�ēɄaǄoir�ƭn�
point d’entrée au sein de chaque 
ŕǋcěe�ƎroĲeƙƙionneŕȦ�/t�en�retoƭrȡ�
iŕɉƎerŞet�aƭ�corƎƙ�enƙeiĳnant�

et�aƭǊ�ěŕĩǄeƙ�ēɄaǄoir�ƭne�Ǆiƙion�
concrĩte�ēeƙ�oƎƎortƭnitěƙ�ēanƙ�
ŕaɉrěĳion�oƴ�iŕƙ�ƙontȦ

gorƙ�ēeƙ�¡¬�'ȡ�ŕeƙ�Ǝartenaireƙ�
conviés présentent leurs actions 
et�ŕeƭrƙ�actƭaŕitěƙ�afin�Ɛƭe�cĺacƭn�
ait connaissance des outils et 
ēeƙ�ĲorŞationƙ�ȳet�ēiƙƎoƙitiĲƙȴ�
Şoċiŕiƙaċŕeƙ�Ǝoƭr�ŕe�Ǝƭċŕic�reďƭȦ

gorƙ�ēeƙ�ƎreŞiĩreƙ�¡¬�'�ēe�
ŕɄanněeȡ�noƭƙ�receǄonƙ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�
ȳet�ěǄentƭeŕŕeŞent�ŕeƙ�Ǝarentƙȴ�
en�ċinŮŞe�ēe�ƎroĲeƙƙionneŕƙ�
constitués selon ce que l’on sait 
ēe�ŕɄenǄie�ēƭ�ŏeƭneȦ��inƙiȡ�ƙi�ƭn�
ŏeƭne�ēěƙire�ēe�ŕɄaŕternanceȡ�

iŕɉƙera�reďƭ�Ǝar�ŕe�ēěǄeŕoƎƎeƭr�
ēe�ŕɄaƎƎrentiƙƙaĳe�ēƭ� G��et�
ŕa�qiƙƙion�gocaŕeȦ� ette�Ǝriƙe�
de contact directe, assortie de 
Ǝrěƙentation�ēe�ƙoŕƭtionƙ�concrĩteƙ�
dans le cadre d’un entretien 
individuel, permet de montrer qu’il 
ǋ�a�ēeƙ�Ǝarcoƭrƙ�Ǝoƙƙiċŕeƙȡ�et�Ɛƭe�
ēeƙ�interŕocƭteƭrƙ�iēentifiaċŕeƙ�
ƙont�ŕā�Ǝoƭr�accoŞƎaĳner�ŕe�ŏeƭne�
ēanƙ�ƙeƙ�ēěŞarcĺeƙȦ�gɄiēěe�eƙt�ēe�
Ĳaire�en�ƙorte�Ɛƭe�ŕe�ŏeƭne�Ǝarte�
aǄec�ƭn�renēeǕȹǄoƭƙ�ƙƭr�ƭne�
inĲorŞation�coŕŕectiǄeȡ�ƭne�ƙeƙƙion�
ēe�Ǝrěƙentation�ēe�ĲorŞation�oƭ�ƭn�
renēeǕȹǄoƭƙ�inēiǄiēƭeŕȦ
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En quoi l’intervention 
de la PSAD est-elle 
bénéfique pour les jeunes 
accompagnés ?
 ette�ƎŕateĲorŞe�ƎerŞet�ēe�
disposer d’un espace rapproché 
de travail et de collaboration 
entre la Mission Locale, les divers 
reƎrěƙentantƙ�ēe�ŕɄ0ēƭcation�
nationale et la Mission de lutte 
contre le décrochage scolaire 
ȳqg'¬ȴȦ� Ʉeƙt�ƭn�Ǆěritaċŕe�oƭtiŕ�
ēe�ēěcŕoiƙonneŞent�Ɛƭi�Ǆiƙe�ā�
ŞieƭǊ�et�Ǝŕƭƙ�Ǆite�iēentifier�ŕeƙ�
ŏeƭneƙ�en�ēěcrocĺaĳe�et�ceƭǊ�Ɛƭi�
Ǝrěƙentent�ēeƙ�ƙiĳnaƭǊ�aŕarŞantƙȦ�
�ƭ�fiŕ�ēeƙ�anněeƙȡ�noƭƙ�conƙtatonƙ�
Ɛƭe�ŕe�noŞċre�ēe�ŏeƭneƙ�ƙortiƙ�
ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�ƙcoŕaire�ƙanƙ�aƭcƭn�
ēiƎŕŮŞeȡ�ƙɄeƙt�conƙiēěraċŕeŞent�
rěēƭitȦ

Pour autant, le travail 
ēɄiēentification�ēeƙ�ŏeƭneƙ�en�
mauvaise posture au niveau 
scolaire se poursuit plus que 
ŏaŞaiƙȦ�'ěƙorŞaiƙȡ�noƭƙ�aǄonƙ�ēeƙ�
bases de données communes entre 
0ēƭcation�nationaŕe�et�qiƙƙionƙ�
gocaŕeƙȦ� e�Ɛƭi�oĲĲre�ŕa�Ǝoƙƙiċiŕitě�
ēɄeĲĲectƭer�ƭn�ciċŕaĳe�Ǝŕƭƙ�Ǝrěciƙ�
et d’intervenir le plus rapidement 
Ǝoƙƙiċŕe�Ǝoƭr�Ɛƭe�ŕe�ŏeƭne�ā�riƙƐƭe�
ne reste pas trop longtemps 
sans solution d’insertion, ni de 
ƎerƙƎectiǄeȦ� e�Ǝoint�eƙt�caƎitaŕȦ�
Plus l’intervalle est long entre le 
moment du décrochage et celui de 
ŕa�reƎriƙe�ēe�contact�aǄec�ŕe� T~�
oƭ�ŕa�qiƙƙion�gocaŕeȡ�Ǝŕƭƙ�ŕe�ŏeƭne�
mineur risque de s’égarer et de 
perdre toute envie de se reprendre 
en�ŞainȦ

£ƭatre�ā�cinƐ�Ĳoiƙ�Ǝar�anƙȡ�
noƭƙ�noƭƙ�rěƭniƙƙonƙ�Ǝoƭr�Ĳaire�
un point précis sur les listes, 
l’avancement des dossiers suivis et 
les accompagnements prioritaires 
ā�ětaċŕirȦ�¹oƭteĲoiƙȡ�noƭƙ�
communiquons en permanence 
au quotidien pour échanger des 
inĲorŞationƙȡ�Şettre�ā�ŏoƭr�ēeƙ�
ƙitƭationƙȡɉetcȦ�/n�Ǝŕƭƙ�ēe�ce�
long travail de consolidation des 
données, de prises de contact 

aǄec�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�et�ŕe�reƎortinĳ�
aēŞiniƙtratiĲ�aƭǊ�ĺiěrarcĺieƙȡ�noƭƙ�
avons aussi souhaité mettre en 
Ǝŕace�ƭn�accƭeiŕ�ƎĺǋƙiƐƭe�Ǝoƭr�
ceƙ�ŏeƭneƙȦ�geƙƐƭeŕƙ�Ǆiennent�
ƎarĲoiƙ�aǄec�ŕeƭrƙ�Ǝarentƙ�Ǝoƭr�
trouver des solutions d’orientation 
Ǝŕƭƙ�aēaƎtěeƙ�Ɛƭe�ŕe�ƙǋƙtĩŞe�
ƙcoŕaire�ēƭƐƭeŕ�iŕƙ�ƙe�ƙont�eǊtraitȦ�
Tŕƙ�ƎeƭǄent�ā�cette�occaƙion�
rencontrer nos partenaires 
coŞŞe�ŕe� G��et�ēeƙ�orĳaniƙŞeƙ�
ēe�ĲorŞationȦ�ge�ŏeƭne�eƙt�aŕorƙ�
ětroiteŞent�en�ċinŮŞe�en�Ĳonction�
ēe�ƙon�Ǝrofiŕ�et�ēe�ƙeƙ�ċeƙoinƙȦ

L’Obligation de formation 
a-t-elle été une occasion 
de repenser ou optimiser 
vos approches dans 
la lutte contre le 
décrochage ?
gɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�noƭƙ�a�
clairement permis de questionner 
notre approche et d’accentuer 
ŕeƙ�actionƙ�ēěŏā�entreƎriƙeƙ�Ǝoƭr�
Ĳaire�Ĳace�aƭ�ēěcrocĺaĳe�ēeƙ�
ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙȡ�notaŞŞent�
ēanƙ�ŕɄintenƙification�ēeƙ�Ǝriƙeƙ�ēe�
contact�aǄec�ceƭǊ�Ɛƭi�ƙont�ƙortiƙ�
ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�et�Ɛƭi�trĩƙ�ƙoƭǄentȡ�
ƙɄiƙoŕent�cĺeǕ�eƭǊ�ēeǄant�ŕeƙ�
ěcranƙ�ēe�ŏeƭǊ�ǄiēěoȦ� eŕa�noƭƙ�a�
aiēě�ěĳaŕeŞent�ā�rěēƭire�ŕe�ŕaƎƙ�
de temps entre le moment où s’est 
produit le décrochage et celui de 
notre�ƎreŞiĩre�interǄentionȦ�¡oƭr�
certainƙ�ŏeƭneƙȡ�noƭƙ�ƎarǄenonƙ�
ā�Ǝarŕer�aƭƙƙi�aƭǊ�Ǝarentƙ�Ɛƭi�
peuvent être moteur pour que leur 
enĲant�Ǆienne�noƭƙ�rencontrer�et�
ƙe�Ĳaire�accoŞƎaĳner�ēanƙ�ƭn�
Ǝroŏet�ƎroĲeƙƙionneŕȦ�Àn�contact�
téléphonique régulier est aussi 
ětaċŕi�aǄec�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�Ɛƭi�ont�ēƭ�
Şaŕ�ā�Ǆenir�ƎĺǋƙiƐƭeŞent�ā�ŕa�
qiƙƙion�gocaŕeȦ�gɄoċŏectiĲ�ětant�ēe�
ŕeƙ�Şettre�en�confiance�afin�ƐƭɄiŕƙ�
puissent ensuite se rendre dans 
noƙ�ŕocaƭǊ�Ǝoƭr�noƭƙ�rencontrer�
etɉěcĺanĳerȦ

'eƎƭiƙ�ŕa�rentrěe�ǨǦǨǩȬǨǦǨǪȡ�noƭƙ�
avons engagé le déploiement du 

toƭt�noƭǄeaƭ�ēiƙƎoƙitiĲ�ċaƎtiƙě�
ȼɊ¹oƭƙ�'roitƙ�~ƭǄertƙɊȽ�ȳ¹'~ȴ�
pour prévenir le décrochage en 
ŕǋcěe�ƎroĲeƙƙionneŕȦ�Tŕ�ƎerŞet�
de construire une réponse 
Ǝartenariaŕe�aƭtoƭr�ēe�ŕȪěŕĩǄe�
ēěcrocĺeƭr�en�Ĳaiƙant�interǄenir�
ēeƙ�acteƭrƙ�eǊtěrieƭrƙ�ā�
ŕȪ0ēƭcation�nationaŕeȡ�toƭt�en�
Şaintenant�ŕȪěŕĩǄe�ƙoƭƙ�ƙtatƭt�
scolaire pendant une période 
ēěfinieȦ� eŕa�conƙtitƭe�ƭne�ƙěcƭritě�
supplémentaire appréciable pour 
ŕe�ŏeƭneȦ

Nous œuvrons pareillement 
ƙƭr�ƭn�aƭtre�noƭǄeŕ�oƭtiŕɊȠ�ŕe�
¡arcoƭrƙ��Şċition�/ŞƎŕoi�Ɛƭi�
rapproche les Missions Locales 
et�ŕeƙ�ětaċŕiƙƙeŞentƙ�ƙcoŕaireƙȦ�
¹oƭŏoƭrƙ�ēanƙ�ŕɄiēěe�ēɄinterǄenir�
Ǝŕƭƙ�raƎiēeŞentȦ� ĺaƐƭe�ŏeƭne�
ēiƎŕŮŞě�oƭ�nonȡ�ƙanƙ�ƙoŕƭtion�ā�
ŕa�rentrěeȡ�ēoit�ğtre�reďƭ�ēanƙ�ƙon�
établissement d’origine pour un 
entretien associant un conseiller 
ēe�ŕa�qiƙƙion�gocaŕeȦ�/ntretien�Ɛƭi�
débouche ensuite sur un parcours 
personnalisé de quatre mois, 
organisé pour tout ou partie dans 
un établissement scolaire ou dans 
ƭne�ƙtrƭctƭre�concoƭrant�ā�ŕa�
ĲorŞation�et�ŕȪinƙertion�ēeƙ�ŏeƭneƙȦ

ge�Ĳait�ēɄğtre�en�contact�rěĳƭŕier�
entre nous tous, de bien nous 
connaŃtre�et�ēɄaǄoir�ƭne�confiance�
réciproque, est un vrai atout pour 
travailler avec les établissements 
ƙcoŕaireƙ�et�eĲĲectƭer�ƭn�Şaiŕŕaĳe�
encore plus proche du terrain pour 
repérer des décrocheurs avérés ou 
ƎotentieŕƙȦ� eŕa�nɄeƙt�Ɛƭe�ċěněfice�
Ǝoƭr�ŕe�ŏeƭne�accoŞƎaĳněȦ
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Avec la Promo16.18, nous sommes 
des facilitateurs de parcours
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Qu’est-ce que la mise 
en œuvre de la loi sur 
l’Obligation de formation 
des jeunes de 16 à 18 ans 
a engendré pour l’AFPA 
depuis septembre 2020 ?
Tŕ�eƙt�Ǆrai�Ɛƭe�ŕɄ�G¡��eƙt�ƭn�acteƭr�
plus notoirement connu dans le 
domaine de l’insertion sociale et 
ěconoŞiƐƭe�ēeƙ�aēƭŕteƙ�ā�traǄerƙ�
ƙeƙ�ƎroĳraŞŞeƙ�ēe�ĲorŞation�
et�ēe�Ɛƭaŕification�ēanƙ�Ǝŕƭƙ�ēe�
ǨǫǦɉŞětierƙȡ�ŞaŏoritaireŞent�
présents dans les secteurs du 
ċ÷tiŞentȡ�ēeƙ�traǄaƭǊ�Ǝƭċŕicƙȡ�
ēe�ŕɄinēƭƙtrieȡ�ēeƙ�rěƙeaƭǊ�et�
télécommunications et des métiers 
ēeƙ�ƙerǄiceƙ�aƭǊ�entreƎriƙeƙ�et�
aƭǊ�ƎerƙonneƙȦ�soƭƙɉaǄionƙ�Şoinƙ�
ŕɄeǊƎěrience�ēeɉce�tǋƎe�ēe�ƎƭċŕicȦ

¡oƭr�aƭtantȡ�noƭƙ�aǄionƙ�ēěŏā�
coŞŞencě�ā�ěŕarĳir�notre�
accompagnement vers des publics 
Ǝŕƭƙ�ŏeƭneƙȦ�/n�ǨǦǧǫȡ�noƭƙ�aǄonƙ�
ŕancě�ŕe�ƎroĳraŞŞe�ȼɊ'ěcŕic�
Ǝoƭr�ŕɄactionɊȽ�aƭƎrĩƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
Şaŏeƭrƙ�ēe�Şoinƙ�ēe�ǨǬ�anƙ�Ɛƭi�
ƙoƭĺaitent�encore�rěǜěcĺir�ā�ŕeƭr�
Ǝroŏet�ƎroĲeƙƙionneŕ�aǄant�ēe�
ƙɄenĳaĳer�Ǝŕƭƙ�ēěfinitiǄeŞent�ēanƙ�
ƭn�Ǝarcoƭrƙ�ēe�ĲorŞation�oƭ�ēe�

cĺercĺer�ƭn�eŞƎŕoiȦ�geƙɉēiĲĲěrentƙ�
ateliers leur permettent notamment 
de tester des métiers grandeur 
natƭre�ēanƙ�ƭn�centre��G¡�ȡ�
ēe�traǄaiŕŕer�ŕeƭr�Ǝroŏet�et�ŕeƭrƙ�
compétences transversales et de 
ĳaĳner�en�confianceȦ�'eƭǊ�anƙ�
Ǝŕƭƙ�tarēȡ�ēĩƙ�ǨǦǧǭȡ�noƭƙ�aǄonƙ�
oƭǄert�cette�Ǝoƙƙiċiŕitě�ā�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
ŞineƭrȞeƙ�ēe�ǧǬ�ā�ǧǮ�anƙȦ

'anƙ�ce�conteǊteȡ�ŕɄarriǄěe�ēe�ŕa�
Şiƙe�en�ƍƭǄre�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�
ēe�ĲorŞation�ā�ŕa�rentrěe�ǨǦǨǦ�a�
ĲaǄoriƙě�ŕɄaccěŕěration�ēe�notre�
ēěŞarcĺe�ā�ŕɄěĳarē�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
mineur·es décrocheurs qui ne sont 
ni�aƭ�coŕŕĩĳe�oƭ�aƭ�ŕǋcěeȡ�ni�en�
ĲorŞationȡ�ni�en�eŞƎŕoi�ȳs//¹¬ȴ�
mais qui veulent retrouver un chemin 
Ǆerƙ�ƭne�iƙƙƭe�ƎroĲeƙƙionneŕŕeȦ�'anƙ�
ŕe�caēre�ēƭ�¡ŕan�ǧceƭneǧ¬oŕƭtion�
et en complémentarité des 
ēiƙƎoƙitiĲƙ�eǊiƙtantƙ�Ǝoƭr�ŕƭtter�
contre le décrochage scolaire, 
ŕɄ�G¡��a�ēonc�Şiƙ�en�Ǝŕace�ƭn�
ƎroĳraŞŞe�ƙƎěcifiƐƭe�ċaƎtiƙě�
ga�¡roŞoǧǬȦǧǮȦ�Àn�ƎroĳraŞŞe�
pour des adolescents décrocheurs 
scolaires qui se déploie dans un 
environnement d’adultes dans les 
centreƙ��G¡��et�ĺorƙ�ŕeƙ�ŞƭrƙȦ�
 e�ƎroĳraŞŞe�a�ětě�oƭǄert�aƭǊ�
ŏeƭneƙ�en�riƙƐƭe�ēe�ēěcrocĺaĳe�fin�

ǨǦǨǩ�ēanƙ�ŕe�caēre�ēƭ�ēiƙƎoƙitiĲ�
ȼɊ¹oƭƙ�'roitƙ�~ƭǄertƙ�ȶ�¹'~ɊȽ�ēe�
ŕɄ0ēƭcation�nationaŕeȦ

ge�ƎroĳraŞŞe�ƙe�ƙitƭe�ā�ŕa�Ĳrontiĩre�
ēe�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ƙocioȹ
ěēƭcatiĲ�et�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�
ƙocioȹƎroĲeƙƙionneŕȡ�ƙe�ēěroƭŕe�ƙƭr�
ǧǩɉƙeŞaineƙ�et�Ǝeƭt�aŕŕer�ŏƭƙƐƭɄā�
ǧǭ�ƙeŞaineƙ�en�Ĳonction�ēeƙ�
ēiĲficƭŕtěƙ�ēeƙ�Ǝƭċŕicƙ�ȳnotaŞŞent�
ēeƙ�qineƭrȞeƙ�son��ccoŞƎaĳněȞeƙ�
ȹ�qs�ȴȦ�Tŕ�eƙt�en�ceŕa�ƭne�Ǆraie�
passerelle entre l’école et 
ŕɄaccĩƙ�ā�ƭn�Ǝarcoƭrƙ�ēɄinƙertion�
ƎroĲeƙƙionneŕŕeȦ

 e�ƎroĳraŞŞe�Ǆaŕoriƙe�ēaǄantaĳe�
les compétences transversales 
et reconnait les parcours non 
ŕiněaireƙȦ� eŕa�a�reƐƭiƙ�ƭn�ĳroƙ�
travail d’articulation entre tous les 
acteurs impliqués pour assurer 
aƭǊ�ŞineƭrȞeƙ�ŕɄorientation�Ɛƭi�ŕeƭr�
conǄient�ŕe�ŞieƭǊȦ�soƭƙȹŞğŞeƙ�
aǄonƙ�traǄaiŕŕě�aǄec�ēe�noƭǄeaƭǊ�
partenaires comme les centres 
ƙociaƭǊȡ�ŕeƙ�traǄaiŕŕeƭrƙ�ƙociaƭǊ�ēe�
ŕa�Ǝrotection�ēe�ŕȪenĲance�oƭ�encore�
ŕeƙ�Ǝorteƭrƙ�ēe�Ǝroŏet�Ɛƭi�reƎĩrent�et�
ƙoƭtiennent�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ēěcrocĺeƭrƙ�
iƙoŕěƙȦ� ette�aƎƎrocĺe�Ǝartenariaŕe�
ƙɄeƙt�renĲorcěe�Ǝŕƭƙ�rěceŞŞent�
avec le lancement des Villages des 
ƙoŕƭtionƙ�Ɛƭi�ont�tranƙĲorŞě�noƙ�
ǧǧǬ�centreƙ��G¡��en�tierƙȹŕieƭǊ�ēe�
l’inclusion sociale et de l’insertion 
ƎroĲeƙƙionneŕŕeȦ

/n�Ĳaciŕitant�ŕa�reŞoċiŕiƙationȡ�ŕa�
¡roŞoǧǬȦǧǮ�ƙe�ƙitƭe�en�aŞont�
et en complémentarité d’autres 
ēiƙƎoƙitiĲƙ�ēɄaccoŞƎaĳneŞentȦ�
/ŕŕe�a�Ǝoƭr�oċŏectiĲ�ēe�ƎroƎoƙer�
un itinéraire d’accompagnement 
et�ēɄaƎƎrentiƙƙaĳe�ȼɊcoƭƙƭ�
ŞainɊȽȦ� eɉƎroĳraŞŞe�a�ƎerŞiƙ�
ēe�renĲorcer�ƙƭr�ŕe�terrain�notre�
collaboration avec les Missions 
gocaŕeƙ�et�ŕeƙ� T~�Şaiƙ�ěĳaŕeŞent�
notre�Ǝrěƙence�ēanƙ�ŕeƙ�¡¬�'Ȧ

Depuis plus de 80 ans, l’AFPA (Agence nationale 
pour la formation des adultes) propose des 
formations qualifiantes et certifiantes dans plus 
de 250 métiers. Plus récemment, l’organisme 
s’est ouvert à des parcours d’apprentissage 
et de formation à destination des mineur·es. 
Retours d’expérience depuis la mise en œuvre de 
l’Obligation de formation des mineur·es avec des 
experts de l’AFPA : Elise BORD-LEVERE (directrice 
des programmes nationaux), Corinne FAVIER
(directrice du programme La Promo16.18), Bénédicte 
CHEVET (responsable projet Déclic et la Promo16.18), 
Fatima HAMIDA (responsable ingénierie de parcours 
en Nouvelle Aquitaine) et David MICHON (ingénieur 
de parcours et d’accompagnement)
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Quels résultats globaux 
observez-vous après 3 
ans de mise en œuvre 
opérationnelle du 
programme Promo16.18 ?
'eƎƭiƙ�fin�ǨǦǨǦȡ�Ǝrĩƙ�ēe�ǨǨ�ǦǦǦ�
ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�ont�ēěŏā�ětě�
accƭeiŕŕiƙ�ā�ŕɄ�G¡��ƙƭr�ƎreƙcriƎtion�
ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ�ǯǨ% des 
ŏeƭneƙ�ƙe�ēěcŕarent�ƙatiƙĲaitƙ�ēe�
ŕeƭr�Ǝarcoƭrƙ�et�ǯǪ% estiment que 
ŕa�¡roŞo�ǧǬȦǧǮ�ŕeƭr�a�ětě�ƭtiŕe�Ǝoƭr�
ēěfinir�ŕeƭr�Ǝroŏet�ƎroĲeƙƙionneŕȦ�
/nfinȡ�ǭǫ% ont trouvé un emploi, 
ƭne�aŕternanceȡ�ƭne�ĲorŞation�
ou ont engagé un parcours 
ēɄaccoŞƎaĳneŞent�renĲorcěȦ

Quels enseignements 
principaux pourriez-
vous tirer après 3 ans 
d’action sur le terrain du 
programme Promo16.18 ?
Tŕ�ǋ�a�cŕaireŞent�Ǝŕƭƙieƭrƙ�
ēiŞenƙionƙ�ā�ěǄoƐƭerȦ�'Ʉaċorē�
sur l’acceptabilité du programme 
ēanƙ�ŕe�caēre�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞation�ēeƙ�ǧǬȹǧǮ�anƙȦ�¡oƭr�
conǄaincre�ŕeƙ�ŏeƭneƙȡ�noƭƙ�nɄaǄonƙ�
pas utilisé le levier de l’obligation 
ŕěĳaŕeȦ� eŕa�nɄaƭrait�ƎroċaċŕeŞent�
Ǝaƙ�ětě�ƎroēƭctiĲ�Ǝoƭr�ŕeƙ�inciter�
ā�ƙɄinƙcrire�et�ƙɄiŞƎŕiƐƭerȦ�soƭƙ�
aǄonƙ�aċorēě�ŕe�ƙƭŏet�ā�traǄerƙ�
ƭn�ƎriƙŞe�Ɛƭi�ŕeƭr�Ǝarŕe�ŞieƭǊȡ�ā�
savoir que ce programme constitue 
un passage vers des perspectives 
noƭǄeŕŕeƙ�Ǝoƭr�eƭǊ�Ɛƭi�ƙoƭǄentȡ�
sont isolés ou rencontrent des 
ēiĲficƭŕtěƙ�ēanƙ�ŕeƭrƙ�reŕationƙ�
ƙociaŕeƙȦ�'eƙ�ƎerƙƎectiǄeƙ�oƴ�
ils pourront trouver leur voie et 
découvrir quelque chose qui va leur 
ƎŕaireȦ���notre�aǄiƙȡ�cɄeƙt�eƙƙentieŕ�

ēɄaēoƎter�cette�aƎƎrocĺeȦ� eci�
d’autant plus que le programme 
ga�¡roŞoǧǬȦǧǮ�ne�ēonne�Ǝaƙ�ŕieƭ�
ā�ēeƙ�inēeŞniƙationƙ�Ǝoƭr�ŕeƙ�
ŏeƭneƙȡ�contraireŞent�ā�ēɄaƭtreƙ�
ēiƙƎoƙitiĲƙȦ�gɄiēěe�eƙt�ƐƭɄiŕƙ�
coŞƎrennent�Ɛƭe�ceŕƭiȹci�eƙt�ƭn�
premier pas pour s’ouvrir ensuite 
āɉƭn�ěǄentaiŕ�ēɄaƭtreƙ�ƎoƙƙiċŕeƙȦ

/nƙƭiteȡ�iŕ�ƙɄaĳit�ēe�ŕeƭr�
renǄoǋer�ƭne�iŞaĳe�ƎoƙitiǄe�
et�encoƭraĳeanteȦ�Tŕ�ne�Ĳaƭt�
pas oublier que chacun d’entre 
eƭǊ�a�Ǆěcƭ�ēeƙ�ŞoŞentƙ�ēe�
décrochage, de rupture, volontaire 
oƭ�Ǝaƙȡ�Ǝoƭr�ēiǄerƙeƙ�raiƙonƙȦ�
Tŕɉeƙt�inēiƙƎenƙaċŕe�ēɄaŕŕer�aƭȹēeŕā�
ēeƙ�Ǝrěŏƭĳěƙ�oƭ�ēeƙ�ětiƐƭetteƙ�
ēeɉȼɊŏeƭneƙ�ĳŕanēeƭrƙɊȽ�ƐƭɄon�Ǝeƭt�
ƎarĲoiƙ�ŕeƭr�accoŕerȦ�qğŞe�ƙɄiŕƙ�
cumulent des problématiques 
coŞƎŕiƐƭěeƙȡ�iŕ�ne�Ĳaƭt�Ǝaƙ�ċroƙƙer�
ƭn�taċŕeaƭ�noirȦ� e�ƙont�ēeƙ�
ŏeƭneƙ�Ɛƭi�cĺercĺent�ŕeƭr�Ǝŕace�
et qui sont motivés pour trouver 
ŕeƭr�ǄoieȦ�¬ƭrtoƭt�ŕorƙƐƭɄiŕƙ�Ǆoient�
ēɄaƭtreƙ�ŏeƭneƙ�Ĳaire�ēeƙ�ětƭēeƙ�
ou décrocher un travail alors 
ƐƭɄeƭǊȹŞğŞeƙ�ƙont�encore�en�Ǝŕein�
ƐƭeƙtionneŞent�ƙƭr�Ɛƭoi�Ĳaire�et�
oƴɉƙe�ēiriĳerȦ

ge�Ĳait�ƐƭɄiŕƙ�ƙoient�Ǝenēant�
plusieurs semaines dans un centre 
�G¡��eƙt�ċěněfiƐƭeȦ�'anƙ�ƭn�
centre��G¡�ȡ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ēěcoƭǄrent�
ēeƙ�coēeƙ�ēe�Ǆie�ƙociaŕe�ēiĲĲěrentƙ�
ēe�ceƭǊ�connƭƙ�aƭ�ƙein�ēƭ�
ƙǋƙtĩŞe�ƙcoŕaireȦ�Tŕƙ�ƎarticiƎent�ā�
ƭn�ěcoƙǋƙtĩŞe�oƴ�ēiǄerƙ�Ǝƭċŕicƙ�
ƙe�cŮtoientȦ�Tŕ�ǋ�a�ēeƙ�ƙaŕariěƙ�
ēɄentreƎriƙeƙȡ�ēeƙ�ĲorŞateƭrƙȡ�ēeƙ�
adultes en reconversion, et sur 
ēeƙ�Şětierƙ�trĩƙ�ēiǄerƙȦ� Ʉeƙt�ƭn�
véritable atout pour ces mineur·se 
qui sont issu·es en plus d’une 
génération où l’immédiateté est un 
rěǜeǊe�coŞŞƭnȦ�Tciȡ�iŕƙ�ƎeƭǄent�trĩƙ�
vite passer d’un savoir théorique 

Ǝoƭr�ƙɄeƙƙaǋer�ā�ŕa�ƎratiƐƭe�ēanƙ�
ƭn�ateŕier�et�Ǆoir�ƙi�ceŕa�ŕeƭr�ƎŕaitȦ�
 Ʉeƙt�eƙƙentieŕ�ƐƭɄiŕƙ�Ǝƭiƙƙent�
toƭcĺerȡ�Ĳaire�aƭƙƙitŮtȦ�geƙ�ŏeƭneƙ�
ont besoin d’une immédiateté 
ŒineƙtĺěƙiƐƭeȦ�gɄ�G¡��ŕe�ƎerŞetȦ�
Tŕɉǋ�a�ƭne�ricĺeƙƙe�ēanƙ�ŕɄaccĩƙ�aƭǊ�
ŞětierƙɊȠ�on�rěƎonē�ā�ce�ċeƙoin�
d’immédiateté dans nos centres 
ĳr÷ce�ā�ŕa�Ǆariětě�ēeƙ�ateŕierƙ�
ēiƙƎoniċŕeƙȦ

Même si au départ, le programme 
¡roŞoǧǬȦǧǮ�a�ětě�ƭn�Ǝetit�
choc culturel dans les centres 
ŞaŏoritaireŞent�coŞƎoƙěƙ�ēe�
ŏeƭneƙ�Şaŏeƭrƙ�et�ēɄaēƭŕteƙȡ�iŕ�a�
trĩƙ�Ǆite�ětě�intěĳrě�ā�ŕa�Ǆie�ēƭ�
centreȦ�geƙ�ŞineƭrȞeƙ�ƎarticiƎent�
aƭ�ŞğŞe�titre�Ɛƭe�ŕeƙ�aƭtreƙ�aƭǊ�
activités des centres, ils sont 
considérés comme des adultes et 
ŏoƭent�ƭn�rŮŕe�ēanƙ�ŕe�Ɛƭotiēienȡ�
notamment lors des Journées 
¡orteƙ�~ƭǄerteƙȦ�Tŕƙ�ƎeƭǄent�ƙentir�
ƐƭɄiŕƙ�ont�ƭne�ƎŕaceȦ�'Ʉaiŕŕeƭrƙȡ�
il n’est pas rare que certains 
reviennent nous voir par la suite 
car�iŕƙ�ont�troƭǄěȡ�cĺeǕ�noƭƙȡ�ƭn�
Ǝoint�ēɄancraĳeȦ

/nfinȡ�ƭn�aƭtre�Ǝoint�ƎoƙitiĲ�
Şaŏeƭr�ā�reŕeǄerɊȠ�ŕa�¡roŞoǧǬȦǧǮ�
eƙt�orĳaniƙěe�en�Ǝetitƙ�coŕŕectiĲƙ�
aǄec�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ēɄĺoriǕonƙ�
ēiĲĲěrentƙȦ�'anƙ�ŕe�Ǝarcoƭrƙȡ�iŕƙ�
sentent qu’ils comptent, qu’ils ne 
ƙont�Ǝaƙ�ƭn�ƎarŞi�tant�ēɄaƭtreƙȦ�
 e�Ɛƭi�ƎerŞet�ēe�ŕiċěrer�ŕeƭr�
Ǝaroŕeȡ�ēe�ŞieƭǊ�ŕeƙ�aŞener�ā�
découvrir leurs envies de parcours 
ƎroĲeƙƙionneŕȦ�¹oƭt�en�aƎƎrenant�
aƭƙƙi�ŕe�reƙƎect�ēeƙ�rĩĳŕeƙ�ēƭ�ǄiǄre�
ensemble, la responsabilisation et 
ŕɄaƭtonoŞiƙationȦ�Tŕƙ�coŞƎrennent�
ā�ŕa�Ĳoiƙ�ŕeƭr�ƭnicitě�et�ŕeƭr�
complémentarité avec les autres, 
ƐƭɄiŕƙ�ƙoient�ēeƙ�ŏeƭneƙ�Ǝŕƭƙ�
÷ĳěƙȡ�ēeƙ�aēƭŕteƙ�oƭ�ŞğŞe�ēeƙ�
mineur·es non accompagné·es et 
rěĲƭĳiěȞeƙȦ�¡etit�ā�Ǝetitȡ�iŕƙ�ƎeƭǄent�
ainƙi�ȼɊƙe�raccoŞŞoēerɊȽ�aǄec�ƭn�
Ǝaƙƙě�rěcent�Ɛƭi�Ǝeƭt�reƙter�ǄiĲ�
et�ŕaiƙƙer�ēeƙ�traceƙȦ�Tŕƙ�ƎeƭǄent�
aƭƙƙi�ƙe�Ǝroŏeter�ēanƙ�ŕeƭr�cĺaŞƎ�
ēeƙ�ƎoƙƙiċŕeƙȦ�/n�concŕƭƙionȡ�
nous sommes des passeurs, des 
Ĳaciŕitateƭrƙ�ēe�ƎarcoƭrƙȦ
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Prévention spécialisée : 
le mot « obligation » peut 
vite faire peur à un jeune

L’APPORT DU PARTENAIRE DANS L’ACTION

Comment intervient Vivre 
Ensemble sur le terrain 
auprès des jeunes de 12 
à 25 ans en situation de 
précarisation ?
soƭƙ�ƙoŞŞeƙ�eĲĲectiǄeŞent�
une association qui a une 
ŕonĳƭe�eǊƎěrience�ēƭ�terrain�
ƙociaŕ�ā�×iŕŕeneƭǄeȹŕeȹ¤oiȦ�soƭƙ�
intervenons dans le cadre de la 
Ǝrotection�ēe�ŕɄenĲance�et�noƭƙ�
ƙoŞŞeƙ�ƙoƭtenƭƙ�financiĩreŞent�
par le conseil départemental du 
×aŕȹēeȹqarneȦ��ctƭeŕŕeŞentȡ�
nous sommes une équipe de 
ǭɉƎerƙonneƙ�ēont�Ǫɉěēƭcateƭrƙ�
Ɛƭi�traǄaiŕŕent�ēanƙ�ŕeƙ�£ƭartierƙ�
prioritaires politique de la ville 
et dans le milieu scolaire et 
un éducateur technique plus 
spécialement chargé de l’insertion 
ƎroĲeƙƙionneŕŕeȦ�'eƎƭiƙ�ǨǦǨǧȡ�noƭƙ�
sommes également membres du 
ĳroƭƎeŞent�aƙƙociatiĲ� T¹ĺě�Ȧ�
 eŕƭiȹci�Ĳěēĩre�Ǝŕƭƙieƭrƙ�acteƭrƙ�
ƙociaƭǊ�Ɛƭi�aĳiƙƙent�Ǝoƭr�aiēer�ēĩƙ�
ŕe�Ǝŕƭƙ�ŏeƭne�÷ĳeȡ�ēeƙ�enĲantƙ�en�
ēiĲficƭŕtě�ȳēěǄeŕoƎƎeŞent�ěēƭcatiĲȡ�
ƎƙǋcĺoȹěēƭcatiĲȡ�ƎƙǋcĺoŕoĳiƐƭe�
et�ƎĺǋƙiƐƭeȴ�et�ŕeƭrƙ�ƎarentƙȦ� eŕa�
ƎerŞet�ēe�croiƙer�ŕeƙ�eǊƎěrienceƙ�

et�ēɄěŕarĳir�noƙ�contactƙȦ�
sotreɉterritoire�eƙt�trĩƙ�toƭcĺě�
depuis plusieurs décennies par 
ŕeɉƎĺěnoŞĩne�ēe�riǊeȦ

Dans l’accompagnement des 
ŏeƭneƙȡ�ŕa�ƎrěǄention�ƙƎěciaŕiƙěe�
eƙt�ǄěritaċŕeŞent�en�ƎreŞiĩre�
ŕiĳneȦ�sotre�Ǆoŕontě�eƙt�en�eĲĲet�
d’aller prioritairement vers celles 
et�ceƭǊ�Ɛƭi�ěcĺaƎƎent�aƭǊ�raēarƙ�
des structures scolaires et de 
ĲorŞationȦ�sotaŞŞent�ceƭǊ�Ɛƭi�
ȼɊtraŃnentɊȽ�ēanƙ�ŕeƙ�Ǝarcƙ�Ǝƭċŕicƙȡ�
les halls d’immeuble ou les salles 
de sport de quartier mais aussi 
ceƭǊ�Ɛƭi�ƙɄiƙoŕent�cĺeǕ�eƭǊ�et�
ŕiŞitent�ŕeƭrƙ�contactƙ�ƙociaƭǊ�ā�
ƭne�Ǝrěƙence�ƙƭr�ŕeƙ�rěƙeaƭǊ�et�ŕeƙ�
ŏeƭǊ�Ǆiēěo�en�ŕiĳneȦ� Ʉeƙt�eƙƙentieŕ�
ēɄaŕŕer�Ǆerƙ�eƭǊ�et�ēe�Ĳaire�ŕeƙ�
ƎreŞierƙ�ƎaƙȦ�¹rĩƙ�ƙoƭǄentȡ�iŕƙ�ƙont�
en rupture avec le milieu scolaire, 
Ǆoire�ŕa�ĲaŞiŕŕe�et�ƎeƭǄent�ğtre�
aƙƙeǕ�ēěfiantƙ�enǄerƙ�ēeƙ�aēƭŕteƙȦ�
/n�ǨǦǨǩȡ�noƭƙ�aǄonƙ�rencontrě�
Ǝrĩƙ�ēe�ǨǮǦ�ŏeƭneƙȡ�accoŞƎaĳněƙ�
ǮǦ�ēɄentre�eƭǊ�ēont�ǧǫ�ŞineƭrȞeƙ�
ēe�ǧǬ�et�ǧǭ�anƙ�ƙanƙ�ƙitƭationȦ

Selon vous, quelle 
est l’approche la plus 

pertinente pour toucher 
et embarquer cette 
population fragilisée ?
soƭƙ�Ĳonctionnonƙ�aǄec�ƭne�rĩĳŕe�
intanĳiċŕe�en�toƭte�circonƙtanceɊȠ�
ŕa�ŕiċre�aēĺěƙion�ēƭ�ŏeƭneȦ�gɄiēěe�
n’est pas de le contraindre ou de 
ŕɄeĲĲraǋer�en�Ǝarŕant�ēe�cĺoƙeƙ�
oċŕiĳatoireƙȦ� eŕa�ƙerait�contreȹ
ƎroēƭctiĲȦ�/ntre�ŕa�toƭte�ƎreŞiĩre�
rencontre�et�ŕe�ēěcŕic�Ɛƭi�Şĩne�ā�ŕa�
ēěciƙion�ēƭ�ŏeƭne�ēɄğtre�acteƭr�ēe�
ƙon�Ǝroŏet�ēe�Ǆieȡ�iŕ�Ǝeƭt�ƙɄěcoƭŕer�
ċeaƭcoƭƎ�ēe�teŞƎƙȦ�Àn�teŞƎƙ�
Ɛƭi�eƙt�conƙacrě�ā�ƙon�ěcoƭteȡ�
ā�ŞieƭǊ�ƙe�connaŃtre�et�ā�ŞieƭǊ�
cerner�ƙeƙ�Ǆěritaċŕeƙ�ċeƙoinƙȦ�ga�
ƎŕƭƎart�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ne�ƙe�confie�Ǝaƙ�
ƙƎontaněŞentȦ�¬oƭǄentȡ�ƭn�ŏeƭne�
ěǄoƐƭe�ƭn�ƙƭŏet�conneǊe�aŕorƙ�
qu’en réalité, sa problématique 
eƙt�aiŕŕeƭrƙȦ�Tŕ�Ĳaƭt�ēonc�ċ÷tir�Ǝetit�
ā�Ǝetit�ƭne�reŕation�ēe�confiance�
pour qu’il s’ouvre et ose déposer et 
aċorēer�ŕeƙ�Ǆraiƙ�ƎroċŕĩŞeƙ�ƐƭɄiŕ�
rencontre comme des agressions 
ƐƭɄiŕ�ƙƭċit�oƭ�ēeƙ�ƙoƭciƙ�ŏƭēiciaireƙȦ�
 Ʉeƙt�eƙƙentieŕ�ēe�reƙƎecter�cette�
temporalité qui peut prendre en 
Şoǋenne�entre�Ǯ�et�ǧǨ�Şoiƙ�ƙeŕon�
ŕeƙ�conteǊteƙ�et�ŕeƙ�ƎrofiŕƙȦ�¬i�ŕɄon�
Ǆeƭt�accěŕěrer�ŕeƙ�cĺoƙeƙȡ�ŕe�ŏeƭne�
risque alors de se braquer et 
même de rompre la relation avec 
ŕɄěēƭcateƭr�ēe�rƭeȦ

gɄenǄie�ēoit�Ǆenir�ēe�ŕƭiȹŞğŞeȦ�
Lorsqu’il se sent prêt et motivé, 

Depuis les années 80, l’association de prévention 
spécialisée Vivre Ensemble accompagne 
des jeunes de 12 à 25 ans sur la commune de 
Villeneuve-le-Roi dans le Val-de-Marne. Membre 
du groupement associatif CIThéA, elle mène de 
nombreuses actions éducatives pour permettre 
aux jeunes en voie de marginalisation de rompre 
avec l’isolement, de restaurer le lien social et de 
trouver un projet de formation ou d’emploi qui 
correspond à leurs aspirations. Rencontre avec 
Mohamed BEN HAJ KASSEM (directeur de Vivre 
Ensemble Val-de-Marne) et Stéphanie ROUILLARD
(Coordinatrice de Vivre Ensemble Val-de-Marne).
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noƭƙ�traǄaiŕŕonƙ�aŕorƙ�ā�ēěfinir�
ŕeƙ�contoƭrƙ�ēe�ƙon�ƎroŏetȦ� Ʉeƙt�
une sorte de contrat moral qui 
ƙɄětaċŕit�entre�ŕe�ŏeƭne�et�ƙon�
éducateur, avec des droits et des 
ēeǄoirƙ�reƙƎectiĲƙȦ� ette�ětaƎe�ēe�
ĲorŞaŕiƙation�ā�traǄerƙ�ƭne�ficĺe�ēe�
ƙƭiǄi�eƙt�ĲonēaŞentaŕeȦ�/ŕŕe�ƎerŞet�
de tracer un itinéraire, d’indiquer 
un cap, de suivre les évolutions et 
les mises en relation avec d’autres 
interǄenantƙ�ƙociaƭǊȦ

Tŕ�ǋ�a�ƭn�aƭtre�Ǝoint�ƙƭr�ŕeƐƭeŕ�
noƭƙ�ēeǄonƙ�ğtre�ǄiĳiŕantƙɊȠ�ŕeƙ�
ŏeƭneƙ�Ɛƭi�noƭƙ�ƙont�Ǝrěƙentěƙ�
par leurs parents qui ne savent 
Ǝŕƭƙ�Ɛƭoi�Ĳaire�Şaiƙ�Ɛƭi�ont�ēeƙ�
attenteƙ�ā�ŕeƭr�ěĳarē�Ɛƭi�ne�ƙont�
Ǝaƙ�ĲorcěŞent�ceŕŕeƙ�ēƭ�ŏeƭneȦ�
Idem avec les établissements 
ƙcoŕaireƙȦ�Tŕ�eƙt�ĲonēaŞentaŕ�Ɛƭe�
ŕe�ŏeƭne�Ǝƭiƙƙe�ƙe�Ĳaire�entenēre�
et qu’il ne se voit pas imposer une 
ēěŞarcĺeȦ�¬inonȡ�ŕā�encoreȡ�ceŕa�
Ǝeƭt�accentƭer�ŕeƙ�ƎroċŕĩŞeƙ�et�
ŕeƙɉriƙƐƭeƙ�ēe�ēěcrocĺaĳeȦ

L’Obligation de 
formation dès 16 ans 
a-t-elle bouleversé votre 
méthodologie de travail 
pour accompagner 
ces jeunes ?
Tŕ�Ĳaƭt�ƙoƭŕiĳner�ēɄeŞċŕěe�Ɛƭe�
ŕe�Şot�ȼɊoċŕiĳationɊȽ�Ǝeƭt�Ǆite�
Ĳaire�Ǝeƭr�ā�ƭn�ŏeƭne�et�aǄoir�ƭn�

eĲĲet�rěƎƭŕƙiĲȦ�Tŕ�riƙƐƭe�en�eĲĲet�
ēɄaƙƙiŞiŕer�ceŕa�ā�ƭne�Ǝoƙƙiċŕe�
sanction s’il ne respecte pas 
ŕe�caēreȦ�gɄoċŕiĳation�en�Ĳait�ne�
ƙɄaēreƙƙe�Ǝaƙ�ēirecteŞent�ā�ŕƭi�
Şaiƙ�aƭǊ�accoŞƎaĳnantƙ�Ɛƭi�
doivent, au regard de la loi, trouver 
ēeƙ�ƙoŕƭtionƙ�Ǝoƭr�ŕe�ŏeƭneȦ�¬aƭĲ�
Ɛƭe�ce�nɄeƙt�Ǝaƙ�toƭŏoƭrƙ�coŞƎriƙ�
ainƙiȦ�soƭƙ�noƭƙ�eĲĲorďonƙ�ēonc�
ēe�Ǝrěƙenter�et�ēɄeǊƎŕiƐƭer�ŕeƙ�
cĺoƙeƙ�aƭtreŞent�et�ēe�Ĳaďon�
Ǝŕƭƙ�raƙƙƭranteȦ�Tŕ�ne�Ĳaƭt�ŏaŞaiƙ�
perdre de vue que ce sont des 
ŏeƭneƙ�Ɛƭi�ont�eƭ�ƭne�reŕation�
aċiŞěe�aǄec�ŕɄěcoŕeȦ�ga�Ǝěēaĳoĳie�
est donc cruciale pour les amener 
Ǝetit�ā�Ǝetit�ā�conƙiēěrer�ēe�
noƭǄeaƭǊ�ĺoriǕonƙ�oƴ�iŕƙ�Ǝoƭrront�
troƭǄer�ŕeƭr�ǄoieȦ�¡ar�aiŕŕeƭrƙȡ�ŕeƙ�
ȼɊeŞċroƭiŕŕeƙɊȽ�ont�ƭne�inciēence�
trĩƙ�Ĳorte�ƙƭr�ŕeƙ�Ǝarcoƭrƙ�ƙcoŕaireƙ�
ēe�ċeaƭcoƭƎ�ēe�ŏeƭneƙȦ�geƙ�
Şenaceƙ�rěeŕŕeƙ�Ɛƭi�Ǝĩƙent�ƙƭr�
certainƙ�ŕeƙ�oċŕiĳent�ā�Ɛƭitter�ŕeƭr�
ětaċŕiƙƙeŞentȦ�Àneɉreƙcoŕariƙation�
dans une autre ville n’est pas 
évidente et, dans ce cadre, un lien 
eĲficace�aǄec�ŕɄ0ēƭcation�sationaŕe�
et�ŕe� T~�Ǝeƭt�cĺanĳer�ŕa�ēonneȦ

/n�reǄancĺeȡ�en�ce�Ɛƭi�concerne�
noƙ�ěēƭcateƭrƙȡ�iŕ�ƙerait�trĩƙ�
ƭtiŕe�ƐƭɄiŕƙ�ċěněficient�ēe�Ǝŕƭƙ�ēe�
ĲorŞation�Ǝoƭr�ŕa�Şiƙe�en�Ǝŕace�
ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȦ�soƭƙ�
ne�ēiƙƎoƙonƙ�Ǝaƙ�toƭŏoƭrƙ�ēeƙ�
inĲorŞationƙ�ŏƭriēiƐƭeƙ�aēěƐƭateƙȦ�
~rȡ�iŕ�eƙt�iŞƎortant�Ɛƭe�noƭƙ�

Ǝƭiƙƙionƙ�rěƎonēre�cŕaireŞent�aƭǊ�
ŏeƭneƙ�Ɛƭi�Ǝoƙent�ēeƙ�ƐƭeƙtionƙȦ�
La mise en place d’une instance 
rěcƭrrente�entre�ŕɄ0ēƭcation�
nationale, les Missions Locales et 
la prévention spécialisée serait 
ƭne�ċonne�Ĳaďon�ēe�ƙǋƙtěŞatiƙer�
ŕe�Ǝartaĳe�ēɄinĲorŞationƙ�Ǝoƭr�Ɛƭe�
cĺacƭn�Ǝƭiƙƙe�ğtre�Ǝŕƭƙ�eĲficace�
dans son accompagnement 
aƭƎrĩƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�et�ēe�ŕeƭrƙ�
Ǝroŏetƙ�reƙƎectiĲƙȦ

�ƭŏoƭrēɄĺƭiȡ�notre�coŕŕaċoration�
avec les Missions Locales 
est bonne mais cela tient 
eƙƙentieŕŕeŞent�aƭǊ�Ǝerƙonnaŕitěƙ�
des uns et des autres qui 
nɄĺěƙitent�Ǝaƙ�ā�ƙe�contacter�et�
ā�ěcĺanĳerȦ�ga�ēiĲficƭŕtě�ƙƭrǄient�
lorsqu’un acteur change de poste, 
de structure ou d’implantation 
ĳěoĳraƎĺiƐƭeȦ�¡arĲoiƙȡ�iŕ�Ĳaƭt�
reƎrenēre�ā�Ǖěro�oƭ�ċien�ŕa�reŕation�
ƙe�rěēƭitȦ�Àn�caēre�Ǝŕƭƙ�ĲorŞaŕiƙě�
pourrait accroître et pérenniser la 
concertation entre tous les acteurs 
Ɛƭi�ƙont�aƭtoƭr�ēƭ�ŏeƭne�et�ēe�
ƙonɉƎroŏetȦ

Équipe de Vivre Ensemble

52



LE RETOUR DES DÉCIDEURS

La Mission Locale est pertinente 
pour être l’acteur référent du jeune

Quels sont les profils 
des jeunes mineur·es 
concernés par le risque de 
décrochage en Occitanie ?
qğŞe�ƙɄiŕ�Ĳaƭt�ƙe�Şěfier�ēeƙ�
catěĳoriƙationƙ�Ĳaciŕeƙȡ�ŏe�ēiƙtinĳƭe�
globalement cinq catégoriesȦ�
/nɉƎreŞier�ŕieƭȡ�iŕ�ǋ�a�ěǄiēeŞŞent�
les décrocheurs scolaires, 
notaŞŞent�ā�ŕa�Ǝěrioēe�cĺarniĩre�
ēe�ŕa�fin�ēƭ�coŕŕĩĳe�oƴ�ŕe�ŏeƭne�
ƙɄoriente�ƙoit�Ǆerƙ�ŕe�ŕǋcěeȡ�ƙoit�Ǆerƙ�
ƭn�aƎƎrentiƙƙaĳe�ƎroĲeƙƙionneŕȦ�
 e�ŞoŞent�ēe�ŕa�Ǝrěaēoŕeƙcence�
eƙt�coŞƎŕiƐƭěȦ�ge�ŏeƭne�eƙt�en�Ǝŕein�
questionnement de son identité et 
de son devenir et peut se retrouver 
Ĳraĳiŕiƙě�Ǝoƭr�ēiǄerƙeƙ�raiƙonƙȦ�
/nƙƭiteȡ�iŕ�ǋ�a les mineur·es en 
passe d’acquérir leur majorité 
qui vont sortir de l’ASE ȳ�iēe�
ƙociaŕe�ā�ŕɄenĲanceȴȡ�iŕ�Ĳaƭt�ěǄiter�ŕa�
rupture dans l’accompagnement 
ēe�ceŕƭiȹciȦ�Àn�rěcent�raƎƎort�ēƭ�
¬ecoƭrƙ� atĺoŕiƐƭe�Ǝointait�ŕe�Ĳait�
ƐƭɄƭn�tierƙ�ēeƙ�¬'G�en�Grance�ětait�
ēeƙ�iƙƙƭƙ�ēe�ŕɄ�¬/Ȧ

¹roiƙiĩŞe�catěĳorie�Ɛƭe�ŕɄon�
rencontreɊȠ�les mineurs non 
accompagnés ȳqs�ȴȦ�'e�
nationalitéʕ �ětranĳĩreȡ�iŕƙ�arriǄent�
ƙƭr�ŕe�territoire�Ĳranďaiƙ�ƙanƙ�
ğtre�accoŞƎaĳněƙ�ēȪƭn�ƎarentȦ�
��noƭǄeaƭ�ŏe�ēiƙtinĳƭe�ceƭǊ�Ɛƭi�
se concentrent dans les grandes 
Ǆiŕŕeƙ�Ɛƭi�ƙont�ŕe�Ǝŕƭƙ�ā�riƙƐƭe�car�
iŕƙ�ƙont�noŞċreƭǊ�et�Ǝaƙ�toƭŏoƭrƙ�
Ĳaciŕeƙ�ā�ğtre�Ǝriƙ�en�cĺarĳeȡ�en�
raƎƎort�aǄec�ŕeƙ�qs��accƭeiŕŕiƙ�

ēanƙ�ŕeƙ�ēěƎarteŞentƙ�rƭraƭǊ�
dont l’intégration est saluée par 
ŕeƙ�conƙeiŕƙ�ēěƎarteŞentaƭǊ�Ɛƭi�
ŕeƙ�ĳĩrentȡ�ŕeƙ�ětaċŕiƙƙeŞentƙ�
ƙcoŕaireƙ�et�ēe�ĲorŞation�et�ŕeƙ�
eŞƎŕoǋeƭrƙȦ���ceƭǊȹciȡ�iŕ�Ĳaƭt�
ěĳaŕeŞent�aŏoƭter�ƭn�ƐƭatriĩŞe�
ensemble constitué des enfants 
de familles monoparentales�ȳǧǬ%

ēeƙ�ĲaŞiŕŕeƙ�en�~ccitanie�Şaiƙ�Ǝŕƭƙ�
ēe�ǩǦ%�ēanƙ�ŕeƙ�£¡×ȴ�et�ěŕeǄěƙ�ā�
Ǝŕƭƙ�ēe�ǮǦ%�Ǝar�ƭne�Şĩre�ƙeƭŕeȦ�
Tŕƙ�ƙont�aƙƙeǕ�ƙoƭǄent�en�ŞanƐƭe�
ēe�reƎĩreƙȦ�/nfinȡ�iŕ�ǋ�a�les jeunes 
vivant en zone rurale qui, trop 
noŞċreƭǊ�en�~ccitanieȡ�Ɛƭittent�
prématurément l’école sans pour 
autant quitter leur lieu d’origine 
et�Ɛƭi�reƙtent�inactiĲƙȡ�Ǝerƙƭaēěƙ�
ƐƭɄiŕɉnɄǋ�Ǝaƙ�ēɄoƎƎortƭnitěƙ�Ǝoƭr�
eƭǊ�aiŕŕeƭrƙȦ

Quelle est la clé 
fondamentale d’un 
accompagnement 
efficace pour un mineur ?
Tŕ�eǊiƙte�ā�Şon�ƙenƙ�Ǝŕƭƙieƭrƙ�
critĩreƙȦ�sěanŞoinƙȡ�ƭne�ċonne�
articulation entre la Mission 
Locale qui accueille un mineur 
ēěcrocĺeƭr�et�ŕe�ƙǋƙtĩŞe�
scolaire, est essentielle pour la 
rěƭƙƙite�ēe�ŕɄaccoŞƎaĳneŞentȦ�
qaŕĺeƭreƭƙeŞentȡ�ŏe�conƙtate�
encore sur le terrain des 
incompréhensions et des dialogues 
Ɛƭi�Ǝeinent�ēanƙ�ēiǄerƙ�ŕieƭǊ�ā�ƙe�
Şettre�en�Ǝŕace�entre�ceƙ�ēeƭǊ�

acteƭrƙȦ� eŕa�a�notaŞŞent�ětě�
le cas lors de la mise en œuvre 
ēƭ� ontrat�/nĳaĳeŞent�ceƭneƙ�
Ɛƭi�concerne�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�÷ĳěƙ�ēe�
ǧǬ�ā�Ǩǫ�anƙȦ�Grance�¹raǄaiŕ�et�ŕeƙ�
Missions Locales ont été désignés 
Ǝar�ŕɄ0tat�Ǝoƭr�aniŞer�ŕe�ēiƙƎoƙitiĲȦ�
~rȡ�ŏɄai�entenēƭ�ēeƙ�těŞoiĳnaĳeƙ�
d’enseignants et de personnels de 
ŕɄ0ēƭcation�nationaŕe�ƎerceǄant�
ceŕƭiȹci�coŞŞe�ƭne�incitation�ā�
Ɛƭitter�ŕɄěcoŕeȦ

/n�ǨǦǨǩȡ�neƭĲ�acaēěŞieƙ�ēont�
ceŕŕe�ēe�ŕɄ~ccitanie�ont�ƎarticiƎě�
ā�ŕɄeǊƎěriŞentation�¹oƭƙ�ēroitƙ�
oƭǄertƙ�ȳ¹'~ȴ�Ǝoƭr�rěēƭire�ŕeƙ�
ƙortieƙ�Ǝrěcoceƙ�ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�

Eric PÉLISSON est commissaire à la lutte contre 
la pauvreté au sein la préfecture de la région 
Occitanie depuis janvier 2021. Dans ce territoire 
vaste comme la Belgique et la Suisse réunies, la 
problématique de l’insertion des jeunes mineur·es 
mobilise de nombreux acteurs et de dispositifs de 
terrain, qu’il convient d’articuler en permanence 
pour assurer un accompagnement efficace auprès 
de jeunes aux réalités très diverses.

Eric Pélisson

Une bonne articulation 
entre la Mission Locale 

et le système scolaire, est 
essentielle pour la réussite 

de l’accompagnement. 

53



ƙcoŕaireȦ�Tŕ�ƙɄaĳiƙƙait�ēe�reƎěrer�
ŕeƙ�Ĳreinƙ�et�ŕeƙ�ŕeǄierƙ�Ǝoƭr�
atteindre un résultat nettement 
Ǝŕƭƙ�ƙatiƙĲaiƙant�en�terŞeƙ�ēe�
prévention du décrochage des 
ŞineƭrȞeƙȦ�gɄiēěe�ětait�ēe�ƎerŞettre�
ƭne�ȼɊcěƙƭreɊȽ�ēanƙ�ŕe�Ǝarcoƭrƙ�
ƙcoŕaire�ēɄƭn�ŏeƭne�ā�riƙƐƭe�afin�
qu’il découvre d’autres univers 
ēe�ĲorŞation�ƎroĲeƙƙionneŕŕeȦ�
�ɉŕɄiƙƙƭe�ēe�ceŕŕeȹciȡ�ŕe�Şineƭr�
peut soit reprendre son parcours 
initial, soit s’orienter vers une autre 
traŏectoireȡ�accoŞƎaĳně�Ǝar�ŕa�
qiƙƙion�gocaŕeȦ�ga�ĳěněraŕiƙation�
ēe�cette�eǊƎěriŞentation�ƎerŞet�
de resserrer les liens entre 
établissements scolaires et 
qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ

Quels sont les effets 
produits par l’Obligation 
de formation des 16-18 
ans en vigueur depuis la 
rentrée 2020 ?
Je dois reconnaître que le 
ēěƎŕoieŞent�a�ětě�ŕaċorieƭǊ�ŕorƙ�
ēƭ�ēěŞarraĳeȦ�ga�tranƙŞiƙƙion�
des données statistiques entre 
ŕɄ0ēƭcation�nationaŕe�et�ŕeƙ�
qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ětait�coŞƎŕeǊe�
ēƭ�Ĳait�ēe�ċaƙeƙ�ēe�ēonněeƙ�
inĲorŞatiƐƭeƙ�Ǝeƭ�coŞƎatiċŕeƙȦ�
geɉcĺiĲĲre�ēeƙ�ŏeƭneƙ�concerněƙ�
ƙɄeƙt�aĲfině�ā�Şeƙƭre�Ǝoƭr�ƙe�
raƎƎrocĺer�ēe�ŕa�rěaŕitěȦ�ge�cĺiĲĲre�
correct�eƙt�ēe�ǧǧ�ǦǦǦ�ŏeƭneƙȦ

Justement, pour contacter tous 
ceƙ�ŏeƭneƙ�en�~ccitanieȡ�ŏɄai�
financě�ŕa�Şiƙe�en�Ǝŕace�ēɄƭn�
centre d’appel au rectorat de 
¹oƭŕoƭƙe�Ǝoƭr�renoƭer�ŕe�ēiaŕoĳƭe�
aǄec�eƭǊ�et�ŕeƙ�conǄaincre�ēe�
reŏoinēre�ƭne�qiƙƙion�gocaŕe�
et�reƙƎecter�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞationȦ���ce�ŏoƭrȡ�ƎarŞi�eƭǊ�
ƭn�tierƙ�reƙƎecte�ēěŏā�ŕɄ~ċŕiĳation�
ēe�ĲorŞation�aƭ�ŞoŞent�oƴ�iŕ�
est contacté et un second tiers 
suit les recommandations et 
entre�ēanƙ�ŕe�ēiƙƎoƙitiĲȦ�Ǝrĩƙ�ēe�
ŕa�Şoitiě�a�eŞċoŃtě�ŕe�ƎaƙȦ�¡oƭr�
ceƭǊ�Ɛƭi�ne�rěƎonēent�Ǝaƙ�oƭ�ēont�

on ne dispose pas des bonnes 
coordonnées, d’autres solutions 
ont�ětě�iŞaĳiněeƙ�Ǝoƭr�ŕeƙ�reƎěrerȦ

Tŕ�ǋ�a�notaŞŞent�ŕe�¡ŕan�
d’Investissement dans les 
 oŞƎětenceƙ�Ɛƭi�ƙoƭtient�ēeƙ�
opérateurs pour retrouver ces 
ȼɊŏeƭneƙ�inǄiƙiċŕeƙɊȽ�oƭ�encore�
ēɄaƭtreƙ�ēiƙƎoƙitiĲƙ�ēɄȼɊ�ŕŕerȹǄerƙɊȽ�
Ǆiƙant�ā�ŕeƙ�iēentifier�et�ŞoċiŕiƙerȦ�
'anƙ�ŕeƙ�Ǫ�ǩǦǦ�coŞŞƭneƙ�
Ɛƭe�coŞƎte�ŕɄ~ccitanieȡ�ŕa�
démarche est plus aisée dans les 
mairies rurales qui connaissent 
généralement les mineurs isolés et 

Ɛƭi�reƙtent�cĺeǕ�eƭǊȦ�/n�reǄancĺeȡ�
ŕa�t÷cĺe�eƙt�Ǝŕƭƙ�arēƭe�ēanƙ�
ŕeƙ�Ǆiŕŕeƙȡ�ŞğŞe�ƙɄiŕ�eǊiƙte�ēeƙ�
ƙtrƭctƭreƙ�ēe�ƎroǊiŞitě�Ǝoƭr�ŕeƙ�
ŏeƭneƙ�Ɛƭi�reƙtent�ā�ŕeƭr�ēoŞiciŕe�
oƭ�occƭƎent�ŕa�Ǆoie�ƎƭċŕiƐƭeȦ�
¡arɉeǊeŞƎŕe�Şaiƙ�ƙanƙ�ŕiƙter�toƭƙ�
ŕeƙ�acteƭrƙ�Şoċiŕiƙěƙȡ�ŕeƙ��ƭreaƭǊ�
et�¡ointƙ�ēɄTnĲorŞation�ceƭneƙƙe�
ƙɄaƎƎƭient�ƙƭr�ēeƙ�ȼɊƎroŞeneƭrƙ�
ēƭ�netɊȽ�Ɛƭi�Ǆont�ā�ŕa�rencontre�en�
ŕiĳne�ēe�ceƙ�ŏeƭneƙ�via�ŕeƙ�rěƙeaƭǊ�
ƙociaƭǊ�et�entaŞent�ŕe�ēiaŕoĳƭe�
aǄec�eƭǊ�Ǝoƭr�ŕeƙ�ȼɊraccrocĺerɊȽȦ
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11 000
Nombre de jeunes âgés de 16 à 18 ans 

rentrant dans le dispositif Obligation 
de formation en Occitanie.
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La prévention du 
décrochage des mineur·es 
est-elle un axe à 
développer en parallèle ?
/ŕŕe�eƙt�inēiƙƎenƙaċŕeȦ�cɄai�ēɄaiŕŕeƭrƙ�
ƙoƭtenƭ�ŕe�financeŞent�ēe�
ǧǩɉactionƙ�terrain�ēeƙ�qiƙƙionƙ�
gocaŕeƙ�ēɄ~ccitanieȡ�Ǝar�eǊeŞƎŕe�
pour aller dans les établissements 
ƙcoŕaireƙ�rencontrer�ŕeƙ�ěŕĩǄeƙȦ�
�Ǆant�Ɛƭe�ŕɄěŕĩǄe�ne�ƙe�retroƭǄe�en�
situation de décrochage, il s’agit 
de le sensibiliser, de le remotiver et 

aussi de le rassurer en lui montrant 
ŕɄeǊiƙtence�ēɄaŕternatiǄeƙ�ēanƙ�ŕe�
caƙ�oƴ�ŕɄěcoŕe�ne�ŕƭi�conǄienne�ƎŕƭƙȦ

Dans la région, plusieurs autres 
initiatiǄeƙ�ont�Ǆƭ�ŕe�ŏoƭrȦ�'eƎƭiƙ�
ǨǦǨǧ�Ǝar�eǊeŞƎŕeȡ�ŕɄaƙƙociation�
 aŞinɄ�ēo�Ǝar�eǊeŞƎŕe�Ĳait�ŕa�
promotion de la persévérance 
scolaire par le développement 
ēeƙ�coŞƎětenceƙ�Ǝƙǋcĺoȹƙociaŕeƙ�
Ǝoƭr�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ēe�cŕaƙƙeƙ�ēe�
ǩĩŞe�et�ǨndeȦ� ette�oƎěration�
eǊiƙte�actƭeŕŕeŞent�ēanƙ�ŕeƙ�
ēěƎarteŞentƙ�ēe�ŕa�Oaƭteȹ
Haronneȡ�ēeƙ�¡ǋrěněeƙȹ~rientaŕeƙ�
et�ēƭ�¹arnȹetȹHaronneȦ��ƭtre�
iŕŕƭƙtration�ēanƙ�ŕe�¹arnɊȠ�ƭne�ŏeƭne�
ĲeŞŞeȡ�ancienne�aŕŕocataire�ēƭ�
¤¬�ȡ�a�Şontě�ƭne�aƭtoȹentreƎriƙe�
qui propose des escape games 
ēanƙ�ŕeƙ�coŕŕĩĳeƙ�Ǝoƭr�raƙƙƭrer�
ŕeƙ�ěŕĩǄeƙ�ƙƭr�ŕeƙ�ēiǄerƙeƙ�ĲorŞeƙ�
d’intelligence et montrer ainsi 
que chacun a des capacités 
inteŕŕectƭeŕŕeƙ�Ǝoƭr�Ĳaire�ƐƭeŕƐƭe�
cĺoƙe�ēanƙ�ƙa�ǄieȦ

Quelles sont les 
adaptations qu’il faudrait 
effectuer pour améliorer 
la réponse auprès des 
jeunes mineur·es ?
Un premier chantier est de tenir 
coŞƎte�ēe�ŕɄaĲĲaiċŕiƙƙeŞent�ēeƙ�
ŕienƙ�ĲaŞiŕiaƭǊȡ�ƭn�ƎĺěnoŞĩne�
ƎarticƭŕiĩreŞent�Ǝrěĳnant�ēanƙ�
ŕeƙ�Ǖoneƙ�ƭrċaineƙȦ�soŞċreƭǊ�
ƙont�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�Şineƭrƙ�ā�
traîner dans la rue parce qu’il 
nɄǋ�a�Ǝaƙ�ēe�ēiaŕoĳƭe�et�ēe�
compréhension possible avec 
ŕeƙɉƎarentƙȦ� ertainƙ�ƙont�ŞğŞeƙ�
chassés de leur domicile tandis 
Ɛƭe�ŕeƙ�Ǝarentƙ�eƭǊȹŞğŞeƙ�
ƙoƭĲĲrent�et�cƭŕƎaċiŕiƙent�ēe�
ne pas être en capacité d’aider 
correcteŞent�ŕeƭrƙ�enĲantƙȦ�
~rȡɉēanƙ�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�ēɄƭn�
Şineƭr�en�rƭƎtƭreȡ�ŕe�rŮŕe�ēe�ŕa�
ĲaŞiŕŕe�eƙt�crƭciaŕ�ā�conēition�
ƐƭɄeŕŕe�ƙoit�accoŞƎaĳněe�ā�
ƙɄiŞƎŕiƐƭerȦ�ce�Ǝenƙe�Ǝar�eǊeŞƎŕe�
aƭ�ēěƎarteŞent�ēe�ŕɄ�riĩĳeȡ�oƴ�ŕe�

¡oint�ēȪ�ccƭeiŕ�0coƭte�ceƭneƙ�a�
développé une approche globale 
Ɛƭi�intĩĳre�ŕe�Şineƭr�et�ƙon�Ǝarent�
Ǝoƭr�traǄaiŕŕer�enƙeŞċŕeȦ

Àn�aƭtre�aǊe�ēe�Ǝroĳrĩƙ�eƙt�
l’accroissement de la continuité et 
ēe�ŕa�ǜƭiēitě�entre�ŕeƙ�ēiƙƎoƙitiĲƙ�
Ǝoƭr�renĲorcer�ŕɄinƙertionȦ� itonƙ�
ƭn�eǊeŞƎŕe�ēe�cooƎěration�
de l’association régionale des 
qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ȳ�¤qgȴ�et�ēe�
ŕɄÀ¤O�c�ȳÀnion�rěĳionaŕe�ēe�
ŕɄOaċitat�ēeƙ�ceƭneƙȴ�aƭ�ċěněfice�
ēeƙ�ŏeƭneƙ�ēe�ŕɄ�¬/Ȧ�geƙ�ēeƭǊ�
acteurs ont coconstruit un 
ēiƙƎoƙitiĲ�Şoċiŕiƙant�ŕɄěcoƙǋƙtĩŞe�
inƙtitƭtionneŕ�aƭtoƭr�ēƭ�ŏeƭne�
afin�ēe�ŕƭi�ƎerŞettre�ēɄencĺaŃner�
plusieurs contrats, ce qui lui permet 
ēe�Ĳaciŕiter�ƙon�accĩƙ�aƭ�ŕoĳeŞent�
aƭtonoŞeȦ

/nfinȡ�iŕ�ne�Ĳaƭt�Ǝaƙ�oƭċŕier�ŕɄiēěe�
ēe�ŕɄacteƭr�rěĲěrent�Ǝoƭr�ŕe�ŏeƭneȡ�
ce�Ɛƭi�eǊiƙte�Ǝoƭr�ŕeƙ�aēƭŕteƙ�
aǄec�ŕe�conceƎt�ēe�rěĲěrent�
de parcours, en charge de la 
transversalité des interventions 
ƙociaŕeƙȦ���cet�ěĳarēȡ�ŕa�qiƙƙion�
gocaŕe�eƙt�toƭt�ā�Ĳait�Ǝertinente�
Ǝoƭr�ŏoƭer�ce�rŮŕe�ēɄaƭtant�Ǝŕƭƙ�
Ɛƭe�ŕe�ŏeƭne�eƙt�rěĳƭŕiĩreŞent�
en contact avec divers acteurs 
ƙociaƭǊ�Ɛƭi�nɄěcĺanĳent�Ǝaƙ�
ĲorcěŞent�entre�eƭǊȡ�ce�Ɛƭi�a�
tenēance�ā�ȼɊƙaƭciƙƙonnerɊȽ�
ŕɄaccoŞƎaĳneŞentȦ�/n�inƙtaƭrant�
cette�Ĳonction�ēe�rěĲěrentȡ�Ɛƭi�a�ƭne�
Ǆiƙion�ĳŕoċaŕe�ēe�toƭƙ�ŕeƙ�ƙƭŏetƙ�
concernant le mineur accompagné, 
et en laissant ce dernier choisir 
ŕa�Ǝerƙonne�ēěēiěe�ā�ce�rŮŕe�ēe�
ȼɊtoƭr�ēe�contrŮŕeɊȽȡ�on�aŞěŕiore�
ŕaɉconfianceȡ�ŕa�Ǆiƙion�ĳŕoċaŕe�et�
ŕaɉrěƭƙƙite�ēe�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�
Ǆerƙ�ŕɄaƭtonoŞieȦ
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Renforcer la coordination des acteurs 
pour garantir une prise en charge globale 
et cohérente des jeunes décrocheurs 

Avez-vous constaté 
une évolution dans 
le contexte général 
d’accompagnement vers 
l’insertion des mineur·es ?
ge�ēiƎŕŮŞe�reƙte�ŕa�Şeiŕŕeƭre�
Ǝrotection�Ĳace�aƭ�cĺŮŞaĳeȦ�
/tɉƎŕƭƙ�iŕ�eƙt�ěŕeǄěȡ�Ǝŕƭƙ�iŕ�aƙƙƭre�
ŕɄaccĩƙ�ā�ƭn�eŞƎŕoi�ēe�Ɛƭaŕitěȡ�
que ce soit en termes de stabilité, 
de salaire, ou d’opportunités 
ēeɉƎroĳreƙƙion�ēe�carriĩreȦ�
 Ʉeƙt�ƎoƭrƐƭoi�ŕeƙ�ƙortantƙ�ƙanƙ�
Ɛƭaŕification�ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�ēe�
ĲorŞation�initiaŕe�conƙtitƭent�ƭn�
ƙƭŏet�ēe�ƎrěoccƭƎation�ŞaŏeƭrȦ�
/nɉGrance�coŞŞe�ēanƙ�ŕɄenƙeŞċŕe�
de l’Union européenne, les 
politiques publiques pour prévenir 
et lutter contre le décrochage 
scolaire se sont considérablement 
renĲorcěeƙ�ceƙ�ēerniĩreƙ�anněeƙȡ�
avec des actions visant tout 
ƎarticƭŕiĩreŞent�ŕeƙ�ŞineƭrȞeƙȦ�
gɄinƙtaƭration�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞation�Ǝoƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ēe�ǧǬ�
ā�ǧǮ�anƙ�oƭ�encore�ŕa�rěĲorŞe�
rěcente�ēƭ�ŕǋcěe�ƎroĲeƙƙionneŕ�Ɛƭi�
Ǝorte�Ǝŕƭƙieƭrƙ�Şeƙƭreƙ�Ǆiƙant�ā�
ƙěcƭriƙer�ŕeƙ�Ǝarcoƭrƙ�ēeƙ�ěŕĩǄeƙ�
ŏƭƙƐƭɄā�ŕɄinƙertion�těŞoiĳnent�
d’une volonté politique renouvelée 
et�aĲfirŞěeȦ

Quel rôle joue l’Obligation 
de formation dans 
cette évolution et quel 
a été l’impact de sa mise 
en œuvre ?
ga�Şiƙe�en�ƍƭǄre�ēe�ŕȪ~ċŕiĳation�
ēe�ĲorŞation�a�ēonně�ƭn�
noƭǄeaƭ�ƙoƭĲǜe�ā�ŕa�ƎoŕitiƐƭe�
de lutte contre le décrochage 
ƙcoŕaire�et�ƎerŞiƙ�ēeƙ�Ǝroĳrĩƙ�
ƙiĳnificatiĲƙ�Ǝoƭr�reƎěrerȡ�Ǝrenēre�
en charge et suivre les mineur·es 
qui ne sont ni en emploi ni en 
ĲorŞationȦ�/nɉƙɄaƎƎƭǋant�ƙƭr�ŕeƙ�
ƎŕateĲorŞeƙ�ēe�ƙƭiǄi�et�ēɄaƎƎƭi�
aƭǊ�ēěcrocĺeƭrƙȡ�eŕŕe�a�renĲorcě�
l’organisation partenariale et 
conduit au développement de 
noƭǄeŕŕeƙ�ƙoŕƭtionƙ�ēe�reŞěēiationȦ�
/ŕŕe�a�en�oƭtre�renēƭ�iŞƎěratiǄeƙ�
ŕeƙ�actionƙ�ēɄȼɊaŕŕer�ǄerƙɊȽ�Ǝoƭr�
atteinēre�toƭƙ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�en�
situation de décrochage par 
raƎƎort�ā�ŕa�ĲorŞation�oƭ�ŕɄeŞƎŕoiȡ�
ǋ�coŞƎriƙ�ceƭǊ�Ɛƭi�ne�Ĳrancĺiƙƙent�
plus le seuil d’une structure 
ēɄaccƭeiŕȦ�'eƎƭiƙ�ƙon�entrěe�en�
Ǆiĳƭeƭrȡ�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�
ŏoƭe�ēonc�ƭn�rŮŕe�centraŕ�ēanƙ�
l’accompagnement des mineur·es 
Ǆerƙ�ŕɄinƙertionȦ

Selon vous, quelles 
sont les adaptations 
nécessaires pour mieux 
répondre aux besoins 
des jeunes ?
ga�coŞƎŕeǊitě�ēeƙ�ƙitƭationƙ�ēanƙ�
ŕeƙƐƭeŕŕeƙ�ƙe�troƭǄent�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�
ěŕoiĳněƙ�ēe�ŕa�ĲorŞation�et�ēe�
l’insertion ainsi que la diversité 
de leurs besoins imposent de 
leur proposer des parcours sur 
ŞeƙƭreȦ��ƭŏoƭrēɄĺƭiȡ�ēe�noŞċreƭǊ�
ēiƙƎoƙitiĲƙ�eǊiƙtent�Şaiƙ�iŕƙ�
Ĳonctionnent�Ǝeƭtȹğtre�encore�troƎ�
ēe�Ĳaďon�ƭniĲorŞe�et�cŕoiƙonněeȦ�
Gace�ā�ƭn�Ǝƭċŕic�ēěcrocĺeƭr�
ou raccrocheur, l’originalité et 
ŕa�ǜeǊiċiŕitě�ēeƙ�ƙoŕƭtionƙ�ƙont�
eƙƙentieŕŕeƙȦ�Tŕ�Ĳaƭt�ƎarĲoiƙ�ƎoƭǄoir�
contourner les empêchements 
ēeƙ�ŏeƭneƙ�en�ƎroƎoƙant�ēeƙ�
orĳaniƙationƙ�ĺǋċriēeƙ�aǄec�
Ǝar�eǊeŞƎŕe�ēeƙ�teŞƎƙ�en�
Ǝrěƙentieŕ�et�ā�ēiƙtanceȡ�ēeƙ�
teŞƎƙ�ƙǋncĺroneƙ�et�aƙǋncĺroneƙȦ�
gɄĺǋċriēation�Ǝeƭt�aƭƙƙi�ğtre�
ċěněfiƐƭe�ŕorƙƐƭɄeŕŕe�ƎrěǄoit�ƭne�
prise en charge alternée par 
ēeƙ�acteƭrƙ�coŞƎŕěŞentaireƙȦ�
 Ʉeƙtɉƭne�Ǝiƙte�intěreƙƙante�Ɛƭi�
peut être développée notamment 
ēanƙ�ŕeƙ�Ǝarcoƭrƙ�¹oƭƙ�ēroitƙ�
oƭǄertƙ�et��Şċition�eŞƎŕoi�crěěƙ�
āɉŕɄětě�ǨǦǨǩȦ

Philippe LEBRETON est chef du bureau de l’orientation et de 
la lutte contre le décrochage scolaire au sein du Ministère 
de l'Éducation nationale et de la Jeunesse. Il constate que 
l’Obligation de formation a permis des avancées notoires pour 
mieux accompagner les besoins des mineur·es décrocheur·ses. 
Un objectif qui passe aussi par une articulation optimisée de 
tous les acteurs et parfois par des solutions hybrides sur-mesure 
pour les jeunes.
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Philippe LEBRETON

Quels défis se posent aux 
acteurs de la jeunesse, 
des champs du social et 
de l’insertion (Missions 
Locales, Éducation 
Nationale (CIO/ MLDS/
Lycées), Acteurs de 
l’emploi, Éducation 
Populaire, Prévention 
Spécialisée, …) en termes 
de partenariat et de 
coopération ?
¬i�toƭƙ�ceƙ�acteƭrƙ�Ǝartaĳent�
ŕeƙ�ŞğŞeƙ�oċŏectiĲƙ�ēe�rěƭƙƙite�
Ǝoƭr�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�en�ēiĲficƭŕtěȡ�iŕ�
parait néanmoins nécessaire de 
renĲorcer�ŕeƭr�coorēination�afin�
de garantir une prise en charge 
ĳŕoċaŕe�et�coĺěrenteȦ� eŕaɉiŞƎŕiƐƭe�
une meilleure articulation 
des interventions, un partage 
ēȪinĲorŞationƙ�Ǝŕƭƙ�eĲficace�et�ƭne�
collaboration étroite dans laquelle 
cĺacƭn�eƙt�Ǝrğt�ā�ƙɄaēaƎterȡ�Ǆoire�
innover, pour répondre pleinement 
aƭǊ�ċeƙoinƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙȦ

LE RETOUR DES DÉCIDEURS

La mise en œuvre de l'Obligation 
de formation a donné un nouveau 
souffle à la politique de lutte contre 

le décrochage scolaire et permis 
des progrès significatifs pour 

repérer, prendre en charge et suivre 
les mineur·es qui ne sont ni en 

emploi ni en formation.
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Éviter à tout prix la rupture dans le 
parcours d’accompagnement du mineur

Comment s’organise l’Aide 
sociale à l’enfance (ASE) 
dans le département de la 
Haute-Saône ?
geƙ�aĳentƙ�ēƭ�ƙerǄice�ēe�ŕɄ�iēe�
ƙociaŕe�ā�ŕɄenĲance�ȳ�¬/ȴ�aƙƙƭrent�
la continuité des missions de 
Ǝrotection�ēeƙ�ŞineƭrȞeƙȦ�¡oƭr�ce�
Ĳaireȡ�iŕƙ�encaērent�notaŞŞent�
ŕeƙ�ǨǨǬ�aƙƙiƙtantƙ�ĲaŞiŕiaƭǊ�ēe�
Oaƭteȹ¬aŮne�Ɛƭi�ont�ŕa�ĳarēe�
ēeƙ�enĲantƙ�confiěƙ�Ǝar�ŕe�
'ěƎarteŞentȦ� eŕa�reƎrěƙente�
actƭeŕŕeŞent�enǄiron�ǧǦǦǦ�
mineur·es sur tout le territoire 
ēěƎarteŞentaŕȦ�gɄenŏeƭ�eƙt�ēe�
taille car les places sont limitées 

ēanƙ�ŕeƙ�ĲaŞiŕŕeƙ�ēɄaccƭeiŕ�et�
ŕeƙ�ětaċŕiƙƙeŞentƙ�ƙƎěciaŕiƙěƙȦ�
 eciɉēɄaƭtant�Ǝŕƭƙ�Ɛƭe�certainƙ�
ŏeƭneƙ�ont�ēe�ĳraǄeƙ�ƎroċŕĩŞeƙ�
ēeɉƙantě�Şentaŕe�Ɛƭi�reƐƭiĩrent�
ƭne�aƙƙiƙtance�ƎƙǋcĺiatriƐƭeȦ�
soƭƙɉnoƭƙ�attacĺonƙ�ā�ğtre�aƭ�
Ǝŕƭƙ�Ǝrĩƙ�ēeƙ�ċeƙoinƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
et�ēeƙ�ĲaŞiŕŕeƙ�ēanƙ�ŕeƭr�ƙƭiǄiȦ�
 eƭǊȹci�ont�ċeƙoin�ēɄƭn�caēre�et�
ēɄƭn�accoŞƎaĳneŞent�trĩƙ�rěĳƭŕier�
sinon, on peut rapidement les 
ƎerēreȦ�Tŕ�Ĳaƭt�ěǄiter�ā�toƭt�ƎriǊ�ŕa�
rƭƎtƭre�ēanƙ�ce�ƎarcoƭrƙȦ

Le département 
de Haute-Saône a 
précisément mis en place 
depuis février 2023 un 
dispositif original pour 
les actions éducatives 
en milieu ouvert.
Pourriez-vous nous en 
parler un peu plus ?
soƭƙ�aǄonƙ�eĲĲectiǄeŞent�
coŞŞencě�ā�traǄaiŕŕer�ƙƭr�ŕe�
ƙƭŏet�ēĩƙ�ǨǦǨǧȦ�soƭƙ�aǄionƙ�
constaté que le suivi en milieu 
oƭǄert�Ĳaiƙait�interǄenir�ēiĲĲěrentƙ�
acteƭrƙ�ȳŏƭēiciaireȡ�aēŞiniƙtratiĲȡ�
ěēƭcatiĲȡɉetcȦȴȦ� eŕa�Ǝeƭt�aŕŕer�
ŏƭƙƐƭɄā�ǫ�ƙerǄiceƙ�ēiĲĲěrentƙ�
qui viennent au domicile avec 
de surcroît des changements 
ēɄinterŕocƭteƭrƙ�troƎ�ĲrěƐƭentƙȡ�ēeƙ�
Şětĺoēeƙ�ēe�traǄaiŕ�trĩƙ�ēiǄerƙeƙ�
et�ēeƙ�Ǝriƙeƙ�en�cĺarĳe�ǄariaċŕeƙȦ�
soƭƙ�aǄonƙ�ēonc�Ǆoƭŕƭ�ƙiŞƎŕifier�
et�ǜƭiēifier�en�Şettant�en�Ǝŕace�aƭ�
ēěċƭt�ēe�ǨǦǨǩȡ�ƭn�ēiƙƎoƙitiĲ�ēe�ƙƭiǄi�

où l’éducateur de terrain a la main 
et�aēaƎte�ŕeƙ�cĺoƙeƙ�en�Ĳonction�
ēeƙ�ƎroċŕěŞatiƐƭeƙ�ƎroƎreƙ�ā�
cĺaƐƭe�ŏeƭne�et�ƙa�ĲaŞiŕŕeȦ� eŕa�
conƙiƙte�ā�Ĳƭƙionner�ŕɄenƙeŞċŕe�ēeƙ�
mesures du milieu ouvert en une 
ƙeƭŕe�Şeƙƭre�noŞŞěe�ȼɊŞeƙƭre�
ƭniƐƭe�ŞoēƭŕaċŕeɊȽ�ȳqÀqȴȦ� eŕa�
ƎerŞet�ēɄaŏƭƙter�ŕeƙ�ĲrěƐƭenceƙ�
ēɄinterǄention�en�Ĳonction�ēƭ�
conteǊte�ēe�ŕa�ĲaŞiŕŕe�et�toƭt�aƭ�
ŕonĳ�ēƭ�Ǝarcoƭrƙ�ēe�ŕɄenĲant�et�
ēe�ŕɄěǄoŕƭtion�ēe�ƙa�ƙitƭationȦ�
gɄaccƭeiŕ�a�ětě�trĩƙ�ċonȦ�'Ʉaiŕŕeƭrƙȡ�
ŕe�ēěƎarteŞent�ēe�ŕa�Oaƭteȹ¬aŮne�
a�reďƭ�en�noǄeŞċre�ǨǦǨǩȡ�ƭn�ƎriǊ�
d’innovation territoriale pour ce 
ēiƙƎoƙitiĲ�oriĳinaŕ�aǄec�ŕa�reŞiƙe�
ēɄƭn�troƎĺěe�¹erritoria�ēe�ċronǕe�
décerné par la ministre déléguée 
en charge des collectivités 
territoriaŕeƙȦ

Comment se déroule 
la collaboration avec 
les Missions Locales 
implantées dans le 
département ?
soƭƙ�aǄonƙ�ēɄeǊceŕŕenteƙ�reŕationƙ�
de partenariat avec les Missions 
gocaŕeƙ�ēeƎƭiƙ�Ǝŕƭƙ�ēe�ǨǦ�anƙȦ�
D’ailleurs, la gestion du Fonds 
ēɄ�iēe�aƭǊ�ceƭneƙ�ȳG�cȴ�ēěŕiǄrě�
par le département est déléguée 
aƭǊ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙȦ� ette�
coŕŕaċoration�ēe�ŕonĳƭe�ēate�Ĳait�
que nous travaillons mutuellement 
en�confianceȦ�'ĩƙɉƐƭe�ŏɄai�
connaiƙƙance�ēɄƭn�ŏeƭne�en�
situation de décrochage ou sans 
actiǄitě�ƎroĲeƙƙionneŕŕeȡ�ŏe�nɄĺěƙite�
Ǝaƙ�ā�ƙoŕŕiciter�ŕa�qiƙƙion�gocaŕeȦ�
'eɉŞğŞeȡ�ŕorƙƐƭe�ŕeƙ�ċěněficiaireƙ�
ēe�ŕɄ�¬/�aƎƎrocĺent�ēe�ŕeƭr�
Şaŏoritěȡ�noƭƙ�anticiƎonƙ�enƙeŞċŕe�
ŕeƙ�cĺoƙeƙ�afin�Ɛƭe�ŕe�ŏeƭne�ƙe�
ƎrěƎare�ā�cette�ƎerƙƎectiǄe�ā�
traǄerƙ�ƭn�Ǝroŏet�ēe�ĲorŞation�
oƭɉƭn�eŞƎŕoi�ēe�Şaniĩre�ā�ce�ƐƭɄiŕ�
ne�ƙe�retroƭǄe�Ǝaƙ�ŕiǄrě�ā�ŕƭiȹŞğŞe�
et sans accompagnement lors de 
ƙeƙ�ǧǮɉanƙȦ

Claudy CHAUVELOT DUBAN est vice-présidente 
du conseil départemental de la Haute-Saône 
en charge des affaires sociales et de l’habitat 
et conseillère régionale de la région Bourgogne-
Franche-Comté. Des activités d’élue qui lui 
procurent une vision précise sur les questions 
liées à la jeunesse sur son territoire.
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Y a-t-il des pistes 
d’optimisation à explorer ?
soƭƙ�ƙoŞŞeƙ�en�rěǜeǊion�
constante pour apporter les 
ƙerǄiceƙ�Ɛƭi�rěƎonēent�ŕe�ŞieƭǊ�
ā�ŕa�rěaŕitě�ēƭ�terrainȦ�ga�crěation�
de la MUM a clairement découlé 
de cette approche pragmatique 
oƴ�ŕɄĺƭŞain�eƙt�Ǝŕacě�aƭ�centreȦ�
D’ailleurs, nous sommes en cours 
ēe�Şiƙe�en�roƭte�ēe�ŕa�ȼɊƎetite�
ƙƍƭrɊȽ�ēe�ŕa�qÀq�Ɛƭi�eƙt�ŕa�
ȼɊrěƎonƙe�ĳŕoċaŕe�territoriaŕeɊȽȦ�
 eŕŕeȹci�Ǆiƙe�en�coŞƎŕěŞent�ēe�ŕa�
qÀq�ā�Şoċiŕiƙer�ŕɄenƙeŞċŕe�ēeƙ�
acteurs du territoire dans lequel 
ěǄoŕƭent�ŕeƙ�ĲaŞiŕŕeƙȦ�soƙ�territoireƙ�
reĳorĳent�ēe�ēiƙƎoƙitiĲƙ�ƎarĲoiƙ�
non�ƙƭĲfiƙaŞŞent�connƭƙ�et�Ɛƭi�
pourraient constituer de véritables 
ŕeǄierƙ�Ǝoƭr�ŕeƙ�ĲaŞiŕŕeƙ�ĲraĳiŕeƙȦ

/nƙƭiteȡ�iŕ�Şe�ƙeŞċŕe�ƐƭɄiŕ�ƙerait�
nécessaire de mettre en place 
une réelle articulation avec les 
ēiƙƎoƙitiĲƙ�ēe�ŕɄ0ēƭcation�nationaŕeȡ�
notamment au regard de 
ŕɄoċŕiĳation�ƙcoŕaire�et�ŕɄ~ċŕiĳation�
ēe�ĲorŞationȦ�'ƭ�Ǝoint�ēe�Ǆƭe�
ēƭ�conƙeiŕ�ēěƎarteŞentaŕȡ�ŏɄai�ƭn�
peu l’impression d’une certaine 
oƎacitě�entre�ŕeƙ�acteƭrƙȦ� e�Ɛƭi�
Ǝeƭt�nƭire�aƭǊ�ŏeƭneƙ�aŕorƙ�ƐƭɄaǄec�
une meilleure collaboration, nous 
pourrions imaginer des montages 
ƙƎěcifiƐƭeƙ�en�Ĳonction�ēeƙ�ċeƙoinƙ�
ēeƙ�ŏeƭneƙȦ�Àn�aƭtre�Ǝoint�oƴ�
ŕeƙ�Şarĳeƙ�ēe�Ǝroĳrĩƙ�reƙtent�
importantes est la dimension 
aēŞiniƙtratiǄeȦ�soƭƙ�conƙacronƙ�
encore�troƎ�ēe�teŞƎƙ�ā�reŞƎŕir�
ēeƙ�ĲorŞƭŕaireƙ�et�rěēiĳer�ēeƙ�
raƎƎortƙ�ŕā�oƴ�noƭƙ�Ǝoƭrrionƙ�Ǝŕƭƙ�
noƭƙ�conƙacrer�aƭǊ�ŏeƭneƙ�ƙƭr�ŕe�
terrainȦ� Ʉeƙt�ēɄaiŕŕeƭrƙ�ƭn�ŞotiĲ�ēe�
ēěcoƭraĳeŞent�cĺeǕ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�
ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�ēe�ƙerǄiceƙ�
ƙociaƭǊ�Ɛƭi�Ĳait�Ɛƭe�certainƙ�
quittent cette activité pour se 
rěorienter�aiŕŕeƭrƙȦ

LE RETOUR DES DÉCIDEURS

Synthèse de
l’accord-cadre

« Jeunes sortant de 
l’ASE - UNML »

La volonté conjointe du Gouvernement 
et des acteurs concernés (UNML, 
CNAPE, UNHAJ) de contractualiser un 
engagement commun pour apporter 
une attention particulière aux jeunes 
les plus vulnérables s’est traduit par 
un accord-cadre signé le 17/11/2020.

Ses principes structurants :

• Renforcer les coopérations entre 
les signataires afin de faciliter le repérage 
des jeunes confiés à l’Aide sociale à l’enfance 
pouvant bénéficier d’un accompagnement 
Mission Locale avant ou après leur majorité 
pour sécuriser leurs parcours.

• Définir les modalités d’organisation
du diagnostic partagé entre les acteurs et des 
actions spécifiques à mettre en place. 

• Systématiser par un partenariat renforcé, 
l’anticipation des sorties de l’ASE à l’acquisition 
de la majorité des jeunes pour favoriser leur 
accompagnement.

Les principes de cet accord-cadre restent 
à déployer et notamment en s’appuyant 
sur les expériences  des territoires les 
plus avancés.

jeunes sortent
de la protection 
de l’enfance.

15 000
Chaque année, environ
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Quelle est votre vision 
d’actuel chercheur 
universitaire et d’ancien 
enseignant sur les 
politiques publiques 
éducatives mises en 
place depuis les années 
80 pour accompagner 
les mineur·es exposé·es 
au décrochage scolaire, 
voire à la marginalisation 
sociale ?
�ƭ�ƙein�ēe�ŕɄ0ēƭcation�nationaŕeȡ�
la notion de décrochage scolaire 
ne�Ĳaiƙait�ŕɄoċŏet�ēɄaƭcƭne�
communication dans les années 
ǮǦȦ�/ntre�enƙeiĳnantƙȡ�noƭƙ�nɄen�
parlions pas même si dans la 
rěaŕitěȡ�ŕe�ƎĺěnoŞĩne�eǊiƙtait�
ēěŏā�ċeŕ�et�ċienȦ�ge�ƙƭŏet�ēeƙ�
rƭƎtƭreƙ�ƙcoŕaireƙ�ēanƙ�ŕe�ƙǋƙtĩŞe�
ěēƭcatiĲ�ětait�Ǝoƭr�ainƙi�ēire�taċoƭȦ�
 Ʉeƙt�en�ǧǯǯǬ�Ɛƭe�ŕa�Ɛƭeƙtion�a�
ǄěritaċŕeŞent�coŞŞencě�ā�ğtre�
traitée avec le déploiement de la 

qiƙƙion�ĳěněraŕe�ēɄinƙertion�ȳqHTȴ�
ēanƙ�ŕɄenƙeiĳneŞent�ƙeconēaireȦ�
Même si c’était d’abord un 
ensemble de mesures destinées 
aƭǊ�ěŕĩǄeƙ�ēe�ǧǬ�anƙ�et�Ǝŕƭƙȡ�
qui visait avant tout le retour en 
ĲorŞation�ēe�ŕɄěŕĩǄe�oƭ�ŕɄaccĩƙ�ā�
ƭnɉēiƎŕŮŞeȦ

Il est réellement important d’avoir 
en�tğte�ce�conteǊte�ĺiƙtoriƐƭe�Ǝoƭr�
ā�ŕa�Ĳoiƙ�ŞieƭǊ�Şeƙƭrer�ŕe�cĺeŞin�
Ǝarcoƭrƭ�ŏƭƙƐƭɄā�aƭŏoƭrēɄĺƭi�et�
comprendre certains obstacles qui 
ƎerēƭrentȦ� Ʉeƙt�ēɄaiŕŕeƭrƙ�ēanƙ�ŕe�
caēre�ēe�ce�ēiƙƎoƙitiĲ�ēe�ŕa�qHT�Ɛƭe�
ŏɄai�ŞoiȹŞğŞe�Ǝriƙ�conƙcience�ēe�
la problématique du décrochage 
ƙcoŕaireȦ� eci�ēitȡ�iŕ�a�Ĳaŕŕƭ�ƭn�ŕonĳ�
cĺeŞineŞent�Ǝoƭr�Ĳaire�aǄancer�
ŕeƙ�cĺoƙeƙȦ��ɉŕɄěƎoƐƭeȡ�iŕ�ětait�
conseillé de ne pas trop évoquer 
ŕa�qHT�conƙiēěrěe�aŕorƙ�coŞŞe�
ƭn�ēiƙƎoƙitiĲ�ēɄƭŕtiŞe�recoƭrƙ�
qui risquait même d’inciter au 
ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaire�Ǝoƭr�ŕeƙ�ěŕĩǄeƙ�
qui n’étaient plus en phase avec 
ŕɄěcoŕeȦ�Gort�ĺeƭreƭƙeŞentȡ�ēeƙ�
ěǄoŕƭtionƙ�ƙiĳnificatiǄeƙ�ont�ětě�
oċtenƭeƙȦ�ga�qHT�ƙɄeƙt�tranƙĲorŞěe�

en�ǨǦǧǩ�en�qiƙƙion�ēe�gƭtte�
contre�ŕe�'ěcrocĺaĳe�¬coŕaire�
ȳqg'¬ȴ�aǄec�ƭn�ƎěriŞĩtre�et�ēeƙ�
attriċƭtionƙ�Ǝŕƭƙ�ětenēƭƙȦ

Àne�aƭtre�Ǆiraĳe�ĲonēaŞentaŕ�
a�ětě�ŕe�raƎƎort�¬cĺǅartǕ�en�
ǧǯǮǧ�Ɛƭi�ƎroƎoƙait�ƭne�ƙěrie�ēe�
mesures d’accompagnement 
en�ēirection�ēeƙ�ŏeƭneƙ�non�
Ɛƭaŕifiěƙ�ēe�ǧǬ�ā�Ǩǫ�anƙȦ� Ʉeƙt�ā�
cet�eĲĲet�Ɛƭe�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�ŕocaŕeƙ�
ont�Ǆƭ�ŕeɉŏoƭr�Ǝoƭrȡ�entre�aƭtreƙȡ�
ĲaǄoriƙer�ŕɄinƙertion�ƎroĲeƙƙionneŕŕe�
et�ƙociaŕe�ēeƙ�ŏeƭneƙ�Şineƭrƙ�
ƙortantƙ�non�Ɛƭaŕifiěƙ�oƭ�non�
ēiƎŕŮŞěƙ�ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�ěēƭcatiĲȦ�
Néanmoins, comme l’a déclaré 
�ertranē�¬cĺǅartǕ�ŕƭiȹŞğŞe�
aƭ�ƙocioŕoĳƭe�¡ĺiŕiƎƎe�gaċċě�ā�
ŕɄoccaƙion�ēeɉŕa�rěěēition�ēe�ƙon�
raƎƎort�en�ǨǦǦǭɊȠ�« Je vais vous 
faire un aveu. Lorsque j’ai fait mon 
rapport en 1981, à la demande 
du Premier ministre, il m’a dit : 
"Je vous demande de ne pas parler 
de l’école" »Ȧ�ga�Şiƙe�en�ƍƭǄre�ēeƙ�
Missions Locales était aussi une 
Ĳaďon�ēe�ne�Ǝaƙ�Ĳroiƙƙer�ŕɄ0ēƭcation�
nationale et de la dédouaner de sa 
responsabilité de prise en charge 
ēe�ceƙ�Şineƭrƙ�en�ēiĲficƭŕtěȦ� e�Ɛƭi�
eǊƎŕiƐƭe�ƐƭɄ0ēƭcation�nationaŕe�
et Missions locales ont longtemps 
Ĳonctionně�en�Ǝaraŕŕĩŕe�et�en�ƙiŕoȦ

ga�fin�ēeƙ�anněeƙ�ǨǦǦǦ�a�ŞarƐƭě�
ƭne�nette�inǜeǊion�Ǝoƭr�aƙƙƭrer�
ƭn�traiteŞent�Ǝŕƭƙ�eĲĲectiĲ�ēƭ�
ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȦ� eŕƭiȹci�
n’était plus seulement considéré 
ā�traǄerƙ�ŕɄƭniƐƭe�ƎriƙŞe�ēe�ŕa�
nonȹƐƭaŕification�ēƭ�ŏeƭne�Şaiƙ�
aƭƙƙi�ā�traǄerƙ�ŕeƙ�ƎroċŕĩŞeƙ�
ƙcoŕaireƙ�ƐƭɄiŕ�rencontrait�aƭ�coŕŕĩĳe�
et�aƭ�ŕǋcěeȦ�/n�ƙeƎteŞċre�ǨǦǦǯȡ�
qartin�Oirƙcĺȡ�OaƭtȹcoŞŞiƙƙaire�
āɉŕa�ceƭneƙƙe�a�ainƙi�ŕancě�Ǝŕƭƙieƭrƙ�
Ǝroŏetƙ�eǊƎěriŞentaƭǊ�ƙƭr�ŕe�
terrain autour de la prévention 
ēe�ŕȪěcĺec�ƙcoŕaire�cĺeǕ�ŕeƙ�
ŏeƭneƙ�orientěƙ�Ǆerƙ�ŕeƙ�ŕǋcěeƙ�
ƎroĲeƙƙionneŕƙ�et�ŕa�ƎrěǄention�

Entre la sortie du système éducatif 
et le premier contact du mineur 
avec une structure, le temps de 
latence est encore trop grand 

Pierre-Yves BERNARD est maître de conférences 
émérite en sciences de l’éducation à l’université de 
Nantes et chercheur au CREN (Centre de recherche 
en éducation de Nantes). Avec une particularité 
qui rend son regard très intéressant : il a été 
auparavant professeur de lycée pendant plus 
de 20 ans. Très tôt, il s’est penché sur la question 
du décrochage scolaire au point d’y consacrer 
une thèse. Auteur de plusieurs ouvrages sur ce 
thème et sur les enjeux et les effets des politiques 
éducatives contemporaines, il fait le point sur 
l’Obligation de formation des jeunes mineurs de 
16-18 ans en difficulté et redonne un éclairant 
contexte historique*.
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* références bibliographiques du chercheur pour cet article p.70
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LA MISE EN PERSPECTIVE SCIENTIFIQUE

ēƭ�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȦ�¬Ʉeƙt�
enƙƭiǄie�en�ǨǦǧǧ�ŕa�crěation�ēeƙ�
ƎŕateĲorŞeƙ�ēe�ƙƭiǄi�et�ēɄaƎƎƭi�aƭǊ�
ēěcrocĺeƭrƙ�ȳ¡¬�'ȴȡ�ƭn�ēiƙƎoƙitiĲ�
Ɛƭi�a�ĳranēeŞent�contriċƭě�ā�
décloisonner et introduire l’idée 
ēe�Ǝartenariatƙ�entre�ŕɄ0ēƭcation�
nationaŕe�et�ēiĲĲěrentƙ�acteƭrƙ�
comme les Missions locales, 
ŕeƙ�ƙerǄiceƙ�ēěƎarteŞentaƭǊȡ�
ŕeƙ�qHT�ȳēeǄenƭeƙ�qg'¬ȴȡ�ŕa�
¡rotection�ŏƭēiciaire�ēe�ŕa�ŏeƭneƙƙe�
ȳ¡ccȴȡ�ŕa�ƎrěǄention�ƙƎěciaŕiƙěeȦ�
 eɉǄoŕontariƙŞe�a�ƎerŞiƙ�ēe�Ǆaŕiēer�
la pertinence du partenariat pour 
ŞieƭǊ�accoŞƎaĳner�ŕeƙ�Şineƭrƙ�en�
ēiĲficƭŕtě�ā�traǄerƙ�ēeƙ�ĲorŞationƙ�
et�ēeƙ�eŞƎŕoiƙȦ�/n�ǨǦǧǩȡ�ƙont�
apparus les groupes de prévention 
ēƭ�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaire�ȳH¡'¬ȴȡ�
une instance qui est obligatoire 
dans chaque établissement du 
ƙeconē�ēeĳrěȦ

Peut-on dire 
qu’aujourd’hui, la prise 
en charge des mineur·es 
est meilleure ?
'Ʉinconteƙtaċŕeƙ�Ǝroĳrĩƙ�ont�ětě�
rěaŕiƙěƙ�ŏƭƙƐƭɄā�aƭŏoƭrēɄĺƭiȦ�¬i�on�
ƙe�rěĲĩre�ā�ŕɄenƙeŞċŕe�ēeƙ�ƙortantƙ�
ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�ěēƭcatiĲȡ�noƭƙ�ětionƙ�ā�
ǪǦ%�ēe�ƙortantƙ�ƙanƙ�ēiƎŕŮŞe�aƭ�

ēěċƭt�ēeƙ�anněeƙ�ǮǦȡ�ǧǭ% au début 
ēeƙ�anněeƙ�ǨǦǦǦȡ�ǧǦ%�aƭŏoƭrēɄĺƭi�
et�Ǭ%�ƙi�on�Ǝrenē�ŕeƙ�ƙeƭŕƙ�ŞineƭrƙȦ�
ga�tenēance�eƙt�ēonc�ā�ŕa�ċaiƙƙeȡ�
avec une certaine stabilisation 
ceƙ�ēerniĩreƙ�anněeƙ�Ǝoƭr�ŕeƙ�
Şoinƙ�ēe�ǧǮ�anƙȦ�gɄintroēƭction�
ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�en�
ƙeƎteŞċre�ǨǦǨǦȡ�a�ětě�ā�cet�ěĳarē�
ƭn�Ǆrai�ŕeǄier�ēɄeĲficacitě�Ǝoƭr�ŕeƙ�
ŞineƭrƙȦ�sěanŞoinƙȡ�iŕ�ne�Ĳaƭt�
pas perdre de vue un autre cap 
crƭciaŕ�Ɛƭi�eƙt�ŕɄ÷ĳe�ēe�ŕa�Şaŏoritě�
où le risque de décrochage est 
ěĳaŕeŞent�ƙenƙiċŕeȦ

¡oƭr�aƭtantȡ�ŏe�nɄeƙtiŞe�Ǝaƙ�Ɛƭe�
toƭt�eƙt�ĳaĳněȦ�/n�oċƙerǄant�ŕeƙ�
ēěcŕarationƙ�et�ŕeƙ�teǊteƙ�Ǝroēƭitƙ�
Ǝar�ŕe�Şiniƙtĩre�ēe�ŕɄ0ēƭcation�
nationaŕeȡ�ŏɄai�reŞarƐƭě�Ɛƭe�
la question du décrochage est 
passée quelque peu au second 
Ǝŕan�ēeƎƭiƙ�ǨǦǧǭȦ�'ěƙorŞaiƙȡ�
ŕɄaƎƎrocĺe�Ɛƭi�ƎrěǄaƭt�eƙtɊȠ�
l’apprentissage et les savoirs 
reŕĩǄent�ēe�ŕɄ0ēƭcation�nationaŕe�
tanēiƙ�Ɛƭe�ŕa�ĲorŞation�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
ēěcrocĺeƭrƙ�reǄient�aƭǊ�qiƙƙionƙ�
ŕocaŕeƙȦ� ette�noƭǄeŕŕe�orientation�
nɄeƙt�Ǝaƙ�ƙanƙ�iŞƎactȦ�¬i�ŕeƙ�
enseignants sont globalement 
ŞieƭǊ�inĲorŞěƙ�et�ƙenƙiċiŕiƙěƙ�ā�ŕa�
question du décrochage scolaire, 
il n’en demeure pas moins qu’une 
grande hétérogénéité demeure 
ƎarŞi�ŕeƙ�H¡'¬Ȧ�Tŕ�ǋ�a�ēeƙ�caƙ�oƴ�

la question du décrochage est 
aǄant�toƭt�confiěe�ā�ƐƭeŕƐƭeƙ�
ƎroĲeƙƙeƭrƙ�Ǆoŕontaireƙ�et�ŞotiǄěƙȡ�
d’autres où cette structure reste 
ĲorŞeŕŕe�et�Ǝŕƭƙ�rareŞent�encoreȡ�
des établissements où l’ensemble 
du corps enseignant participe 
actiǄeŞent�ā�cette�ƙtrƭctƭreȦ�
TŕɉconǄient�ēonc�ēe�reƙter�Ǆiĳiŕant�
Ǝoƭr�ne�Ǝaƙ�reǄenir�ā�cette�
situation de grand écart que nous 
aǄonƙ�connƭe�aƭƎaraǄantȦ�/n�
ceŕaȡ�ŕɄaƎƎort�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞation�conƙtitƭe�ƭn�Ǆrai�atoƭt�en�
reŕanďant�ŕɄiŞƎortance�ēeƙ�¡¬�'�
et�ēƭ�Şoēe�ēe�ĲonctionneŞent�
Ǝartenariaŕ�ƐƭɄeŕŕeƙ�inēƭiƙentȦ

Quel constat formulez-
vous justement sur cette 
Obligation de formation ?
ge�Ĳait�Ɛƭe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞation�ēeƙ�ǧǬȹǧǮ�anƙ�ƙoit�
inƙcrite�ēanƙ�ƭne�ŕoiȡ�a�Ĳait�ċoƭĳer�
ŕeƙ�cĺoƙeƙȦ�¡ar�eǊeŞƎŕe�ēanƙ�ŕe�
reƎěraĳe�ēeƙ�Şineƭrƙ�en�ēiĲficƭŕtěȦ�
/n�ǨǦǦǬȡ�ŕɄTs¬//�ēěnoŞċrait�
ǧǨǦɉǦǦǦ�ƙortantƙ�ƙanƙ�aƭcƭn�
ēiƎŕŮŞe�aŕorƙ�Ɛƭe�ēanƙ�ŕe�ŞğŞe�
teŞƎƙȡ�ŕa�qHT�eƙtiŞait�ŕeƭr�
noŞċre�ā�ǬǦɉǦǦǦȦ�gɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞation�a�ƎerŞiƙ�ƭn�croiƙeŞent�
Ǝŕƭƙ�eĲficient�et�coĺěrent�ēeƙ�
ficĺierƙ�ēe�recenƙeŞent�ēeƙ�
ēiĲĲěrentƙ�acteƭrƙ�et�ēe�ēiƙƎoƙer�
ēe�ƙtatiƙtiƐƭeƙ�et�ēɄinĲorŞationƙ�
Ǝŕƭƙ�fineƙ�Ǝoƭr�ŞieƭǊ�iēentifier�
ŕeƙ�ēěcrocĺeƭrƙ�ŞineƭrƙȦ� erteƙȡ�
iŕ�Ǝerƙiƙte�encore�ďā�et�ŕā�ēeƙ�
ƎroċŕĩŞeƙ�ēɄinteroƎěraċiŕitě�entre�
ŕeƙ�ƙǋƙtĩŞeƙ�Şaiƙ�ŏe�note�Ɛƭe�ŕeƙ�
Missions locales accueillent plus 
ēeɉŞineƭrƙȡ�notaŞŞent�ēƭ�Ĳait�
ēeɉce�traǄaiŕ�ēe�Şiƙe�en�coŞŞƭn�
ēeƙ�ēonněeƙȦ

�ƭtre�aƎƎort�ƎoƙitiĲ�ā�Şon�ƙenƙɊȠ�
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�a�
poussé les acteurs institutionnels 
ā�aŕŕer�Ǝŕƭƙ�ēirecteŞent�Ǆerƙ�ceƙ�

Pierre-Yves Bernard

L’enjeu est donc de les 
repérer rapidement et de 
leur consacrer le temps 

nécessaire pour les connaître, 
tisser progressivement des 
liens de confiance et leur 

faire entrevoir d’autres 
perspectives de vie.
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ŏeƭneƙ�enɉēiĲficƭŕtěȦ�sěanŞoinƙȡ�
iŕ�ƙƭċƙiƙte�ƭn�Ǆrai�ƎroċŕĩŞe�ēe�
teŞƎoraŕitěȦ�/ntre�ŕa�ƙortie�ēƭ�
ƙǋƙtĩŞe�ěēƭcatiĲ�et�ŕe�ƎreŞier�
contact avec une structure, il peut 
ƎarĲoiƙ�ƙɄěcoƭŕer�Ǝŕƭƙieƭrƙ�Şoiƙȡ�
Ǆoire�ŏƭƙƐƭɄā�ēeƭǊ�anƙ�ēanƙ�ŕeƙ�
caƙ�ŕeƙ�Ǝŕƭƙ�eǊtrğŞeƙȦ� e�teŞƎƙ�
ēe�ŕatence�Ǝeƭt�ğtre�eǊtrğŞeŞent�
ƎrěŏƭēiciaċŕeȦ�/ntreteŞƎƙȡ�certainƙ�
ŏeƭneƙ�ƙe�contentent�ēe�Ǝetitƙ�
ċoƭŕotƙ�et�ƙɄenĲoncent�ēanƙ�
ŕa�ƎrěcaritěȦ�Tŕ�eƙt�eƙƙentieŕ�ēe�
rěēƭire�ce�ēěŕai�Ǝoƭr�Ɛƭe�ŕe�ŏeƭne�
puisse rapidement entrer dans 
ƭn�ēiƙƎoƙitiĲ�ēɄaccoŞƎaĳneŞentȦ�
~nɉen�reǄient�ā�ŕa�Ɛƭeƙtion�crƭciaŕe�
ēƭ�Ǝartenariat�entre�ŕeƙ�acteƭrƙȦ�
¬Ʉiŕɉeƙt�rěĳƭŕierȡ�cɄeƙt�aƭtant�ēe�
temps de gagné pour prendre en 
cĺarĳe�et�orienter�ŕe�ŞineƭrȦ

Quels sont les profils des 
jeunes de 16 à 18 ans 
en difficulté et comment 
mieux prendre en compte 
ceux-ci pour améliorer 
leur intégration dans la 
société ?
HŕoċaŕeŞent�aǄec�ŕa�ċaiƙƙe�ēƭ�
nombre de décrocheurs, il s’agit de 
Ǝrofiŕƙ�ēe�Ǝŕƭƙ�en�Ǝŕƭƙ�ƙƎěcifiƐƭeƙ�
et�Ǝŕƭƙ�coŞƎŕeǊeƙ�ā�accoŞƎaĳnerȦ�
Le plus souvent, ce sont des 
mineurs qui cumulent plusieurs 
ĺanēicaƎƙȦ�Tŕƙ�ƙont�iƙƙƭƙ�ēe�ŞiŕieƭǊ�
trĩƙ�ēěĲaǄoriƙěƙ�etȬoƭ�ēe�ĲaŞiŕŕeƙ�
ēǋƙĲonctionneŕŕeƙȦ�Tŕƙ�ƙoƭĲĲrent�
ēe�traƭŞatiƙŞeƙ�ƎƙǋcĺoŕoĳiƐƭeƙ�
iŞƎortantƙ�ā�caƭƙe�ēe�Şaŕtraitance�
ĲaŞiŕiaŕe�etȬoƭ�ēe�ĺarcĩŕeŞent�
et�ēe�Ǝĺoċie�ƙcoŕaireȦ�Tŕƙ�ƙont�aƭ�
bord de la rupture, s’isolent et 
certainƙ�ƙont�ēěŏā�en�rƭƎtƭre�en�
Ɛƭittant�ŕe�Ĳoǋer�ĲaŞiŕiaŕ�Ǝoƭr�ǄiǄre�
ēanƙ�ēeƙ�ƙƐƭatƙ�oƭ�ēanƙ�ŕa�rƭeȦ�
Tŕƙ�ƙont�eǊtrğŞeŞent�Ĳraĳiŕiƙěƙȡ�
caċoƙƙěƙȦ� ertainƙ�ƙont�ēanƙ�ŕa�
ēěŕinƐƭance�etȬoƭ�ŕeƙ�aēēictionƙȦ�

Ils ont un besoin urgent de soutien 
et�ƎaraēoǊaŕeŞentȡ�iŕƙ�ne�ƙont�Ǝaƙ�
toƭŏoƭrƙ�ĲaciŕeŞent�aƎƎrocĺaċŕeƙȦ

gɄenŏeƭ�eƙt�ēonc�ēe�ŕeƙ�reƎěrer�
rapidement et de leur consacrer 
le temps nécessaire pour les 
connaître, tisser progressivement 
ēeƙ�ŕienƙ�ēe�confiance�et�ŕeƭr�Ĳaire�
entrevoir d’autres perspectives de 
ǄieȦ�~n�en�reǄient�ā�ŕa�notion�ēe�
temporalité qui est essentielle pour 
qu’ils puissent raccrocher, avoir le 
ēěcŕic�et�enǄiƙaĳer�aƭtre�cĺoƙeȦ�
gorƙƐƭɄon�ƎarǄient�ā�ce�ƙtaēeȡ�
ils sont généralement motivés 
bien qu’ils aient souvent du mal 
āɉĲorŞƭŕer�ƭn�Ǝroŏet�oƭ�ā�ēěfinir�
ƭneɉorientation�ƎroĲeƙƙionneŕŕeȦ

Entre la sortie du système éducatif et le premier 
contact du mineur avec une structure, le temps 
de latence est encore trop grand      Suite
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Accompagnement 
des mineur·es :
Il faut tenir compte 
de leurs singularités 
et aller vers eux le 
plus tôt possible
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/n�conĲrontant�ēeƙ�ēonněeƙ�ƐƭantitatiǄeƙȡ�ēeƙ�
ětƭēeƙ�aƎƎroĲonēieƙ�et�ŕeƙ�ēiǄerƙ�reĳarēƙ�ēeƙ�
ƎrinciƎaƭǊ�acteƭrƙ�ƙƭr�ŕeƙ�ěǄoŕƭtionƙ�en�coƭrƙ�
ēe�cetteɉtĺěŞatiƐƭeȡ�cette�Ǝƭċŕication�oĲĲre�ƭne�
observation inédite des effets induits sur les 
pratiques et les institutions.

¡rĩƙ�ēe�Ɛƭatre�anƙ�aƎrĩƙ�ŕa�Şiƙe�en�en�Ǝŕace�ēe�
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȡ�et�Ǝoƭr�ŕaƐƭeŕŕe�ŕɄenƙeŞċŕe�
ēƭ�rěƙeaƭ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�eƙt�ĲorteŞent�
Şoċiŕiƙěȡ�ŕeƙ�noŞċreƭǊ�anaŕǋƙeƙ�et�rěƙƭŕtatƙ�
convergent pour montrer les spécificités de ce public 
mineur, et les défis de son accompagnement Ƞ�
ēiǄerƙitě�ēeƙ�Ǝrofiŕƙȡ�ŞƭŕtiƎŕicitě�ēeƙ�Ǝarcoƭrƙ�et�
des acteur·rices en interaction, enchevêtrement et, 
ƙoƭǄentȡ�cƭŞƭŕ�ēeƙ�ēiĲficƭŕtěƙ�ȳĲaŞiŕiaŕeƙȡ�ƙociaŕeƙȡ�
ƙcoŕaireƙȡ�ěconoŞiƐƭeƙȡɉetcȦȴȦ

Allier le « sur-mesure » et l’ « aller vers »
'e�Şaniĩre�ĳěněraŕeȡ�ŕɄoċƙerǄation�Şontre�Ɛƭe�
Ǝoƭr�rěƎonēre�ā�ceƙ�ƙƎěcificitěƙȡ�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�
nécessite d’être, pour ce public mineur encore plus que 
pour les autres, d’une part « sur-mesure », et d’autre 
part de s’inscrire dans une approche de « l’aller vers »Ȧ

/n�ce�ƙenƙȡ�ēanƙ�ŕe�caēre�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞationȡ�ŕeƙ�ēiĲĲěrentƙ�ēiĲĲěrentȞeƙ�acteƭrȞriceƙ�
těŞoiĳnent�ēƭ�Ĳait�ƐƭɄiŕ�ƙɄaĳit�ēaǄantaĳe�ēɄƭne�
obligation des institutions de permettre l’insertion 
des mineur·es, que d’une obligation s’imposant 
aƭǊ�ŏeƭneƙȡ�rěƎonēant�ainƙi�ā�ŕɄeƙƎrit�initiaŕ�ēƭ�
ēiƙƎoƙitiĲɊȠ�ȼɊl’Obligation de formation ȳȢȴ�représente 
un changement de paradigme important pour les 
pouvoirs publics. Il s’agit de passer d’une logique 
de droit formel à celle d’un droit réel, qui oblige 
l’ensemble des acteurs à s’adapter aux jeunes et 
à leurs besoinsɊȽ�ȳ ĺarriĩre�et�¤oĳerȡ�ǨǦǨǦȡɉƎȦǧǩȴȜȦ

¬i�ŕa�Şiƙe�en�ƎratiƐƭe�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�a�
pu, dans un premier temps, susciter des réticences 
ȳcrainte�ēɄƭn�riƙƐƭe�ēe�ċaƙcƭŕeŞent�ēɄƭne�Ǝoƙtƭre�ēe�

conƙeiŕ�ā�ƭne�Ǝoƙtƭre�ēe�contrŮŕeȴȡ�et�entraŃner�ēeƙ�
ēiĲficƭŕtěƙ�ēe�coorēination�et�ēeƙ�ēiĲficƭŕtěƙ�tecĺniƐƭeƙ�
ȳƎartaĳe�et�eǊƎŕoitation�ēe�ŕiƙteƙȡ�ĲonctionneŞent�
eĲĲectiĲ�ēeƙ�¡¬�'ȴȡ�eŕŕe�ƙeŞċŕe�aƭŏoƭrēɄĺƭi�atteinēre�
certainƙ�ēe�ƙeƙ�oċŏectiĲƙȦ

¹oƭt�ēɄaċorēȡ�ŕa�Ǝrěƙente�Ǝƭċŕication�Şet�en�ŕƭŞiĩre�
l’important « travail de fourmi » réalisé sur le terrain 
afin de répondre au mieux à la singularité des 
situations pour chacune des étapes d’approche de 
ce publicɊȠ�ēe�ŕɄiēentification�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ŞineƭrȞeƙ�
reŕeǄant�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation�ȳaǄec�ēeƙ�ŕiƙteƙ�
encore�trĩƙ�iŞƎarĲaiteƙȴȡ�ā�ŕa�ēiĲficiŕe�Ǝriƙe�ēe�contact�
aǄec�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ȳet�ŕeƭrƙ�tƭteƭrȞriceƙȬƎarentƙȴȡ�ŏƭƙƐƭɄā�
ŕɄinĳěnioƙitě�něceƙƙaire�afin�ēɄeŞċarƐƭer�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�
Ǆerƙ�ƭn�accoŞƎaĳneŞentȦ�/nƙƭiteȡ�ŕɄoċƙerǄation�
ƙoƭŕiĳne�ŕeƙ�eĲĲortƙ�rěaŕiƙěƙ�Ǝoƭr�ƎarǄenir�ā�ƭne�
Ǆěritaċŕe�ȼɊaŕŕianceɊȽ�Ǝoƭr�accoŞƎaĳner�ēeƙ�ŏeƭneƙ�
mineur·es en ruptures de parcours, impliquant 
une coordination effective entre tous·tes les 
acteur·rices concerné·es : institutions, associations, 
enseignant·es, chef·fes, chefs d’établissements, 
parents et jeunes.

Les sollicitations spécifiques croissantes 
des mineur·es en Mission Locale
Àn�ēeƙ�ěŕěŞentƙ�Ǝĺareƙ�ēe�cette�ƎreŞiĩre�Ǝƭċŕication�
ēe�ŕɄoċƙerǄatoire�eƙt�ŕe�conƙtat�Ǝartaĳě�et�renĲorcě�
par la tendance globale de l’augmentation du nombre 
de mineur·es accompagné·es par les Missions Locales 
ceƙ�ēerniĩreƙ�anněeƙȡ�ēe�ŕɄiŞƎortance�ēe�reŕeǄer�ŕeƙ�
ēěfiƙ�ēeƙ�ƎarticƭŕariƙŞeƙ�ēe�ce�ƎƭċŕicȦ

/n�eĲĲetȡ�ŕa�Şinoritě�ēeƙ�ŏeƭneƙ�accoŞƎaĳněȞeƙ�
iŞƎŕiƐƭeȡ�Ǝoƭr�ŕeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙȡ�ƭn�certain�
noŞċre�ēe�ƙƎěcificitěƙ�ēe�Ǝŕƭƙieƭrƙ�orēreƙɊȠ�
ƙƎěcificitěƙ�ēɄorēre�aēŞiniƙtratiĲȡ�něceƙƙitě�ēe�
ŕɄiŞƎŕication�ēeƙ�reƎrěƙentantƙ�ŕěĳaƭǊȡ�ċeƙoinƙ�
ēiĲĲěrentƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�ēƭ�Ĳait�ēe�ŕeƭr�÷ĳeȡ�Şoċiŕiƙation�
ēɄƭne�oĲĲre�ēe�ƙerǄice�et�ēěǄeŕoƎƎeŞent�ēɄƭn�
Ǝartenariat�Ǝŕƭƙ�inēiǄiēƭaŕiƙěƙȦ

Les éléments issus des questionnaires, entretiens 
oƭ�encore�ēeƙ�ēiĲĲěrenteƙ�ětƭēeƙ�Şeněeƙȡ�Ɛƭi�
apparaissent dans cette publication, témoignent 
ēe�ŕɄiŞƎortance�ēonněe�ā�ceƙ�Ĳacteƭrƙ�inǜƭent�
ēirecteŞent�ƙƭr�ŕe�cƍƭrȦ�ēe�Şětier�ēeƙ�qiƙƙionƙ�
gocaŕeƙȡ�ēont�ƭne�ēeƙ�Ĳonctionƙ�eƙt�ēe�ƙɄaēaƎter�
aƭ�Ǝƭċŕic�reďƭ�afin�ēe�ŕeƭr�aƎƎorter�ŕe�Şeiŕŕeƭr�
accompagnement et les ressources dont ils ont 
ċeƙoin�et�ēɄainƙi�ĲaǄoriƙer�ŕeƭr�inƙertion�ƙociaŕe�et�
ƎroĲeƙƙionneŕŕe�Ǝƭiƙ�ŕeƭr�accĩƙ�ā�ŕɄaƭtonoŞieȦ

Conclusion du dossier thématique

Prises ensemble, les différentes 
données, études et mises en 
perspectives de ce dossier, permettent 
de dresser un panorama global de 
la question de l’insertion des jeunes 
mineur·es en France en 2024.
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Orientation des dispositifs PACEA et CEJ 
prioritairement tournés vers l’emploi : 
un écueil pour l’accompagnement du 
public mineur ?
'ƭ�Ĳait�ēe�ŕeƭr�oċŏectiĲ�ƎrioritaireŞent�toƭrně�Ǆerƙ�
ŕɄaccĩƙ�ā�ŕɄeŞƎŕoiȡ�ŕa�Ɛƭeƙtion�ēe�ŕɄaēaƎtation�ēe�
ceƙ�ēeƭǊ�ēiƙƎoƙitiĲƙ�ā�ƭn�Ǝƭċŕic�Şineƭr�et�ā�ƙeƙ�
Ǝarticƭŕaritěƙ�ƙe�Ǝoƙe�ŕěĳitiŞeŞentȦ�/n�eĲĲetȡ�ċien�
Ɛƭe�ŕe� /c�Ǆaŕoriƙe�ŕe�retoƭr�Ǆerƙ�ŕa�ĲorŞation�initiaŕe�
coŞŞe�ƭn�Ǝarcoƭrƙ�rěƭƙƙiȡ�ƭne�ƎreŞiĩre�Ǝoƭr�ce�tǋƎe�
ēe�ēiƙƎoƙitiĲȡ�iŕ�nɄen�ēeŞeƭre�Ǝaƙ�Şoinƙ�Ɛƭe�ŕɄaccent�
eƙt�eǊcŕƭƙiǄeŞent�Şiƙ�ƙƭr�ŕe�ƙeƭŕ�enŏeƭ�ēe�ŕɄaccĩƙ�ā�
l’emploi tant dans les discours que dans l’évaluation 
ēe�ŕa�ƎoŕitiƐƭe�ƎƭċŕiƐƭeȦ�

~rȡ�ŕeƙ�ƙerǄiceƙ�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ŕeƙ�Ǝŕƭƙ�Şoċiŕiƙěƙ�Ǝar�
et�Ǝoƭr�ŕeƙ�ŞineƭrȞeƙ�ƙont�ŕiěƙ�ā�ŕɄorientationȡ�ŕa�ĲorŞation�
oƭ�encore�ŕa�ŕeǄěe�ēeƙ�ēiĲĲěrenteƙ�ĲorŞeƙ�ēe�Ǆƭŕněraċiŕitěƙ�
ȳƙociaŕeƙȡ�ěconoŞiƐƭeƙȡ�ƎƙǋcĺoŕoĳiƐƭeƙȡ�etcȦȴȦ

geƙ�ƎroƎoƙitionƙ�Ĳaiteƙ�aƭǊ�ŞineƭrȞeƙ�ȳaƭȹēeŕā�ēe�
ceŕŕeƙ�concernant�Ǝar�eǊeŞƎŕe�ŕɄaccoŞƎaĳneŞent�
Ǆerƙ�ŕɄaŕternanceȡ�ŕɄorientation�Ǆerƙ�ŕɄ/Ǩ ȡ�oƭ�encore�
ŕa�ƎroŞo�ǧǬȹǧǮȡ�ƙeƭŕ�ēiƙƎoƙitiĲ�nationaŕ�ēěēiěȴ�ƙe�
centrent sur des modalités de travail des Missions 
Locales, qui sont également des valeurs, en mode 
ƙƭƎerŕatiĲɊȠ�Ǝŕƭƙ�ēɄěcoƭteȡ�Ǝŕƭƙ�ēɄattentionȡ�Ǝŕƭƙ�ēe�
teŞƎƙȡ�Ǝŕƭƙ�ēɄinēiǄiēƭaŕiƙation�ēe�ŕɄaccoŞƎaĳneŞentȦ�
/t�iŕ�eǊiƙte�ƭne�ƎrěƎonēěrance�ēe�ēeƭǊ�ěŕěŞentƙɊȠ�
ēɄƭne�Ǝart�ŕe�ċeƙoin�ēe�crěer�ƭn�ŕien�ēe�confiance�et�
d’autre part la nécessité de se recentrer sur le cœur 
ēe�Şětier�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ȹ�ŕɄorientation�ȶ�afin�
ēeɉƎerŞettre�aƭǊ�ŏeƭneƙ�ēe�ŞieƭǊ�ƙe�connaŃtre�et�ainƙi�
ēe�troƭǄer�ŕeƭr�Ǆoie�et�ceȡ�ā�ŕeƭr�rǋtĺŞeȦ

“On manque cruellement de moyens sur cette action. 
Dans beaucoup de Missions Locales, le moyen, 
en fait, c'est le conseiller. Je ne peux pas être une 
réponse à tout, on manque cruellement d'outils et il 
y a vraiment besoin de mettre en place des actions 
spécifiques de resocialisation et de remobilisation. ”

Le besoin d’adaptabilité de l’accueil, d’un 
accompagnement souple et individualisé ainsi 
Ɛƭe�ŕɄorĳaniƙation�ēeƙ�ŕienƙ�ĲrěƐƭentƙ�aǄec�ŕeƙ�
reƎrěƙentantƙ�ŕěĳaƭǊ�iŞƎŕiƐƭent�ēɄaǄoir�ƭn�
ēiƙƎoƙitiĲ�ēɄaccoŞƎaĳneŞent�Ɛƭi�ƎerŞet�ēanƙ�ƙon�
ĲonctionneŞentȡ�ƭne�Ǝŕaƙticitě�et�ƭne�Şoēƭŕaritě�
Ĳorteƙȡ�toƭt�en�ƙěcƭriƙant�ŕe�Ǝarcoƭrƙ�ēeƙ�ŏeƭneƙ�Ǝar�

ŕaɉƎoƙƙiċiŕitě�ēe�Şoċiŕiƙer�ƭne�aŕŕocation�Ǝonctƭeŕŕe�ŕiěe�
ā�ēeƙ�ċeƙoinƙ�ēɄinƙertionȦ�/n�attenēant�ƭne�Ǝŕaƙticitě�
ēeƙ�ēiƙƎoƙitiĲƙ�eǊiƙtantƙȡ�tant�ēanƙ�ŕeƭrƙ�oċŏectiĲƙ�
Ɛƭe�ēanƙ�ŕeƭrƙ�Şoēaŕitěƙȡ�ŕeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕȞŕeƙ�ēeƙ�
qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�continƭeront�ā�accoŞƎaĳner�ŕeƙ�
ŞineƭrȞeƙ�aǄec�ŕeƙ�oƭtiŕƙ�ā�ēiƙƎoƙitionȦ

Vers une logique de prévention ?
ga�rěcente�rěĲorŞe�ēƭ�ŕǋcěe�ƎroĲeƙƙionneŕ�en�Ǆiĳƭeƭr�
ŕorƙ�ēe�ŕa�rentrěe�ƙcoŕaire�ǨǩȬǨǪ�ƙɄinƙcrit�ēanƙ�ŕa�
continƭitě�ēe�ŕa�ƎoŕitiƐƭe�ƎƭċŕiƐƭe�ēe�ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�
ĲorŞationȦ�/ŕŕe�a�contriċƭě�ā�renĲorcer�ŕe�Ǝartenariat�
entre les établissements et le réseau des Missions 
gocaŕeƙ�en�aƎƎƭǋant�ŕeƭr�rŮŕe�ēanƙ�ŕa�ƎrěǄention�et�ŕa�
reŞěēiation�ēƭ�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȦ

Le déploiement d’un partenariat opérationnel et 
renĲorcě�entre�ŕeƙ�ŕǋcěeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕƙ�et�ŕeƙ�qiƙƙionƙ�
gocaŕeƙ�a�ětě�ĲorteŞent�ƙaŕƭě�Ǝar�ŕe�rěƙeaƭȡ�ēanƙ�ŕa�
Şeƙƭre�oƴ�ŕeƙ�ŏeƭneƙ�ēeƙ�ŕǋcěeƙ�ƎroĲeƙƙionneŕƙ�et�
en apprentissage constituent un volume important 
ēeƙ�ŏeƭneƙ�Ɛƭi�ont�recoƭrƙ�ā�ŕɄoĲĲre�ēe�ƙerǄice�ēeƙ�
qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ēƭrant�ŕeƭr�ƎarcoƭrƙȦ�¬trƭctƭrer�
l’interconnaissance et outiller le partenariat sont 
ēeƙ�ětaƎeƙ�ĲaǄoraċŕeƙȡ�ƙi�ce�nɄeƙt�něceƙƙaireȡ�ā�
ŕɄanticiƎation�ēeƙ�rƭƎtƭreƙ�ēe�ƎarcoƭrƙȦ

Des défis identifiés qui persistent
Néanmoins, malgré ces avancées, les observations 
raƎƎortěeƙ�Şontrent�en�ŞğŞe�teŞƎƙ�Ɛƭe�ŕeƙ�ēěfiƙ�
reƙtent�noŞċreƭǊȦ�gɄětƭēe�Şet�notaŞŞent�en�
ŕƭŞiĩre�Ǝŕƭƙieƭrƙ�zones grises qui sont autant de 
ēěfiƙ�ā�reŕeǄerɊȠ�ŕiƙteƙ�¤T~�trĩƙ�iŞƎarĲaiteƙ�entraǄant�
ŕɄiēentificationȡ�ēiĲficƭŕtěƙ�ēɄarticƭŕation�ēeƙ�actionƙ�
aǄec�ŕe�conƙeiŕ�ēěƎarteŞentaŕȡ�ŞanƐƭe�ēe�Şoǋenƙ�
correƙƎonēantƙ�aƭǊ�actiǄitěƙ�ēeǄant�ğtre�Şiƙeƙ�
enɉƍƭǄreȦ

�ƭtre�Ǝoint�ā�ƙoƭŕiĳnerɊȠ�ŕa�diversité des situations 
territoriales apparaît comme forte, malgré le 
caractĩre�nationaŕ�et�ŕɄaŞċition�ƙǋƙtěŞatiƐƭe�ēe�
ŕɄ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞationȡ�aǄec�ēeƙ�ċeƙoinƙȡ�ēeƙ�
acteƭrȞriceƙȡ�et�ēeƙ�Şoǋenƙ�Ɛƭi�ƙont�trĩƙ�ēiĲĲěrentƙ�
ƙeŕon�ŕeƙ�territoireƙȦ�'anƙ�ce�caēreȡ�cette�Ǝƭċŕication�
oĲĲre�ěĳaŕeŞent�ēeƙ�Ǝrěconiƙationƙ�ȳƎerŞettant�
au passage une relecture et une actualisation des 
ȼɊǩǦɉƎrěconiƙationƙ�ēƭ�raƎƎort� ĺarriĩre�et�¤oĳerɊȽ�
ēeɉǨǦǨǦȴȡ�ēeƙ�recoŞŞanēationƙ�concrĩteƙȡ�ainƙi�
que des perspectives d’observation et de recherche 
Ĳƭtƭreƙ�ƙƭr�ŕeƙ�ēěfiƙ�iēentifiěƙȦ
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Premiers enseignements : 
points de vigilance 
méthodologique

Les limites techniques du SI pour 
l’observation au niveau national
¡oƭr�ce�ƎreŞier�raƎƎortȡ�ŕɄeǊƎěriŞentation�ēe�
ŕɄanaŕǋƙe�ēe�ēonněeƙ�ƙɄeƙt�Ĳait�ēanƙ�ƭn�caēre�ēe�
Şoǋenƙ�et�ēe�teŞƎƙ�aƙƙeǕ�contraintƙȦ�ga�Ǝoƭrƙƭite�
ēe�ŕɄanaŕǋƙe�aǄec�ēaǄantaĳe�ēe�teŞƎƙ�et�ēe�Şoǋenƙȡ�
ƎerŞettraitȡ�ƎotentieŕŕeŞentȡ�ēɄaċoƭtir�ā�ēeƙ�rěƙƭŕtatƙ�
Ǝŕƭƙ�Ǝertinentƙ�et�ƭtiŕeƙȦ�sěanŞoinƙ�ā�ce�ƙtaēeȡ�ŕe�
conƙtat�eƙt�Ɛƭe�ŕɄětƭēe�ēe�ēonněeƙ�Tȹqiŕo�nɄa�ƎaƙȬa�
Ǝeƭ�ěcŕairě�ŕa�rěƎonƙe�ā�ēeƙ�Ɛƭeƙtionƙ�ēɄoċƙerǄation�
etȬoƭ�ēɄaŞěŕioration�ēƭ�ēoƙƙier�tĺěŞatiƐƭeȦ

/n�eĲĲetȡ�on�conƙtate�Ɛƭeȡ�Ǝenƙě�en�ƎreŞier�ŕieƭ�
comme un outil de reporting permettant de rendre 
compte prioritairement des activités pour lesquelles 
ŕeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ�ƙont�financěeƙȡ�ŕe�¬T�ƎerŞet�
ēiĲficiŕeŞent�ŕa�Ǝroēƭction�ēe�connaiƙƙanceƙȦ

�ƭȹēeŕā�ēe�ēiĲficƭŕtěƙ�tecĺniƐƭeƙ�ȳtraiteŞentȡ�ŕoƭrēeƭr�
ēeƙ�anaŕǋƙeƙȴȡ�ŕa�natƭre�ŞğŞe�ēeƙ�ēonněeƙ�eƙt�
ŕiŞitante�Ǝoƭr�ēeƙ�anaŕǋƙeƙ�ƎertinenteƙȦ�Tŕ�ǋ�a�Ǝeƭ�
ēe�ēonněeƙ�ƐƭantitatiǄeƙ�Ɛƭaŕifianteƙȡ�cɄeƙtȹāȹēire�
ƎerŞettant�ēe�ŏƭĳer�ēe�ŕa�Ɛƭaŕitě�oƭ�ēe�ŕa�ƙatiƙĲaction�
ēe�ŕɄactiǄitě�conƙiēěrěeȦ�'e�ŕa�ŞğŞe�Şaniĩreȡ�iŕ�ǋ�a�
peu de données quantitatives longitudinales et ce en 
raiƙon�ēeƙ�ŕiŞitationƙ�ċƭēĳětaireƙ�et�aƭǊ�něceƙƙaireƙ�
reƙtrictionƙ�ēƭ�¤H¡'Ȧ

Les limites de la saisie
ga�ŕoĳiƐƭe�ēe�ƙaiƙie�ƐƭɄiŞƎŕiƐƭe�ŕe�¬T�ne�ēěroĳe�Ǝaƙ�ā�
ŕa�rĩĳŕe�ēe�conceƎtionȡ�ā�ƙaǄoir�ŕa�ŕoĳiƐƭe�ēƭ�renēreȹ
coŞƎteȦ�¡enēant�ēeƙ�anněeƙȡ�ŕe�Ǝiŕotaĳe�ēe�ŕɄactiǄitě�

Ǝar�ŕa�ƎerĲorŞance�a�circonƙcrit�ŕe�cĺaŞƎ�ēeƙ�ēonněeƙ�
oċƙerǄaċŕeƙ�ēanƙ�ŕe�¬TȦ� e�ƎĺěnoŞĩne�a�ětě�accentƭě�
Ǝar�ŕeƙ�crěēitƙ�coŞƎŕěŞentaireƙ�ŕiěƙ�aƭǊ�inēicateƭrƙ�
cŕěƙ�ēe�ƎerĲorŞance�oƭ�e¡TȦ� ette�ŕoĳiƐƭe�ēe�ƙaiƙieȡ�
aŏoƭtěe�ā�ŕɄaƭĳŞentation�ƎerŞanente�ēƭ�ǄoŕƭŞe�ēe�
ēonněeƙ�ā�ƙaiƙirȡ�ne�ŕaiƙƙe�Ɛƭe�trĩƙ�Ǝeƭ�ēe�teŞƎƙ�aƭǊ�
conƙeiŕŕerȞĩreƙ�Ǝoƭr�ƎerŞettre�ƭne�ƙaiƙie�fine�ēeƙ�
ěŕěŞentƙȦ�/nfinȡ�ƭne�ēeƙ�ēiĲficƭŕtěƙȡ�Ɛƭi�a�ěĳaŕeŞent�
été soulevée, est l’impact conséquent des biais de 
ƙaiƙieȡ�et�ƎarticƭŕiĩreŞent�ŕe�recoƭrƙ�trĩƙ�ĲrěƐƭent�ā�
ŕɄiteŞ�ȼɊaƭtreɊȽ�Ɛƭi�renē�certainƙ�cĺaŞƎƙ�ineǊƎŕoitaċŕeƙȦ

Problématique

“Comment s’assurer d’avoir des données fiables ?”

“Comment obtenir des données exploitables ?”

“Comment éviter d’imposer une charge de saisie 
supplémentaire à l’ensemble du réseau ?”

“Comment permettre aux jeunes de devenir 
acteurs de la collecte d’informations ?”

“Et, en tenant compte de tout cela, comment, 
quand même, rendre visible le travail du réseau, 
la réalité de terrain et le vécu des jeunes ?”

Conclusion...
Cette première publication a participé à la démarche de structuration 
de l’observatoire national. Ce travail de préfiguration nous a notamment 
permis de mettre en évidence les difficultés à reproduire une démarche 
d’observation utilisée localement. En effet, cette dernière implique de 
produire des données sur l’ensemble de la population observable et d’en 
analyser les tendances.
Ce processus est possible nationalement, mais il est difficile de sortir 
d’une logique de rapport d’activités compte-tenu des limites de notre 
système d'information (SI) et des imprécisions liées au format de saisie 
de certains éléments.
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PREMIERS ENSEIGNEMENTS ET PERSPECTIVES

De la méthode au
service du fond : l'étude 
par suivi de cohorte

Notre proposition pour se saisir de ces 
questionnements, est d’observer de manière 
longitudinale l'évolution et le parcours d’un groupe de 
jeunes accompagné·es sur une thématique donnée. 
Cette approche « en suivi de cohorte » permet de 
mesurer les impacts de l'accompagnement sur 
leur insertion professionnelle et sociale, d’observer 
les trajectoires tout en respectant les normes du 
RGPD. En combinant des données quantitatives 
et qualitatives, cette approche donne une vision 
complète de la réalité de l'accompagnement.

L’application de cette méthode par suivi de cohorte, 
en adéquation avec une approche thématique, nous 
permettra, à terme, d'assurer un suivi continu de 
l'évolution de la situation des jeunes accompagné·es 
vers l’insertion socio-professionnelle et l’autonomie. 
Cette démarche permettrait d'adapter les services 
proposés à leurs besoins tout en documentant la 
réflexion sur l’impact des politiques publiques.

Une étude de cohorte suit un groupe de personnes 
représentatives d’une question posée. Les cohortes 
constituent le support des analyses longitudinales. 
Cela concerne un ensemble de personnes ayant un 
ou des points communs au cours d'une même année 
ou d'une même période. La fiabilité de ces études 
repose sur une méthodologie rigoureuse afin d'éviter 
tout biais, toute erreur de collecte des données ou 
d'interprétation des résultats.

Objectifs
Le suivi de cohorte vise à observer, sur une 
problématique donnée, dans un temps défini et 
délimité, et sur la base du volontariat des équipes :

• l'évolution de la situation des jeunes 
accompagné·es par les Missions Locales

• leurs parcours par rapport à la question 
soulevée

• leurs façons de se saisir des opportunités

Cette démarche permet de mesurer concrètement 
les impacts de l'accompagnement sur l’insertion 
professionnelle et sociale du groupe de personnes 
observées et ainsi :

• d’identifier et d’analyser les besoins des 
jeunes, des structures et des conseiller·ères 
sur la problématique observée

• de mutualiser les connaissances

• d’alimenter les réflexions sur l’outillage 
et/ou la mise en place de dispositifs pour 
répondre à ces besoins identifiés

Une approche autant quantitative 
que qualitative
L’observation d’un groupe restreint et représentatif 
fournit des informations précieuses et permet au 
groupe observé de passer d’objet à sujet. Mettre en 
place un dialogue entre données quantitatives et 
qualitatives rend accessible une caractérisation plus 
fine des relations entre jeunes et conseiller·ères et une 
qualification de l’impact de cet accompagnement.

Une démarche réseau
L’approche par cohorte est une démarche qui 
nécessite l’engagement des structures impliquées, 
et donc leur participation volontaire. Pour pallier 
aux différents biais de saisies liés à l’utilisation 
d’I-Milo, il est nécessaire d’interroger (au travers 
de questionnaires et d’entretiens) les conseiller·ères 
et les jeunes qu’ils accompagnent.

... et perspectives
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Lexique I-Milo
0ǄěneŞent Un événement se crée en résultat de tout acte métier enregistré 

ƙƭr�ŕe�ēoƙƙier�ēȪƭnȞe�ŏeƭne�Ƞ
•�Gaire�ƭne�ƎroƎoƙition�aƭȬā�ŕa�ŏeƭne
•�qoēifier�ŕeƙ�inĲorŞationƙ�ēƭ�ēoƙƙier
•��ŏoƭter�ƭne�note
 ĺaƐƭe�ěǄěneŞent�eƙt�Ɛƭaŕifiě�Ǝar�ƭne�ȼ�satƭre�Ƚ�Ɛƭi�ēěfinit�
ŕaɉĲorŞe�ēe�ŕɄěcĺanĳe�ȳ/ntretienȡ�těŕěƎĺoneȡ�ŞaiŕȦȦȦȴ

Jeune accompagné·e /ƙt�conƙiēěrě�coŞŞe�ȩceƭne�accoŞƎaĳněȩȡ�ŕe�ŏeƭne�Ɛƭi�a�
ċěněficiě�ēȪaƭ�Şoinƙ�ƭn�ěǄěneŞent�ēe�natƭre�ȩ/ntretien�
inēiǄiēƭeŕȩȡ�ȩ�teŕierȩ�oƭ�ȩTnĲo�coŕŕectiǄeȩ�aƭ�coƭrƙ�ēe�ŕa�Ǝěrioēe�
Ǝriƙe�en�coŞƎteȦ

Jeune en contact /ƙt�conƙiēěrěȞe�coŞŞe�ȩceƭne�en�contactȩȡ�toƭtȞe�ŏeƭne�Ɛƭi�a�
eƭ�aƭ�Şoinƙ�ƭn�ěǄěneŞent�ȳĺorŞiƙ�ŕeƙ�ěǄěneŞentƙ�ēe�natƭre�
ȩ�ēŞiniƙtratiĲȩȡ�ȩ orrectiĲȩ�oƭ�ȩ'onněeƙ�ā�Ǆěrifierȩȴ�aƭ�coƭrƙ�
ēeɉŕa�Ǝěrioēe�Ǝriƙe�en�coŞƎteȦ

/ntrěe�en�ƙitƭation�ȳeŞƎŕoiȡ�
ĲorŞationȡ�aŕternanceȢȴ

¹oƭtȞe�ŏeƭne�Ɛƭiȡ�ƙƭr�ŕa�Ǝěrioēeȡ�a�eƭ�ƭn�ŏoƭr�ēe�ƙitƭationȦ

/ntrěe�en�ēiƙƎoƙitiĲ
ȳ¡� /�ȡ� /cȢȴ

¹oƭte�noƭǄeŕŕe�Ǝěrioēe�ēe�ēiƙƎoƙitiĲ�ƙƭr�ŕa�ƎěrioēeȦ�ge�noŞċre�
ēɄentrěe�en�ēiƙƎoƙitiĲ�eƙt�ēiĲĲěrent�ēƭ�noŞċre�ēe�ŏeƭneƙ�entrěȞeƙ�
en�ēiƙƎoƙitiĲȦ

�ĳe�ā�fin�ēe�Ǝěrioēe gȪ÷ĳe�ā�fin�ēe�Ǝěrioēe�eƙt�aƭ�ǩǧ�ēěceŞċre�ǨǦǨǩȦ� ette�Ĳaďon�
ēȪoċƙerǄer�ŕeƙ�ēonněeƙ�ŕiěeƙ�ā�ŕȪ÷ĳe�eǊƎŕiƐƭe�ŕa�Ǝrěƙence�ēe�
ŏeƭneƙ�ēe�ǧǮ�anƙ�aŕorƙ�Ɛƭe�ŕȪon�oċƙerǄe�ƭn�Ǝƭċŕic�ŞineƭrȦ�

siǄeaƭ�ēe�ēiƎŕŮŞe soŞencŕatƭre�Ǆaŕaċŕe�ŏƭƙƐƭȪaƭ�ǧer�ŏanǄier�ǨǦǧǯ�et�toƭŏoƭrƙ�
ŕaɉrěĲěrence�ƙƭr�TȹqiŕoȦ
Niveau I :�'iƎŕŮŞe�ēe�niǄeaƭ�ěĳaŕ�et�ƙƭƎěrieƭr�ā�ċacɤǪ�oƭ�ǫɊȠ�
Şaƙterȡ�ēoctoratȡ�ēiƎŕŮŞe�ēe�ĳranēe�ěcoŕeȢ

Niveau II :�'iƎŕŮŞe�ēe�niǄeaƭ�ċacɤǩ�oƭ�ǪɊȠ�ŕicenceȡ�ŞaŃtriƙe�
oƭɉěƐƭiǄaŕentȦ

Niveau III :�'iƎŕŮŞe�ēe�niǄeaƭ�ċacɤǨɊȠ�'À¹ȡ��¹¬ȡ�ěcoŕeƙ�ēeƙ�
ĲorŞationƙ�ƙanitaireƙ�oƭ�ƙociaŕeƙȢ

Niveau IV :�¹erŞinaŕe�rěaŕiƙěeȡ��ac�ĳěněraŕȡ�tecĺnoŕoĳiƐƭe�
oƭ�ƎroĲeƙƙionneŕȡ��¡ȡ��¹�oƭ�ěƐƭiǄaŕentɊȫ�oƭ�ċien�aċanēon�
ēeƙɉětƭēeƙ�ƙƭƎěrieƭreƙ�ƙanƙ�ēiƎŕŮŞeȦ

Niveau V :� �¡�oƭ��/¡�oƭ�ċien�ƙortie�ēe�Ǩnd�cǋcŕe�ĳěněraŕ�
etɉtecĺnoŕoĳiƐƭe�aǄant�ŕɄanněe�ēe�terŞinaŕeȦ

Niveau VI et V bis :�¬ortie�en�coƭrƙ�ēe�ǧer�cǋcŕe�ēe�
ŕɄenƙeiĳneŞent�ƙeconēaire�ȳēe�ŕa�ǬiĩŞe�ā�ŕa�ǩiĩŞeȴɊȫ�oƭ�ċien�
aċanēon�en�coƭrƙ�ēe� �¡�oƭ��/¡�aǄant�ŕɄanněe�terŞinaŕeȦ

La valeur « sans certification validée » est regroupée avec 
ŕeɉsiǄeaƭ�×TȦ

La valeur « - » aƎƎaraŃt�ŕorƙƐƭe�ŕe�ēoƙƙier�ēƭ�ŏeƭne�nɄa�Ǝaƙ�
ēeɉcƭrƙƭƙ�renƙeiĳněȦ

La valeur « non précisé » n’est mobilisable que lorsqu’il 
ƙɄaĳitɉēɄƭne�ƙcoŕaritě�ā�ŕɄětranĳerȦ�gorƙƐƭe�ŕe�niǄeaƭ�eƙt�connƭȡ�
iŕɉĲaƭt�ƎriǄiŕěĳier�ŕa�ƙaiƙie�ēe�cette�inĲorŞationȦ

Proposition gorƙƐƭɄƭne�oĲĲre�ēe�ƙerǄice�ȳēɄƭn�Ǝartenaire�oƭ�ēe�ŕa�qiƙƙion�
gocaŕeȴ�eƙt�ƎroƎoƙěe�ā�ƭn�ŏeƭneȡ�ceŕa�ēeǄient�ƭne�ȼ�ƎroƎoƙition�Ƚ�
Ɛƭi�Ǝeƭt�Ĳaire�ŕɄoċŏet�ēɄƭn�ƙƭiǄiȦ
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GLOSSAIRE

Sigles et abréviations 
�¤qg �ƙƙociation�¤ěĳionaŕe�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ
�¬/ �iēe�¬ociaŕe�ā�ŕȪ/nĲance
 /c  ontrat�ēȪ/nĳaĳeŞent�ceƭne

ȳēiƙƎoƙitiĲ�ēȪaccoŞƎaĳneŞent�renĲorcě�en�qiƙƙion�gocaŕeȴ
 T~  entre�ēȪTnĲorŞation�et�ēȪ~rientation
 s�¡/  onǄention�sationaŕe�ēeƙ��ƙƙociationƙ�ēe�¡rotection�ēe�ŕȪ/nĲant
 ¡/  onƙeiŕŕer�¡rinciƎaŕ�ēɄ0ēƭcation
District 'ěcoƭƎaĳe�territoriaŕ�ēeƙ� T~
/s 0ēƭcation�sationaŕe
H¡'¬ HroƭƎe�ēe�¡rěǄention�ēƭ�'ěcrocĺaĳe�¬coŕaire�ȳēeƙ�/¡g/�et�ēƭ�'iƙtrictȴ
Tȹqiŕo ¬ǋƙtĩŞe�ēȪinĲorŞation�ēeƙ�qiƙƙionƙ�gocaŕeƙ
qHT qiƙƙion�Hěněraŕe�ēȪTnƙertion�ȳēeǄenƭ�qg'¬ȴ
ML Mission Locale
qg'¬ qiƙƙion�ēe�gƭtte�contre�ŕe�'ěcrocĺaĳe�¬coŕaire
qs� qineƭr�nonȹaccoŞƎaĳně
s//¹ seitĺer�in�eŞƎŕoǋŞent�nor�in�eēƭcation�or�traininĳ

ȳni�en�eŞƎŕoiȡ�ni�en�ětƭēeƙȡ�ni�en�ĲorŞation�ȱĲorŞeŕŕe�oƭ�non�ĲorŞeŕŕeȲȴ
~�G�ȹ�~'G�ȹ�~G ~ċŕiĳation�ēe�ĲorŞation

~'¬ gȪoĲĲre�reĳroƭƎe�ŕȪenƙeŞċŕe�ēeƙ�ƙerǄiceƙ�inƙcritƙ�aƭ�cataŕoĳƭe�ēɄƭne�
qiƙƙion�gocaŕeȦ�/ŕŕe�Ǝeƭt�ğtre�coŞƎoƙěe�ēe�ƙerǄiceƙ�eǊterneƙ�oƭ�interneƙ�ā�
ŕa�qiƙƙion�gocaŕeȦ�geƙ�oĲĲreƙ�ēe�ƙerǄiceƙ�ƙont�catěĳoriƙěeƙ�en�Ǭ�tǋƎeƙ�Ƞ
•�~ĲĲre�ēɄeŞƎŕoi
•�~ĲĲre�'�G�ȳēeŞanēe�ēɄaiēe�financiĩreȴ
•�~ĲĲre�ēe�ĲorŞation
•�~ĲĲre�interŞěēiation
•�~ĲĲre�aƭtre
•�~ĲĲre�aniŞation�coŕŕectiǄe

¡� /� Parcours d'accompagnement contractualisé vers l'emploi et l'autonomie
¡�GT ¡arcoƭrƙ��Şěnaĳě�ēe�GorŞation�Tnitiaŕe�ȳ/sȴ
¡�×T ¡Ůŕe�ēɄ�ccoŞƎaĳneŞent�×erƙ�ŕɄTnƙertion�ȳ/sȴ
¡T Plan d'investissement dans les compétences
¡¤G ¡roĳraŞŞe�rěĳionaŕ�ēe�ĲorŞation
¡¬�' ¡ŕateƙȹĲorŞeƙ�ēe�¬ƭiǄi�et�ēȪ�ƎƎƭi�aƭǊ�'ěcrocĺeƭrƙ�ȳ/s�et�qgȴ
£¡× £ƭartier�¡rioritaire�ēe�ŕa�ƎoŕitiƐƭe�ēe�ŕa�×iŕŕe
¤'¬ ¤ěĲěrent�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaire
¤ěƙeaƭ�GoƐƭaŕe GorŞation�£ƭaŕification�/ŞƎŕoi�ȳ/s�et�qgȴ
¤£¹O ga�reconnaiƙƙance�ēe�ŕa�Ɛƭaŕitě�ēe�traǄaiŕŕeƭr�ĺanēicaƎě�ȳ¤£¹Oȴ�eƙt�

une décision administrative délivrée par la Maison Départementale des 
¡erƙonneƙ�OanēicaƎěeƙ�Ɛƭi�accorēe�aƭǊ�Ǝerƙonneƙ�en�ƙitƭation�ēe�
ĺanēicaƎ�ƭne�Ɛƭaŕitě�ŕeƭr�ƎerŞettant�ēe�ċěněficier�ēɄaiēeƙ�ƙƎěcifiƐƭeƙȦ�ga�
¤£¹O�aǋant�ƭne�ēate�ēe�ēěċƭt�et�ƭne�ēate�ēe�finȡ�ƭn�ŏeƭne�eƙt�conƙiēěrě�en�
ƙitƭation�ēe�ĺanēicaƎ�ŕorƙƐƭɄiŕ�a�eƭ�aƭ�Şoinƙ�ǧ�ŏoƭr�ēe�¤£¹O�ēěcŕarě�ƙƭr�ŕa�
ƎěrioēeȦ

giƙte�¤T~ giƙte�iƙƙƭe�ēƭ�ƙǋƙtĩŞe�ēȪinĲorŞation�/s
¬T/T ¬ǋƙtĩŞe�interŞiniƙtěrieŕ�ēȪěcĺanĳeƙ�ēȪinĲorŞationƙ
¹'~ ¹oƭƙ�ēroitƙ�oƭǄertƙ�ȳēiƙƎoƙitiĲ�/sȬqgȴ
ÀsO�c�Ȭ�À¤O�c Ànion�sationaŕe�et�¤ěĳionaŕe�ēe�ŕȪOaċitat�ēeƙ�ŏeƭneƙ
UNML Union Nationale des Missions Locales
è¤¤ èone�ēe�¤eǄitaŕiƙation�¤ƭraŕe
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Associations Régionale des Missions Locales (ARML) Coordonnées référents Observatoire

ARML Amilaura ȳAuvergne-Rhône-Alpes) natĺaŕieȦŕeǅanēoǅƙŒiʀŞiƙƙionƙȹŕocaŕeƙȦorĳ

ARML Antilles-Guyanne ŕȦǋanĳtinĳʀarŞŕȹantiŕŕeƙȹĳƭǋaneȦĲr

ARML Bretagne aȦǄinetʀarŞŕċȦċǕĺ

ARML Bourgogne-Franche-Comté arŞŕʀŞiŕoċĲcȦĲr�

ARML Centre-Val-de-Loire eȦƎoirierʀaŞicentreȹǄaŕēeŕoireȦĲr�

ARML Corse oŕiǄierȦĺƭċerʀŞŕȹcorƙeȦcorƙica

ARML Grand-Est ǄĳenetʀarŞŕĳranēeƙtȦĲr

Arefie (Hauts-de-France) ǕoĺraȦċoƭŒaċoƭƙʀarefieȦorĳ

ARML Île-de-France ǄȦƎaǋetʀarŞŕȹiēĲȦorĳ

ARML Océan Indien contactȹarŞŕoceaninēienʀarŞŕȦre�Ȭ�ǦǨǬǨȦǩǨȦǪǬȦǯǨ

ARML Normandie ƙoŕennȦraǄaŕecʀŞiƙƙionƙŕocaŕeƙnorŞanēieȦĲr

ARML Nouvelle-Aquitaine ēirectionʀarŞŕȹnoƭǄeŕŕeaƐƭitaineȦĲr

ARML Occitanie oċƙerǄatoireʀarŞŕoccitanieȦorĳ

ARML Pays de la Loire ŞŕaċʀƭrŞŕȹƎēŕȦorĳ

ARML Sud Paca (Provence-Alpes-Côte-d’Azur) nroċertʀŞŕȹŕaciotatȦaƙƙoȦĲr

Pages 60/61

Mise en perspective scientifique - Références du chercheur :
¡ȦȹÞȦ��ernarē�ȳǨǦǧǯȴȦ�ge�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȦ�
 oŕŕȦ�£ƭe�ƙaiƙȹŏe�ȧ�¡ariƙ�Ƞ�¡reƙƙeƙ�ƭniǄerƙitaireƙ�ēe�GranceȦ

'Ȧ�qaiŕŕarēȡ�GȦ�qerŕinȡ�¡Ȧ�¤oƭaƭē�et�qȦ�~ŕaria�ȳǨǦǧǬȴȦ�
ȼ�¹oƭƙ�Ƚ�Şoċiŕiƙěƙ�contre�ŕe�ēěcrocĺaĳe�ƙcoŕaireȦ�×ariationƙ�aƭtoƭr�ēɄƭn�Şot�ēɄorēre�nationaŕȦ�
 /¤/£��reĲ�nʇ�ǩǪǫȦ

cȦ�qaƙǋ�et�sȦ�¹enaiŕŕeaƭ�ȳǨǦǨǧȴȦ�
/ntre�ēěcrocĺaĳe�et�ēěcoĺaċitation�Ǝrěcoceȡ�ŕɄeǊƎěrience�ēɄƭne�ŏeƭneƙƙe�ȼ�ēěǄiante�ȽȦ�
¤eǄƭe�Ĳranďaiƙe�ēe�Ǝěēaĳoĳieȡ�nʇ�Ǩǧǧȡ�ƎȦ�ǩǭȹǪǮ�

�Ȧ�¬cĺǅartǕ�ȳǨǦǦǭȴȦ�¤aƎƎort�Ǝoƭr�ŕɄinƙertion�ƎroĲeƙƙionneŕŕe�et�ƙociaŕe�ēeƙ�ŏeƭneƙȦ�
¤enneƙ�Ƞ��ƎoĳěeȦ

Page 64

¬ǋŕǄie� ĺarriĩreȡ�¡atricŒ�¤oĳer
GorŞation�oċŕiĳatoire�ēeƙ�ǧǬȹǧǮ�anƙ�ȹ�¡aƙƙer�ēȪƭn�ēroit�ĲorŞeŕ�ā�ƭn�ēroit�rěeŕ
¤aƎƎort�reŞiƙ�ŕe�ǧǩ�ŏanǄier�ǨǦǨǦ

page 12 

La « cartographie » 

Ressources bibliographiques
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